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MOT de la directrice générale 

Alors que le premier Plan de développement de la Zone agricole (PDZA) a été adopté en 2015, la 

aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (MRCAL) a entamé la révision de celui-ci en 2020, afin de répondre aux 

besoins évolutifs et aux nouvelles réalités du secteur agricole. Après plusieurs mois de travail visant 

à élaborer un document modernisé, la MRCAL a adopté son PDZA révisé en septembre 2023. Celui-

ci a ensuite été lancé en février 2024.  

[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ǳƴ ŘŜǎ ǾŜŎǘŜǳǊǎ ŎƭŞǎ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǎƻƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΦ /ΩŜǎǘ 

ǇƻǳǊǉǳƻƛΣ ǇƻǳǊ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-[ŀōŜƭƭŜΣ ƛƭ Şǘŀƛǘ ǇǊƛƳƻǊŘƛŀƭ ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŜ 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǘƻǳǘ Ŝƴ ŜƴŎƻǳǊŀƎŜŀƴǘ ƭΩŀǳtonomie alimentaire au sein 

des communautés. Les orientations se devaient également de mettre en lumière les enjeux 

ŞƳŜǊƎŜƴǘǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ  

¢ƻǳǘŜ ŎŜǘǘŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ƴΩŀǳǊŀƛǘ Ǉǳ ǎŜ ǊŞŀƭƛǎŜǊ ǎŀƴǎ ƭŜ ŘŞǾƻǳŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ Řǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ Řǳ 

sŜǊǾƛŎŜ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŘŜǎ ƳŜƳōǊŜǎ Řǳ ŎƻƳƛǘŞ ŎƻƴǎǳƭǘŀǘƛŦ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ Řǳ ŎƻƳƛǘŞ 

ŘŜ ǇƛƭƻǘŀƎŜ ŘŜ ƭŀ aw/Φ bƻǳǎ ǘŜƴƻƴǎ Ł ǊŜƳŜǊŎƛŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ŘŜǎ 

citoyen.ne.s pour leur participation aux différentes démarches consultatives visant à définir les 

besoins, les enjeux et les particularités du secteur agricole de la MRCAL. Nous sommes privilégiés 

Ŝǘ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴǘǎ ŘΩŀǾƻƛǊ ŘŜ ƴƻƳōreux intervenant.e.s impliqué.e.s qui contribuent grandement à 

la vitalité du secteur et au rayonnement des producteurs et des produits locaux. 

Cet outil permettra de relever les différents défis qui se présenteront au cours des prochaines 

ŀƴƴŞŜǎΣ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘΩŜƴŎƻǳǊŀƎŜǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŎƻƴŎǊŝǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ wŀǇǇŜƭƻƴǎ ǉǳŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle se démarque par son dynamisme, sa grande 

autonomie, son attractivité eǘ ƭŀ Ƴƻōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎΦǘǊƛŎŜǎ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ 

milieux.  

Bonne lecture ! 

Mylène Mayer,   

ŘƛǊŜŎǘǊƛŎŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle 
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MOT du préfet 

/ΩŜǎǘ ŀǾŜŎ ƘƻƴƴŜǳǊ ǉǳΩŁ ǘƛǘǊŜ ŘŜ ǇǊŞŦŜǘ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (MRCAL), accompagné de mes 

collègues mairesses et maires des 17 municipalités, je vous présente le Plan de développement de 

la zone agricole (PDZA) révisé, propre à notre territoire et à ses particularités. Ce plan révisé 

ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘŜ ǎΩŀǘǘŀǊŘŜǊ ŀǳȄ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŜƴƧŜǳȄ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎΣ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǎŀƛǎƛǊ ƭŜǎ ƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞǎ ŘŜ 

développement pour maintenir et améliorer les facteurs de succès au sein du milieu agricole. Le 

t5½! ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳvre des actions qui soutiendront le secteur agricole de la MRCAL, 

et ce, grâce à la collaboration des différents acteurs du milieu.  

[Ŝǎ ŞǘŀǇŜǎ ŘŜ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘŜǳǊΦǘǊƛŎŜΦǎ Řǳ 

secteur agricole et les communautés interpelées. Ainsi, le PDZA brosse un portrait global du 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ǊŜŦƭŝǘŜ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ŦƻǊŎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΣ ǎƻƛǘ ƭŀ ƎǊŀƴde mobilisation. De plus, ce plan 

reconnait le travail exceptionnel des agriculteur.trice.s et des transformateur.trice.s de toute la 

ŦƛƭƛŝǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ Lƭ ǎƻǳƭƛƎƴŜ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ Řǳ 

territoire et de la transformation des produits régionaux.  

[Ŝǎ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎΣ ƭŜǎ Ŏƻƴǎǘŀǘǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǊŜǎǎƻǊǘƛǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ƻƴǘ 

ƎǊŀƴŘŜƳŜƴǘ ŎƻƴǘǊƛōǳŞǎ Ł ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ǇŀǊ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎΦ /ΩŜǎǘ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ŎŜ t5½! 

que se poursuit la volonté du conseil de la MRCAL de reconnaitre et de positionner le milieu 

agricole comme un secteur important pour la région, en plus de se pencher sur certains défis 

ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŀ ǎŞŎǳǊƛǘŞ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ Ŝǘ ƭŀ ǊŜƭŝǾŜ 

agricole du territoire, pour ne nommer que ceux-ci. 

En mon nom personnel, mais également en celui du conseil de la MRCAL, je tiens à saluer le travail 

ƘƻǊǎ ǇŀƛǊ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜ ŘŞŘƛŞ ŀǳ ƳŀƴŘŀǘ Ŝǘ ŀǳȄ ƳŜƳōǊŜǎ Řǳ ŎƻƳƛǘŞ ŎƻƴǎǳƭǘŀǘƛŦ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ŘŜ ƭŀ 

ŎƻƳƳƛǎǎƛƻƴ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ Řǳ ŎƻƳƛǘŞ ŘŜ ǇƛƭƻǘŀƎŜΦ  

Daniel Bourdon,   

ǇǊŞŦŜǘ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle et maire de la Ville de Mont-Laurier 
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MOT du président 

5Ŝ ƭΩ¦ƴƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŜ ƭŀ [ƛŝǾǊŜ 

 

WŜ ǎǳƛǎ ǘǊŝǎ ŦƛŜǊ ǉǳŜ ƴƻǘǊŜ aw/ ǎŜ ǎƻƛǘ ŘƻǘŞŜ ŘΩǳƴ t5½!Φ 5ŜǇǳƛǎ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǾŜǊǎƛƻƴ Ŝƴ нлмрΣ ŎŜǘ 

outil ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ƳŜǘ Ŝƴ ƭǳƳƛŝǊŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǉǳŜ ƴƻǎ agricultrices et agriculteurs ont sur notre 

territoire. Le portrait présenté témoigne des retombées économiques, sociales et 

environnementales des activités agricoles et permet à nos élus et citoyens de mesurer la portée 

énorme de notre culture agricole locale.  

5Ŝ ŎŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǘ ŘŜ Ŏƻƴǎǳƭǘŀǘƛƻƴ ŘŞŎƻǳƭŜ ǎǳǊǘƻǳǘ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ tŀǊ ƭŜǳǊ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ 

structurant, les actions réalisées par notre PDZA visent à soutenir notre communauté agricole ainsi 

ǉǳΩŁ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƴƻǘǊŜ Ǌégion. En terminant, je voudrais 

ǊŜƳŜǊŎƛŜǊ ƭŀ aw/![ ŘŜ ǎΩƛƴǾŜǎǘƛǊ Řŀƴǎ ƴƻǘǊŜ t5½!Σ ǳƴ ƻǳǘƛƭ ǇǊŞŎƛŜǳȄ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ŀǳǘƻǳǊ 

ŘΩŜƴƧŜǳȄ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƳƻōƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎΦ  

Benoit Legault,   

président UPA de la Lièvre 
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Introduction  

vǳΩŜǎǘ-ŎŜ ǉǳΩǳƴ t5½! ŘŞƧŁ ? 

Le plan de développement de la zone agricole (PDZA) se veut un outil de dialogue sur les meilleures 

façons de mettre en valeur le territoire agricole et le travail de ses artisans. Il est défini par le 

MAPAQ comme un outil de planification stratégique visant à favoriser le développement du plein 

ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩǳƴŜ aw/ όa!t!vΣ нлммύΦ wŞŀƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘΩǳƴŜ 

démarche de concertation entre la MRC et les principaux acteurs du milieu, le PDZA prend appui 

sur un état de situation de ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ǎǳǊ ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ 

de mise en valeur.  

/ƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜ ŀǳȄ ŘŞƳŀǊŎƘŜǎ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŞƧŁ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ ƭŜ t5½! ǾƛŜƴǘ ŜƴǊƛŎƘƛǊ ƭŜ ŎƻƴǘŜƴǳ 

Řǳ ǎŎƘŞƳŀ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ aw/ Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǘǊŀƛǘ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 

Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ǇǊƻǇƻǎŜ ŘŜǎ ǇƛǎǘŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭŜ Řynamisme agricole. Plus 

particulièrement, le MAPAQ a établi les objectifs suivants : 

ü Assurer le développement et la pérennité des activités agricoles  

ü CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ǾƛǘŀƭƛǘŞ Ŝǘ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ  

ü !ǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ 

 

Le PDZA poursuit également des objectifs plus spécifiques tels que la mise en valeur des entreprises 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎΣ ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎΣ ƭŀ 

reconnaissance de la multifonctionnalité du territoire et le développement des activités 

ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜǎ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ όŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎƳŜΣ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ ŦŜǊƳŜΣ ŜǘŎΦύ όa!t!vΣ нлмнύΦ   

Ainsi, le PDZA de la MRC ŘΩAntoine-[ŀōŜƭƭŜ Ŝǎǘ ƭŜ ŦǊǳƛǘ ŘΩǳƴŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ŎƻƴŎŜǊǘŞŜ. Il se veut un outil 

ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǉǳƛΣ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘΩǳƴŜ ǎŞǊƛŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ Ŝǘ de la 

ǇŀǊǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ Řǳ ƳƛƭƛŜǳΣ ǾƛǎŜ Ł ǎƻǳǘŜƴƛǊ Ŝǘ ǾŀƭƻǊƛǎŜǊ ƭŜǎ ƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜǎ ǇƻǳǊ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŜǎǎƻǊ 

des activités agricoles tout en améliorant la qualité de vie de notre collectivité. 

 

Récapitulatif  

Le premier PDZA de la MRC ŘΩAntoine-Labelle était adopté en 2015 afin de brosser un portrait de 

la réalité agricole et de mettre en lumière les forces et les faiblesses, le potentiel et les contraintes 

ŜƴǘƻǳǊŀƴǘ ŎŜ ƳƛƭƛŜǳΦ 9ƴ ǾǳŜ ŘŜ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ ǇŀǊ ƭŜ a!t!vΣ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ 

t5½! ŎƻƳǇǊŜƴŀƛǘ му ǇǊƻƧŜǘǎ Ŝǘ тс ŀŎǘƛƻƴǎΦ !ǇǊŝǎ Ŏƛƴǉ ŀƴǎ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ Ǉƭǳǎ ŘŜ то ҈ ŘŜǎ 

ŀŎǘƛƻƴǎ ƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ƳƛǎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǾŀƴǘ Ŝǘ он ҈ ƻƴǘ ŞǘŞ entièrement réalisées. Chacune de ces actions 

visait, à petite ou Ł ƎǊŀƴŘŜ ŞŎƘŜƭƭŜΣ Ł ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊΣ ǊŜƴŦƻǊŎŜǊ ƻǳ ŘȅƴŀƳƛǎŜǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ aw/ 

ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle.  

!Ŧƛƴ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ł ƧƻǳǊ ƭŜ ŎƻƴǘŜƴǳ Řǳ t5½!Σ ŘΩŜƴ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ŎƻƘŞǊŜƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǊŞŀƭƛǘŞǎ Řǳ 

ǎŜŎǘŜǳǊ Ŝǘ ŘΩŜƴ ƻǇǘƛƳƛǎŜǊ ƭŜǎ ǊŜǘƻƳōŞŜǎΣ ǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ŘŜ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜΦ 5ŀƴǎ cette 

deuxième édition, la mise à jour du plan quinquennal doit permettre, tout en poursuivant les 

objectifs principaux, ŘŜ ǎƛƳǇƭƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŀŦƛƴ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ŦŀƛǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΦ  
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Plus précisément, la deuxième édition du PDZA poursuit les objectifs suivants :  

ü CŀƛǊŜ ǳƴ ōƛƭŀƴ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ t5½!1 de 1re ƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴ ŀŦƛƴ ŘΩŜƴ ŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜǎ 

retombées 

ü Actualiser le portrait régional 

ü Intégrer de nouveaux enjeux tels que ƭΩŀǳǘƻƴƻƳƛŜ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜΣ ƭΩŀƎǊƻŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƭŜǎ 

changements climatiques et la protection des milieux humides et hydriques 

ü !ǇǇǳȅŜǊ ƭŜǎ ƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŜǊ ƻǳ ŘŜ ǊŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƭƻŎŀƭŜ Ŝǘ 

régionale 

ü CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ƳǳƭǘƛŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

ü Maintenir les liens de confiance avec les acteurs du milieu agricole  

ü Tenir compte des priorités établies dans la Politique bioalimentaire du Québec 2018-2025 

et les intégrer, le cas échéant 

ü Sensibiliser la communauté aux réalités du bioalimentaire 

 

En conclusion, la deuxième édition du PDZA solidifiera les efforts entamés par le milieu afin de 

mettre en valeur le territoire agricole et de maintenir sa vitalité. Le PDZA se veut un outil de 

dialogue avec lŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle et suit un processus évolutif.   

Une version complète et une version synthèse seront disponibles pour consultation.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
1 Pour consulter le bilan : https://www.mrcal.ca/storage/app/media/nos-services/amenagement-du-
territoire/plan-de-developpement-de-la-zone-agricole/PDZA_Bilan-2015-2020.pdf. 
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I. PORTRAIT MIS À JOUR 
 

Précisions méthodologiques  

Les références statistiques du portrait régional sont principalement tirées des fiches 

ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ нлмл Ŝǘ нлнл Řǳ mƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǎ tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 

όa!t!vύ Ŝǘ Řǳ wŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ нлмм, 2016 et 2021 ŘŜ {ǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ /ŀƴŀŘŀΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ 

données spécifiques émanent des documents ou organismes suivants :  

¶ Cartes écoforestières du mƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ;ƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜǎ wŜǎǎƻǳǊŎŜǎ naturelles (MERN, 2008 

et 2017) 

¶ Comité du bassin versant de la rivière du Lièvre (COBALI, 2021)  

¶ Conseil des appellations réservées et des termes valorisants (CARTV, 2020) 

¶ Commission de protection du territoire agricole du Québec (CPTAQ, 2020) 

¶ CŞŘŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ¦t! hǳǘŀƻǳŀƛǎ-Laurentides (FUPAOL, 2020 et 2021)  

¶ Financière agricole du Québec (FADQ, 2020) 

¶ CƻƴŘǎ ŘΩŀǇǇǳƛ ŀǳȄ ǊŀȅƻƴƴŜƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ όC!wwΣ нлмуύ  

¶ Institut de la statistique du Québec (ISQ, 2019) 

¶ Les Producteurs de Lait du Québec (PLQ, 2020) 

¶ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ [Ω9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ [ǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ όa9[//ύ  

¶ Régie intermunicipale des déchets de la Rouge (RIDR, 2020) 

¶ Réseau Agriconseils (2018-2023)  

¶ Services Québec (2016) 

¶ {ŜǊǾƛŎŜ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ό{!¢ύ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (MRCAL)  

¶ Service de gestion intégrée des ressources naturelles (SGIRN) de la MRCAL 

¶ {ŜǊǾƛŎŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŘŜ ƭŀ aw/![ 

¶ Table de concertation en sécurité alimentaire  

Il est important de souligner ǉǳŜ ƭŜ a!t!v Ŝǘ {ǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ /ŀƴŀŘŀ ƴΩǳǘƛƭƛǎŜƴǘ Ǉŀǎ ƭŜǎ ƳşƳŜǎ ōŀǎŜǎ 

terminologiques. De façon simplifiée, selon le MAPAQ, une exploitation agricole est une 

exploitation enregistrée générant un revenu annuel minimal de 5 000 $, alors que, depuis 20212, 

le Recensement ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ de Statistique Canada la définit comme « une unité qui génère des 

ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŘŞŎƭŀǊŜ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ƻǳ ŘŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŀǳȄ Ŧƛƴǎ ŘŜ ƭΩƛƳǇƾǘ Ł ƭΩ!ƎŜƴŎŜ Řǳ ǊŜǾŜƴǳ 

du Canada ». [ƻǊǎǉǳŜ ǇƻǎǎƛōƭŜΣ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ Řǳ a!t!v ƻƴǘ ŞǘŞ ŦŀǾƻǊƛǎŞŜǎ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜǎ 

ƻŦŦǊŜƴǘ ǳƴ ǇƻǊǘǊŀƛǘ Ǉƭǳǎ ŎƻƳǇƭŜǘ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle. Lorsque le 

wŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ {ǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ /ŀƴŀŘŀ est mis à profit, notre analyse comparative 

exploite les données de 2011 et 2021 si disponibles, à défaut de quoi celles de 2011 et 2016 sont 

utilisées. Il peut également être pertinent de mentionner, en guise de précision méthodologique 

ƭƛŞŜ ŀǳȄ ŎŀƭŎǳƭǎΣ ǉǳŜ ƭƻǊǎǉǳΩƻƴ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ǳƴŜ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘŀǳȄ ƻǳ ŘŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜǎΣ nous avons 

 
2 !Ǿŀƴǘ нлнмΣ ƭŜ ŎƻƴŎŜǇǘ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ Recensement ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ de Statistique Canada se 
définissait ainsi : « une ferme, un ranch ou une autre exploitation qui produit des produits agricoles dans 
ƭΩƛƴǘŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ǾŜƴŘǊŜ ». 
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retenu, exactement comme pour la variation des autres valeurs, la variation en pourcentage plutôt 

ǉǳŜ ŎƻƳƳŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ Ǉƻƛƴǘǎ ŘŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜΦ 9ƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳƻǘǎΣ ǇƻǳǊ ǳƴ ǘŀǳȄ ǉǳƛ 

passerait de 10 à 20 %, on notera une variation positive de 100 % όǇƭǳǘƾǘ ǉǳΩǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ 

10 points de pourcentage). 

DŜǇǳƛǎ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ мer PDZA, lŜǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ ŀǇǇƻǊǘŞŜǎ Ł ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛǉǳŜ du 

wŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ complexifient cependant ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜ des données 

(données simplifiées, présentées différemment et certaines retirées). Parmi les améliorations, les 

indicateurs de qualité (Tableau 1) assurent une plus grande fiabilité des données présentées.  

 

Tableau 1 LƴŘƛŎŀǘŜǳǊǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ wŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 2021 

Indicateur de qualité  Valeur du coefficient de 
variation 

Description 

A <5,0 % Excellent 
B 5,0 % à 9,99 %  Très bon 
C 10,0 % à 14,99 % Bon 
D 15,0 % à 24,99 % Acceptable 
E 25,00 % à 49,99 % À utiliser avec prudence 
F җ рлΣлл % Trop peu fiable pour être diffusé 

SOURCE : RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, STATISTIQUE CANADA, 2021. 

 

9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŜ a!t!v ŘƛǎǘƛƴƎǳŜ ƭŜǎ exploitations 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜǎ ό9!9ύ ǎŜƭƻƴ ƭŜ ǎƛǘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Ŝǘ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǳƴƛǘŞǎ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ό¦9±ύΦ 5ΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ 

une EAE qui possède un site principal dans la MRCAL peut également exploiter des terres à 

ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛǾŜǎ ŘŜ ƭŀ aRC. " ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ, une EAE peut exploiter des terres sur 

le territoire de la MRCAL, mais avoir son site principal dans une MRC avoisinante. Ainsi, en 2020, 

environ 88 hectares étaient cultivés par six producteurs ayant leur site principal dans une MRC 

avoisinante. Par exemple, ǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜ ǇŜǳǘ ŜȄǇƭƻƛǘŜǊ une superficie dans les limites 

ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛǾŜǎ ŘŜ ƭŀ aw/![ ǘƻǳǘ Ŝƴ ŀȅŀƴǘ ǎƻƴ ǎƛǘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ Ŏelles-ci. Dans ce 

ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǳƴƛǘŞǎ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ό¦9±ύ ƻƴǘ ŞǘŞ ǳǘƛƭƛǎŞŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ 

tableaux de la section Occupation de la zone agricole ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜs donnent un portrait plus juste de 

la situation.  

En conclusion, la mise à jour du présent portrait du PDZA tire parti des données provenant 

principalement du MAPAQ et du RŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ {ǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜ /ŀƴŀŘŀ. Dans le cas 

contraire, une note est ajoutée entre parenthèses pour mentionner la source.  

À ƴƻǘŜǊ ǉǳΩƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƛƴŦƻǊƳŜƭƭŜǎ ǉǳƛ ƴŜ sont pas comptabilisées dans ces statistiques, 

Ƴŀƛǎ ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǎƛ ōƛŜƴ ǉǳŜ ƭŜ ǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝƴ 

ŎŜǘǘŜ ƳŀǘƛŝǊŜ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǎΩŀǾŞǊŜǊ ŜƴŎƻǊŜ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǉǳŜ ƴŜ ƭŜ ǊŜŦƭŝǘŜƴǘ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 

officiellement compilées. 
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1. Planification du territoire agricole  
 

La loi sur le zonage agricole, c'était doter le Québec d'un outil pour conserver nos 
terres agricoles, c'est important pour un peuple qui parle d'autosuffisance 
alimentaire, de souveraineté politique [...] Une loi qui marquera le Québec et qui le 
marquera toujours.  

GUY CHEVRETTE 

 

1.1. [ƻƛǎ Ŝǘ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ  

Afin de permettre une meilleure compréhension du secteur des activités agricoles, la présente 

section énumère quelques lois et règlements en vigueur pour ce secteur et donne une description 

succincte de ceux-ci.  

 

1.1.1. Loi sur la protection du territoire et des activités agricoles 

(LPTAA, adoptée le 9 novembre 1978) 

Lors de son adoption en 1978, la Loi sur la protection du territoire et des activités agricoles (LPTAA) 

ǾŜƴŀƛǘ ŎƻƳōƭŜǊ ǳƴ ƳŀƴǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

agricole. Plusieurs études réalisées au milieu des années soixante-dix mettaient en garde contre 

ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǇŜǊƴƛŎƛŜǳȄ ŘŜ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ : paǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭΩǳƴŜ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ ƴƻǘŀƛǘ ǉǳŜ 

ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ Řŀƴǎ ƭŀ ǎŜǳƭŜ ǊŞƎƛƻƴ ƳŞǘǊƻǇƻƭƛǘŀƛƴŜ ŀǾŀƛǘ ŜƴǘǊŀƞƴŞΣ ŜƴǘǊŜ мфсп Ŝǘ мфтрΣ ǳƴŜ 

perte de plus de 20 000 hectares de sols à haut potentiel agricole (CPTAQ, 2007). 

[ΩŀǊǘƛŎƭŜ мΦм de la LPTAA a pour objet d'assurer « la pérennité d'une base territoriale pour la 

pratique de l'agriculture et de favoriser, dans une perspective de développement durable, la 

protection et le développement des activités et des entreprises agricoles dans les zones agricoles 

établies ηΦ " ƭΩŀƛŘŜ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǉǳŞōŞŎƻƛǎΣ ƭŜ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ŀ ŘŞŦƛƴƛ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ 

de la zone agricole, communément appelée zone verte. Dorénavant, dans cette zone, il est interdit 

ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭŜ ǎƻƭ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ Ŧƛƴǎ ǉǳŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜ ƳƻǊŎŜƭŜǊ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŘΩŜƴƭŜǾŜǊ ƭŜ ǎƻƭ 

ŀǊŀōƭŜ Ŝǘ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ƭŀ ŎƻǳǇŜ ŘΩŞǊŀōƭŜǎ Řŀƴǎ ǳƴŜ ŞǊŀōƭƛŝǊŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ŀ ƛƴǎǘŀǳǊŞ la 

Commission de protection des terres agricoles du Québec (CPTAQ) aŦƛƴ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŀ [ƻƛ Ŝǘ ǎes 

ǊŝƎƭŜƳŜƴǘǎ ǎƻƛŜƴǘ ǊŜǎǇŜŎǘŞǎ ǇŀǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎΦ  

Ainsi, toute aliénation ou tout ƭƻǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ƭƻǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǘƻǳǘŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řϥǳƴ ǘŜƭ ƭƻǘ Ł 

ŘŜǎ Ŧƛƴǎ ŀǳǘǊŜǎ ǉǳΩŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ /t¢!vΦ Lƭ Ŝƴ Ŝǎǘ 

de même pour la coupe d'érables dans une érablière ainsi que pour l'utilisation d'un tel boisé à des 

Ŧƛƴǎ ŀǳǘǊŜǎ ǉǳŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŀ /t¢!v Řƻƛǘ ŀǳǘƻǊƛǎŜǊ ƭΩŜƴƭŝǾŜƳŜƴǘ Řǳ ǎƻƭ ŀǊŀōƭŜΦ 

9ƭƭŜ ŘŞŎƛŘŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘϥƛƴŎƭǳǎƛƻƴ ƻǳ ŘΩŜȄŎƭǳǎƛƻƴ Řϥǳƴ ƭƻǘ Ł ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ŘŜǎ 

demanŘŜǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ƴƻƴ-résidents. 
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1.1.2. Règlement sur les exploitations agricoles  

(REA, adopté le 14 juin 2002)   

Le Règlement sur les exploitations agricoles (REA) édicté en vertu de la Loi sur la qualité de 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ό[v9ύ ǾƛǎŜ Ł ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴǘǊŜ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ǇƻǳǾŀƴǘ şǘǊŜ ŜƴƎŜƴŘǊŞŜ 

par certaines activités agricoles. Plus précisément, il a pour objet de prévenir la contamination des 

eaux de surface ou souterraines et du sol par les éléments fertilisants ou les agents pathogènes 

ǇǊŞǎŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘŜǎΣ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƛŜƴǘ ŜƴǘǊŜǇƻǎŞŜǎ 

ou épandues en champs. Ce règlement modernise et remplace celui sur la réduction de la pollution 

ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŜ мффтΦ tŀǊƳƛ ƭŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ Řǳ w9!Σ ƻƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ 

ŀƎǊƻŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ όt!9Cύ ƭƻǊǎǉǳΩǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇǊƻŘǳƛǘ ŀƴƴǳŜƭƭŜƳŜƴǘ 

plus de 1 600 kg de phosphore. De même, sauf dans le cas de traverse à gué, lΩŀǊǘƛŎƭŜ п Řǳ w9! 

ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘ ŘŜ ŘƻƴƴŜǊ ŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ŀƴƛƳŀǳȄ ŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ŀǳȄ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŁ 

leur bande riveraine.   

[Ŝ t!9C ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ƳŀȄƛƳƛǎŜǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ fertilisantes dans les parcelles agricoles 

Ƴƻƛƴǎ ŦŜǊǘƛƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ t!9C ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ƎŞǊŜǊ Ǉƭǳǎ ŜŦŦƛŎŀŎŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ 

phosphore en tenant compte des besoins nutritifs des végétaux (MELCC, 2021). 

 

1.1.3. Règlement sur le prélèvement des eaux et leur protection 

(RPEP, entré en vigueur le 14 août 2014)  

Le Règlement sur le prélèvement des eaux et leur protection (RPEP) présente les modalités relatives 

Ł ƭΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊŞǾǳŜ ǇŀǊ ƭŀ [v9 Ŝǘ ǊŞǇƻƴŘ ŀƛƴǎƛ Ł ƭΩŜƴƧŜǳ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ 

décrit par la Loi tout en affirmant le caractère collectif des ressources en eau. Plus particulièrement, 

le règlement informe, entre autres, sur les dispositions générales concernant les installations de 

ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘ ŘΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝǘ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜ ǘǊƻƛǎ ŀƛǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ autour de la 

ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾisionnement en eau, soit une aire de protection immédiate, intermédiaire 

όōŀŎǘŞǊƛƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǘ ǾƛǊƻƭƻƎƛǉǳŜύ Ŝǘ ŞƭƻƛƎƴŞŜ όŀƛǊŜ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴύΦ  

Par exemple, si un producteur agricole désire ǇǊŞƭŜǾŜǊ ŘŜ ƭΩŜŀǳ όŘΩǳƴŜ ǊƛǾƛŝǊŜΣ ŘΩǳƴ ƭŀŎΣ ŘΩǳƴ Ǉǳƛǘǎ 
ƻǳ ŘΩŀǳǘǊŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳύ ǇƻǳǊ ƛǊǊƛƎǳŜǊ ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ƳŀǊŀƞŎƘŝǊŜǎ ƻǳ ŀƭƛƳŜƴǘŜǊ ǳƴ ǘǊƻǳǇŜŀǳΣ ƛƭ ŘŜǾǊŀ 
ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŜ ŘŞōƛǘ ƧƻǳǊƴŀƭƛŜǊ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ǎŀǾƻƛǊ ǎΩƛƭ Ŝǎǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ 
environnementale au sens de la LQE. Dans le cas où le prélèvement est inférieur à 75 000 litres 
ŘΩŜŀǳ ǇŀǊ ƧƻǳǊΣ ƭŜ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊ ŘŜǾǊŀ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ 
ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜǎ Řǳ wt9tΣ ǘŜƭƭŜǎ ǉǳŜ ƭŀ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŞǘŀƴƎ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƴǘƘǊƻǇƛǉǳŜΣ 
ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜǎ ŘƛǎǘŀƴŎŜǎ ǎŞǇŀǊŀǘǊƛŎŜǎ ŘΩǳƴ ƳŀǊŀƛǎΣ ŘΩǳƴ ƳŀǊŞŎŀƎŜΣ ŘΩǳƴŜ ǘƻǳǊōƛŝǊŜΣ ŘΩǳƴ ƭŀŎ 
ƻǳ ŘΩǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ŜǘŎΦ 5ŀƴǎ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ǎŜ ǊŞŦŞǊŜǊ ŀǳȄ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ 
ŀŦƛƴ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ƭŀ ƭŞƎƛslation en vigueur.   
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1.1.4. Loi concernant la conservation des milieux humides et 

hydriques (LCMHH, adoptée le 16 juin 2017)  

aƻǘƛǾŞŜ ǇŀǊ ǳƴ ŜƴƧŜǳ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊŀǇǇŜƭŀƴǘ Ł ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŞƎŀǊŘǎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ [t¢!!Σ 

la mise sur pied de la Loi concernant la conservation des milieux humides et hydriques (LCMHH) vise 

ŎŜǘǘŜ Ŧƻƛǎ Ł ŦǊŜƛƴŜǊ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ƴŀǘǳǊŜƭǎΣ ǎƻƛǘΣ ŎƻƳƳŜ ǎƻƴ ƴƻƳ ƭΩƛƴŘƛǉǳŜΣ ŎŜƭƭŜ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ 

ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ όaIIύΦ [Ŝǎ ǇǊŞƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴǎ ŎǊƻƛǎǎŀƴǘŜǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜ ƭŀ ŘƛǎǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜǎ aIIΣ 

ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŞŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΣ ont incité à modifier le cadre légal pertinent, en 

vue de moderniser les modalités prévues pour assurer la conservation des MHH et protéger 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǉǳƛ ƭŜǳǊ ǎƻƴǘ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎΦ [Ŝǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ŀȄŜǎ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǊŞŦƻǊƳŜ 

ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ƭŀ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ƛƴǘŞƎrée des 

ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝƴ ŜŀǳΣ ƭŜ ǊŞƎƛƳŜ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Ŝǘ ƭŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Řǳ 

ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭ όa9[//Σ нлнмύΦ tŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ Řǳ Règlement sur la compensation pour 

ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŀǳȄ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ, sont précisées les mesures liées à la compensation des 

pertes de MHH telles que les activités pour lesquelles le paiement de la contribution financière 

exigible peut être remplacé par la réalisation de travaux visant la restauration ou la création de 

MHH (MELCCFP, 2022).   

[ŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle ŀ ǇǊƻŎŞŘŞ Ł ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ plan régional des milieux 

humides et hydriques (PRMHH) en juin 2022. 

 

1.2. Planification régionale  

 

Grandes affectations du territoire 

[Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǊŞǾƛǎŞ όŎƛ-après « SAR ») de la MRCAL est entré en vigueur en 1999. 

Deux ƎǊŀƴŘŜǎ ŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴǎ ŜƴŎŀŘǊŀƴǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ȅ ǎƻƴǘ ƛƴǎŎǊƛǘŜǎΣ ǎƻƛǘ ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜ Ŝǘ ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴΦ ¢ƻǳǘŜǎ ŘŜǳȄ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŜƴǘ Ł ƭŀ ȊƻƴŜ 

agricole désignée en vertu de la LPTAA.  

 

5ŀƴǎ ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜΣ ƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ǳƴŜ ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ 

aux autres activités et usages. On y reconnaît le dynamisme parce que les terres sont bien 

ŜƴǘǊŜǘŜƴǳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǊŞƎǳƭƛŜǊǎ ǎƻƴǘ ǊŞŀƭƛǎŞǎΦ [ΩŀŦŦŜctation agricole prioritaire couvre 

une superficie de 388 km2 όоу улл ƘŀύΣ ǎƻƛǘ ƭΩŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘ ŘŜ со % des affectations agricoles du SAR.  

 

vǳŀƴǘ Ł ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴΣ ƻƴ ȅ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ǊŜōƻƛǎŞǎ ƻǳ 

Ŝƴ ŦǊƛŎƘŜΦ ¦ƴŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀǊƛǘŞ ŘΩǳǎŀƎŜǎ ƭŀ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŀ ǾƛŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ŎŜ 

ǎŜŎǘŜǳǊ ƴŜ ǊŜǇƻǎŜ Ǉƭǳǎ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ [ΩŀŦŦectation agricole de maintien couvre 

une superficie de 231,7 km2 (23 170 ha), ce qui représente 37 ҈ ŘŜ ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ   
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Demande à portée collective ς Article 59 de la Loi sur la protection du territoire et des activités 

agricoles (LPTAA) 

[ŀ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ŜƴǘƻǳǊŀƴǘ ƭŀ ŘŜƳŀƴŘŜ Ł ǇƻǊǘŞŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾŜ Ŝƴ ǾŜǊǘǳ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ 59 de la LPTAA vise à 

planifier, dans un cadre d'ensemble et dans une perspective à long terme, la fonction résidentielle 

en zone agricole et à remettre, aux municipalités locales, la tâche d'administrer les nouvelles 

utilisations résidentielles en zone agricole.  

 

La MRCAL déposait une telle demande à la CPTAQ le 28 juin 2011. Celle-ci visait à déterminer les 

conditions selon lesquelles de nouvelles utilisations à des fins résidentielles pourraient être 

autorisées en zone agricole. La décision de la CPTAQ (numéro 373 плмύ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŘŜƳŀƴŘŜ 

a été rendue le 20 juin 2012, accompagnŞŜ ŘŜ ǎŜǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴΦ /ŜǘǘŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ǇƻǊǘŜ 

sur deux volets : les secteurs identifiés au schéma d'aménagement et de développement et les îlots 

déstructurés. La CPTAQ reconnŀƞǘ ƭŀ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŜǊ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ос 

ƞƭƻǘǎ ŘŞǎǘǊǳŎǘǳǊŞǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎΦ /Ŝǎ ƞƭƻǘǎΣ ǘƻǘŀƭƛǎŀƴǘ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ пнр ƘŜŎǘŀǊŜǎΣ ǎƻƴǘ ǎƛǘǳŞǎ 

ǘŀƴǘƾǘ Řŀƴǎ ƭΩŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜΣ ǘŀƴǘƾǘ Řŀƴǎ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴΦ  

 

La décision prévoit également que la MRC est tenue de produire un bilan annuel indiquant le 

ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ŎƻƴǎǘǊǳƛǘŜǎ Ŝƴ ǾŜǊǘǳ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ рфΣ Ŝǘ ŎŜΣ ǇŀǊ ǾƻƭŜǘ όǎŜŎǘŜǳǊǎ Ŝǘ ƞƭƻǘǎ 

déstructurés). Pour la période 2013-2022, 14 résidences ont été construites sur une possibilité de 

325 résidences. 
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2. Caractéristiques générales du territoire  
 

aƻǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƳŝƴŜ Řǳ vǳŞōŜŎΣ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŀ largement 
contribué à façonner les paysages ruraux. Par ses pratiques, elle aura modelé les 
formes des territoires, modifié ses contours. Par le défrichement et la mise en 
culture, elle aura ouvert des vues sur le territoire. Mobilisant le sol, elle aura donné 
aux régions et aux municipalités, une couleur, des rythmes, des odeurs, un caractère 
et une identité.  

JULIE RUIZ ET GÉRALD DOMON 

 

[ŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (MRCAL) se trouve au nord de la région administrative des Laurentides, 

ŘΩƻǴ ǎŀ dénomination de Hautes-Laurentides (voir Annexe VII). Situées dans une région 

ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ŘŜ Ƙŀǳǘǎ ǇƭŀǘŜŀǳȄΣ ŘΩƛƳƳŜƴǎŜǎ ŦƻǊşǘǎΣ ŘŜ ƎǊŀƴŘǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎΣ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ 

sinueuses traversant un relief de vallées et de collines, les Hautes-Laurentides accueillent une 

ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ όŜȄǇloitation forestière, agriculture, développement de la 

villégiature et du tourisme) intimement associées depuis le début de son histoire à sa géographie.  

5ΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŬŎƛŜ ŘŜ мс нфт ƪƳнΣ ƭŀ aw/![ ŎƻƳǇǘŜ ǇƻǳǊ тн ҈ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƭŀǳǊŜƴǝŜƴΦ ¦ƴŜ ǘǊŝǎ 

ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǝŜ ŘŜ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ŘŜ ǘŜƴǳǊŜ ǇǳōƭƛǉǳŜΣ ǎƻƛǘ ут ҈Φ [ŀ aw/ ǊŜƎǊƻǳǇŜ мт ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ 

Ŝǘ ǳƴ ǾŀǎǘŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƴƻƴ ƻǊƎŀƴƛǎŞ ό¢bhύΦ 9ƭƭŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ŞƭƻƛƎƴŞŜ ŘŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ ǳǊōŀƛƴǎΣ ǎƻƛǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ 

нлл ƪƳ ŘŜ DŀǝƴŜŀǳ ƻǳ ŘŜ aƻƴǘǊŞŀƭΦ tƻǳǊ ǇŀǊŎƻǳǊƛǊ ƭŀ ǇƻǊǝƻƴ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǎŞŜ Řŀƴǎ ƭΩŀȄŜ ƴƻǊŘκǎǳŘΣ 

ŘŜ {ŀƛƴǘŜπ!ƴƴŜπŘǳπ[ŀŎ Ł bƻǘǊŜπ5ŀƳŜπŘǳπ[ŀǳǎΣ ƛƭ Ŧŀǳǘ ŎƻƳǇǘŜǊ ŀǇǇǊƻȄƛƳŀǝǾŜƳŜƴǘ ммл ƪƳΣ ŀƭƻǊǎ 

ǉǳŜ ƭΩŀȄŜ ŜǎǘκƻǳŜǎǘΣ ŘŜ wƛǾƛŝǊŜπwƻǳƎŜ Ł aƻƴǘπ[ŀǳǊƛŜǊ όǎŜŎǘŜǳǊ ±ŀƭπ[ƛƳƻƎŜǎύΣ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴ фр 

ƪƳΦ 

{ƻƴ ǾŀǎǘŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊΣ ŎƻƳǇǘŜ ǘǊƻƛǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŘƛǎǘƛƴŎǘŜǎ ƻǴ ǎΩŞŎƻǳƭŜƴǘ ƭŜǎ 

rivières du Lièvre, Rouge et Kiamika, historiquement fréquentées par des familles algonquines. Par 

la suite, lŀ ǘǊŀƛǘŜ ŘŜǎ ŦƻǳǊǊǳǊŜǎ Ŝǘ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ ŀƴƴƻƴŎŜƴǘ ǳƴ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ 

ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ !ƛƴǎƛΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜǎ rivières Rouge et du Lièvre offre une voie de 

transport de prédilection aux trappeurs et aux compagnies forestières. Les abords des rivières 

accueillent les premières fermes de ravitaillement pour les hommes et les animaux (Ferme du 

Wabassee, Ferme-Rouge, Ferme-Neuve, Ferme du Milieu), qui deviendront des foyers de 

Ŏƻƭƻƴƛǎŀǘƛƻƴ Řƻƴƴŀƴǘ ƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŀǳȄ ǾƛƭƭŀƎŜǎΣ Ǉǳƛǎ Ł ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ ƭƻŎŀƭŜΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ 

mouvements de cƻƭƻƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳƛǾǊƻƴǘ ƛƴŘŞǇŜƴŘŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜΣ Řƻƴǘ ŎŜƭǳƛ ƳŜƴŞ 

par le curé Antoine Labelle, de Saint-Jérôme à Mont-Laurier.  

[Ŝ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ǳƴŜ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŀ 

ŦƻǊşǘ ŘŜƳŜǳǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǳƴ Ǉǳƛǎǎŀƴǘ ƳƻǘŜǳǊ ǎƻŎƛƻ-économique (exploitation de la ressource 

ligneuse, acériculture, mise en valeur de la faune, etc.). Les richesses naturelles du territoire de la 

aw/![ ŀǘǘƛǊŜƴǘ ǳƴŜ ƳǳƭǘƛǘǳŘŜ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘŜǳǊǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ǿƛŀ ǳƴ ǾŀǎǘŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ 

fauniques structurés, tels que les réserves fauniques Papineau-Labelle et Rouge-Matawin, les zones 

ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŎƻƴǘǊƾƭŞŜ όzecs) Ŝǘ ƭŜǎ ǇƻǳǊǾƻƛǊƛŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƻƴ ŘŞƴƻƳōǊŜ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ǎƻƛȄŀƴǘŀƛƴŜ ŘŜ 

pourvoiries et de zecsΣ ƻŦŦǊŀƴǘ ŘŜǎ ŦƻǊŦŀƛǘǎ ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘ ŎƭŞ Ŝƴ Ƴŀƛƴ ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ 

à 10 000 km2Φ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ affichent une vocation récréative, tels que le 
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parc national du Mont-Tremblant et les trois parcs régionaux (Poisson blanc, Montagne du Diable 

Ŝǘ YƛŀƳƛƪŀύΣ Ŝǘ ōƻƴƛŦƛŜƴǘ ƭΩƻŦŦǊŜ ǊŞŎǊŞƻǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜΦ On comprend donc pourquoi le territoire est 

réputé comme étant un paradis pour les chasseurs et les pêcheurs. 

[Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Řǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜ Ŝƴ ƎŞƴŞǊŀƭ ǇǊŜƴŘ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŀ 

ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ Ŝǘ ƭΩŀŘŘƛǘƛƻƴ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘǎ όǇŀǊ 

exemple, les minimaisons des parcs régionaux de la Montagne du Diable et du Poisson blanc). Pour 

ƭŜǎ ŀƳŀǘŜǳǊǎ ŘŜ ǾŞƭƻ Ŝǘ ŘŜ ƳƻǘƻƴŜƛƎŜΣ ƭΩŀƴŎƛŜƴ ǘǊŀŎŞ Řǳ ŎƘŜƳƛƴ ŘŜ ŦŜǊΣ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘŜǾŜƴǳ ƭŜ ǇŀǊŎ 

linéaire [Ŝ tΩǘƛǘ ¢Ǌŀƛƴ Řǳ bƻǊŘΣ ƻŦŦǊŜ ǳƴŜ ǇƛǎǘŜ ŎȅŎƭŀōƭŜ ŘΩǳƴŜ ƭƻƴƎǳŜǳǊ ŘŜ уу ƪƳ qui devient un 

sentier de motoneige en saison hivernale. 

[Ŝ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ǉǳŀƴǘ Ł ƭǳƛΣ ǎΩŜǎǘ ǇƻǳǊǎǳƛǾƛ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ du Lièvre, 

Rouge et Kiamika. Ces vallées, qui offrent les sols les plus fertiles et les reliefs les moins 

contraignants, sont devenues le berceau de plusieurs ŦŀƳƛƭƭŜǎ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀ région, elles-

mêmes artisanes du paysage. Les superficies agricoles offrent en effet les vues paysagères les plus 

ƻǳǾŜǊǘŜǎΣ ǎƛ ƭΩƻƴ ŜȄŎƭǳǘ ƭŜǎ ǾǳŜǎ ŀǳ ǎƻƳƳŜǘ ŘŜǎ ƳƻƴǘŀƎƴŜǎΣ Ŝǘ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜƴǘ Ł ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ 

certains des paysageǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŜƳōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ [ŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎΩŞǘŜƴŘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ 

sur une largeur ŀǇǇǊƻȄƛƳŀǘƛǾŜ ŘΩǳƴ ƪƛƭƻƳŝǘǊŜ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ŎƾǘŞ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ōƻǊŘŜΦ 9ƭƭŜ ƻŎŎǳǇŜ 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ȊƻƴŜǎ ǇŞǊƛǇƘŞǊƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭŀŎǎ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜΣ Řƻƴǘ ŎŜƭƭŜǎ ŘŜǎ ƭŀŎǎ ¢ŀǇŀƴƛΣ {ŀƛƴǘ-

Paul, des Journalistes, des Îles, des Écorces et Grand lac Nominingue ainsi que de leurs affluents.  

/Ŝǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ƳŀǊǉǳŞŜǎ ǇŀǊ ǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǝƻƴ ŘƛǘŜ ŜȄǘŜƴǎƛǾŜΣ ŘƻƳƛƴŞŜ ǇŀǊ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘŜ 

ōƻǾƛƴǎ ƭŀƛǝŜǊǎ Ŝǘ ŘŜ ōƻǳŎƘŜǊƛŜΣ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǝƻƴ ŘŜ ŦƻǳǊǊŀƎŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǝƻƴǎ 

ǘǊŀŘƛǝƻƴƴŜƭƭŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ŎƻƴǎǝǘǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ǘŜǊǊŜŀǳ ǇǊƻǇƛŎŜ Ł ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŞƳŜǊƎŜƴǘŜǎ 

Ŝǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎΣ ŀǳȄǉǳŜƭƭŜǎ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ƎǊŀƴŘƛǎǎŀƴǘ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎŜ ŎƻƴǎŀŎǊŜƴǘΦ 
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3. Zone agricole  
  

Pourquoi vouloir bâtir absolument sur les terres agricoles? Si on avait une mine d'or, 
personne ne penserait à bâtir sur une mine d'or. Une terre agricole, c'est une terre 
qui va produire indéfiniment si on la cultive. Alors, je pense qu'on doit réserver les 
terres agricoles pour l'agriculture.  

JEAN GARON 

 

3.1. Superficie de la zone agricole   

 

SUPERFICIE DE LA ZONE AGRICOLE 

Constats PDZA 2015 

¶ La MRCAL possède une très grande zone agricole (ZA), composée de 60 984 hectares, dont 17 929 
hectares en superficie cultivable (CPTAQ, 2015 et MERN 2008) 

¶ La ZA correspond à 11 % du territoire municipalisé de la MRC  

¶ 46 % des terres cultivables se situent dans les classes 2, 3 et 4 du potentiel agricole selon le 
ŎƭŀǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩARDA (aucun sol de classe 1) 

¶ 59 % de la ZA est constitué de boisés et de plantations forestières 

¶ Il y a présence de superficies boisées exploitables sur les lots agricoles (volumes et capital forestier 
disponibles, potentiel acéricole)  

¶ La pratique du pâturage (production bovine) permet la valorisation de terres moins propices à la 
culture 

¶ Il y a un total de 3 664 hectares en pâturages (améliorés et naturels) 

¶ Les friches agricoles totalisent 524 hectares (155 ha en superficie occupée par les EAE et 369 ha 
estimés en superficie non occupée par les EAE)  
 

Situation révisée  

Ce qui a changé  

¶ Diminution de la zone agricole ŘΩǳƴ ƘŜŎǘŀǊŜ et augmentation de la superficie cultivable (17 954 ha) 
de 25 hectares (CPTAQ, 2020 et MERN, 2017) 

¶ La MRCAL détient une superficie exploitée de 7 066 hectares hors de la zone agricole (à titre 
comparatif, on dénombrait 6 172 ha en 2017) 

¶ 64 % de la ZA est constitué de boisés et de plantations forestières (augmentation attribuable à une 
précision plus grande des outils servant au calcul) 

¶ Baisse de la superficie en pâturages = 3 141 hectares (améliorés et naturels) 

¶ Augmentation de 8 % des friches agricoles en superficie occupée par les EAE (ayant passé de 155 à 
167 ha)  

¶ Les friches agricoles en territoire non occupé par les EAE sont passées de 369 à 940 ha (ce qui 
ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ par les modifications méthodologiques apportées au traitement des 
données) 
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ü Bref rappel  
La zone agricole occupe une superficie totale de 60 983 hectares (CPTAQ, 2020) et est 

principalement localisée dans la Vallée de la Lièvre (93 %). Elle touche le territoire de 15 des 17 

municipalités de la MRCAL : les municipalités de Mont-Laurier, de Ferme-Neuve et de Kiamika 

figurent parmi les plus agricoles, alors que celles de La Macaza et de Lac-Saguay ne comprennent 

aucun zonage agricole. Cependant, il est à souligner que des activités acéricoles sont pratiquées 

dans chacune des 17 municipalités de la MRCAL.  

 

Figure 1Φ ½ƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle 
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3.1.1.  Limitation au potentiel agricole des sols  

Le potentiel agricole de la MRCAL est caractérisé par des séries de sols hétérogènes qui offrent, en 

ƎŞƴŞǊŀƭΣ ǳƴŜ ōŀǎǎŜ ŦŜǊǘƛƭƛǘŞ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ /ŜǘǘŜ ƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ǊŞǎǳƭǘŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊŜƴŎŜ Ŝƴ 

éléments nutritifs, de la forte acidité naturelle du sol eǘ ŘΩǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŞŎƘŀƴƎŜ ŎŀǘƛƻƴƛǉǳŜΦ 

{Ŝƭƻƴ ƭŜǎ ŎƭŀǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩ!w5! ό¢ŀōƭŜŀǳ 2), ce sont principalement des sols de classes 3 et 4 qui 

sont cultivés dans la zone agricole, lesquels totalisent 13 896 hectares. De plus, 360 hectares de 

classe 2 sont cultivés, mais aucune superficie de classe 1. Fait étonnant, 2 626 hectares sont cultivés 

dans les sols de classe 7, catégorisant des sols dits « impropres à la culture et au pâturage 

permanent ». On y retrouve majoritairement des pâturages et des cultures fourragères, et de façon 

Ǉƭǳǎ ƳŀǊƎƛƴŀƭŜΣ ŘŜ ƭΩŀǾƻƛƴŜΣ ŘŜ ƭΩƻǊƎŜΣ ŘŜǎ ǇƻƳƳŜǎ ŘŜ ǘŜǊǊŜ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƭŞƎǳƳŜǎΦ  

 

Tableau 2Φ /ƭŀǎǎŜǎ ŘŜ ǎƻƭǎ ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴǘŜǎ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle 

Classe Superficie totale en 
zone agricole (ha) 

% de la zone 
agricole 

Superficie cultivée en 
zone agricole (ha) 

2 
(limitation modérée) 

539 1 % 360 

3 
(limitation modérément grave) 

17 476 29 % 10 456 

4 
(limitation grave) 

9 793 16 % 3 440 

5 
(limitation très grave) 

2 219 4 % 839 

7 
(sols inutilisables) 

29 554 49 % 2 626 

Sol organique 1 033 2 % 164 

SOURCE : MRC DΩ!NTOINE-LABELLE, DΩAPRÈS LES DONNÉES NUMÉRISÉES DE LΩLNVENTAIRE DES TERRES DU CANADA (ARDA,1969).  

 

bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ ǎƻƴǘ ŘŜ ŎƭŀǎǎŜ оΣ ŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜƴǘ 

par des sols qui « présentent des facteurs limitatifs assez sérieux qui réduisent la gamme de 

cultures possibles ou nécessitent des mesures particulières de conservation ». Par conséquent, les 

ōŜǎƻƛƴǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŎƘŀǳƭŀƴǘŜǎ Ŝǘ Ŝƴ ŀƳŜƴŘŜƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ ǇI Ŝǘ 

ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ ŦŜǊǘƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ  

[Ŝ ƳŀƴǉǳŜ ŘΩŀƳŜƴŘŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ƭŜ ŎƻǶǘ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǳȄΣ étant donné ƭΩŞƭƻƛƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎΣ 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŜƴŎƻǊŜ Ł ŎŜ ƧƻǳǊ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ Ł ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ŘŜǎ 

rendements agricoles. Une usine de transformation du bois de la région produit des cendres qui 

ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ǾŀƭƻǊƛǎŞŜǎ Ł ƭΩŀƎǊƛŎƻƭŜΦ ¢outefois, le faible tonnage annuel ne peut suffire aux besoins 

ǊŞƎƛƻƴŀǳȄΦ !ǳǘǊŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜΣ ŎŜǎ ŎŜƴŘǊŜǎ ƴŜ ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ǳǘƛƭƛǎŞŜǎ Ŝƴ ǊŞƎƛŜ 

biologique. Par ailleurs, depuis la première édition du PDZA, un site est reconnu comme potentiel 

pour une carrière de chaux, Ƴŀƛǎ ƴΩŜǎǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉŀǎ Ŝƴ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ  

[Ŝ /ƻƳǇƭŜȄŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜ ƭŀ wƻǳƎŜ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƧƻǳŜǊ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ǊƾƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŦǳǘǳǊ Ŝƴ ǘŀƴǘ ǉǳŜ 

ǎƻǳǊŎŜ ǇƻǘŜƴǝŜƭƭŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ ƳŀǝŝǊŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ ǳǝƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƳŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƻƭǎ 
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ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ ¦ƴ ǇǊƻƧŜǘπǇƛƭƻǘŜ ŘŜ ǾŀƭƻǊƛǎŀǝƻƴ Ł ƭΩŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŜ ǎƻƴ ŎƻƳǇƻǎǘ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ Ŝǎǘ Ŝƴ 

ŎƻǳǊǎ ŎƘŜȊ ǳƴ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊ ŘŜ .ǊŞōŜǳŦΦ [Ŝ ǾƻƭǳƳŜ Ƴƛǎ Ł ƭΩŜǎǎŀƛ ŘŜƳŜǳǊŜ ƳƻŘŜǎǘŜΣ ǎƻƛǘ ǉǳŜƭǉǳŜǎ 

ŎŜƴǘŀƛƴŜǎ ŘŜ ǘƻƴƴŜǎ ǇƻǳǊ ǳƴ ŞǇŀƴŘŀƎŜ ǇǊƛƴǘŀƴƛŜǊΦ {ƛ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ǎΩŀǾŝǊŜƴǘ ǇƻǎƛǝŦǎΣ ƭŜ /ƻƳǇƭŜȄŜ 

ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜ ƭŀ wƻǳƎŜ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǇǊƻŘǳƛǊŜ Řǳ ŎƻƳǇƻǎǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ Ł ǾŜƴƛǊ ƎǊŃŎŜ Ł 

ƭΩŀƎǊŀƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎƻƴ ǎƛǘŜ ŘŜ ŎƻƳǇƻǎǘŀƎŜΦ [ŀ ǇǊƻŘǳŎǝƻƴ ŀƴƴǳŜƭƭŜ ŜǎǝƳŞŜ ǎΩŞƭŝǾŜ Ł н плл 

ǘƻƴƴŜǎ ŘŜ ŎƻƳǇƻǎǘΣ Ƴŀƛǎ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ǾƻǳŘǊƻƴǘ Ŝƴ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ǳƴŜ ǇŀǊǝŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǝƻƴ Ł 

ƭŜǳǊǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎΦ 

 

3.1.2. Drainage naturel et climat 

[Ŝǎ ǊŜƭƛŜŦǎ ǾŀƭƭƻƴƴŞǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ Ǉƭŀǘǎ ŎƻƳǇƻǎŜƴǘ ƭŀ ǘǊŀƳŜ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle 

Ŝǘ ǊŞƎƛǎǎŜƴǘ ƭΩŞƎƻǳǘǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΦ 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƛƭ ȅ ŀ     

66 % des sols caractérisés comme étant bien drainés. Les problèmes de drainage naturel se 

rencontrent généralement avec les séries de sols Montcerf (mal drainés) et Maniwaki (très mal 

ŘǊŀƛƴŞǎύΦ [Ŝǎ Ǿŀƭƭƻƴǎ ŎŀǳǎŜƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎŎǳƳǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩŜŀǳ ǘǊŝǎ ƭƻŎŀƭƛǎŞŜǎΣ Ł ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ ŘŜǎ 

ǇŜƴǘŜǎΣ ǉǳƛ ŦŀǾƻǊƛǎŜƴǘ ƭΩŞƎƻǳǘtement des sols. Également, les sols ayant une texture sableuse sont 

catégorisés comme très rapidement drainés et ne conviennent pas à certaines productions. Par le 

ǇŀǎǎŞΣ ŘŜǎ ǎǳōǾŜƴǘƛƻƴǎ ŀŎŎƻǊŘŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ a!t!v ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ŘǊŀƛnage 

souterrain sur près de 510 hectares, ce qui représente moins de 3 % de la superficie cultivable de 

ƭŀ aw/![Φ [Ŝ ŎƻǶǘ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ŎŜǎ ƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴǎ ŀǇǇŀǊŀƞǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ǘǊƻǇ ŞƭŜǾŞ Ŝǘ ŘŜƳŜǳǊŜ 

un enjeu chez les producteurs.   

Le climat est comparativement plus froid que dans le secteur des Basses-Laurentides et les 

ǇǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ǘŜƴŘŜƴǘ Ł şǘǊŜ Ǉƭǳǎ ŀōƻƴŘŀƴǘŜǎ ŀǳ ƴƻǊŘ ǉǳΩŀǳ ǎǳŘ ŘŜǎ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-

Labelle. La longueur moyenne de la saison de croissance se situe entre 145 et 194 jours, alors 

ǉǳΩŜƭƭŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ŜƴǘǊŜ мфм Ŝǘ нмс ƧƻǳǊǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ .ŀǎǎŜǎ-Laurentides. Ce climat frais, combiné à des 

précipitations bien réparties durant toute la saison de croissance, a favorisé historiquement la 

production de plantes fourragères. Plus récemment, les changements climatiques tendent à 

modifier cet équilibre Υ ƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ ǳƴŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘǎ ŘŜ Ŧƻƛƴǎ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ 

végétales causée par différents phénomènes météorologiques (sécheresses, fréquence de fortes 

pluies, fontes du couvert de neige lors de redoux hivernaux et formation de glace subséquente, 

ŘŜǾŀƴŎŜƳŜƴǘǎ ŘŜǎ ƎŜƭǎ ǘŀǊŘƛŦǎ Ŝǘ ƘŃǘƛŦǎΣ ŜǘŎΦύΦ {Ŝƭƻƴ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩhǳǊŀƴƻǎ, compilées dans les 

ŦƛŎƘŜǎ ǎȅƴǘƘŝǎŜǎ ŘΩ!ƎǊƛŎƭƛƳŀǘ όǾƻƛǊ ǎŜŎǘƛƻƴ рΦпύΣ ŘŜǎ ōŞƴŞŦƛŎŜǎ ǎŜǊƻƴǘ Ǉƻǎǎibles pour chaque type 

de productions tels que des semis printaniers devancés, de meilleures conditions pour réaliser les 

ǎŜƳƛǎ ŘΩŀǳǘƻƳƴŜΣ ƭŀ ǇǊƻƭƻƴƎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎŀƛǎƻƴ ŘŜ ǇŀƛǎǎŀƴŎŜΣ ŘŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ŎƻǳǇŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ Ǉƭǳǎ 

tôt, des récoltes prolongées pour certains légumes, etc.    

 

3.1.3. tǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǘŜǊǊŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ  

de la zone agricole 

Les dix-ǎŜǇǘ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ƭŀ aw/ ŎƻƳǇǘŜƴǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳƛƭƭƛŜǊǎ ŘΩƘŜŎǘŀǊŜǎ Ŝƴ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ Ł ǳǎŀƎŜ 

agricole situés en dehors de la zone agricole (Tableau 3). Pour près de la moitié (47 %), ces 
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superficies sont occupées par les entreprises acéricoles. Entre 2017 et 2021, la superficie exploitée 

Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǎǘ ǇŀǎǎŞŜ ŘŜ н 973 hectares à 3 356 

hectares.  

Dans le même sens, le Service de gestion intégrée des ressources naturelles et du territoire 

ό{DLwb¢ύ ŘŜ ƭŀ aw/![ ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳŜ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ŝƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǳōƭƛŎ 

ƛƴǘǊŀƳǳƴƛŎƛǇŀƭ ό¢tLύ ŀǳƎƳŜƴǘŜ Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ǎΩŀƎǊŀƴŘƛǎǎŜƴǘΦ En effet, les superficies 

exploitées en TPI ont fait un bond important entre 2017 et 2021, ayant passé de 166 hectares à 

514 hectares, soit une hausse de 210 %. Pour leur part, les entailles sont passées de 29 390 à 96 982 

sur ces territoires, ce qui représente une augmentation de 230 % (SGIRNT, 2021).  

La catégorie « Autres activités agricoles » inclut les élevages de type porcin, ovin, caprin, équin, 

ŀǾƛŎƻƭŜ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŀǉǳŀŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǇŃǘǳǊŀƎŜǎΦ 5Ŝ ƎǊŀƴŘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ƘƻǊǎ ŘŜ 

la zone agricole sont utilisées pour cette catégorie, notamment à Mont-Laurier, Kiamika et Rivière-

Rouge. Celles-ci affichent des superficies allant de 670 hectares à 730 hectares. Pour les 

municipalités de Notre-Dame-du-Laus, Notre-Dame-de-Pontmain, Nominingue et La Macaza où les 

superficies en zone agricole sont moindres, voire nulles, de 100 à 187 hectares sont ainsi mis en 

production.    

[Ŝǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛǾŜǎ ƛƴƘŞǊŜƴǘŜǎ Ł ǳƴŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘΩƛƴŎƭǳǎƛƻƴ Ł ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘΣ 

dans plusieurs cas, un frein pour les producteurs agricoles qui exploitent hors de la zone agricole. 

Dans cette situation, ces producteurs ne peuvent bénéficier du Programme de crédit de taxes 

foncières agricoles applicable aux exploitations agricoles enregistrées.   

Tableau 3. Superficies cult ivées (en hectares) hors zone agricole en 2021 

Municipalité Superficie 
totale (ha) 

Acériculture 
(ha) 

Autres activités 
agricoles (ha) 

Chute-Saint-Philippe  291,23 255,93 35,30 

Ferme-Neuve 527,30 384,23 143,07 

Kiamika 925,23 229,52 695,71 

La Macaza 209,74 58,36 151,38 

Lac-des-Écorces 1 190,39 859,96 330,44 

Lac-du-Cerf 30,01 30,01 0 

Lac-Saguay 112,22 112,22 0 

Lac-Saint-Paul 63,81 0 63,81 

L'Ascension 253,45 214,57 38,88 

Mont-Laurier 1 332,09 601,25 730,84 

Mont-Saint-Michel  37,93 0 37,93 

Nominingue 209,67 69,99 139,68 

Notre-Dame-de-Pontmain 136,38 8,97 127,42 

Notre-Dame-du-Laus 221,56 34,22 187,34 

Rivière-Rouge 969,58 298,73 670,84 

Saint-Aimé-du-Lac-des-Îles 54,58 9,21 45,37 

Sainte-Anne-du-Lac 585,21 188,99 312,79 

Total 7 066,9511 3 356,161 3 710,80 
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1 EN 2017, LA SUPERFICIE TOTALE ÉTAIT DE 6 172 HECTARES ET LE TOTAL DΩHECTARES EN ACÉRICULTURE DE 2 973 HECTARES. 
SOURCE : RÔLE D'ÉVALUATION FONCIÈRE, MRC ANTOINE-LABELLE, 2021. 
 
 

3.1.4. Couvert forestier  

Dans la version 2015 du PDZA, la méthode préconisée afin de caractériser le territoire de la zone 

agricole de la MRC Antoine-Labelle consistait à extraire les données des cartes écoforestières du 

awbC Ŝǘ ŘŜ ǾŀƭƛŘŜǊ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩƻǊǘƘƻǇƘƻǘƻǎΦ 5ŜǇǳƛǎΣ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜ ǳǘƛƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ 

numériser les données a évolué et permet une analyse plus fine, ce qui rend difficile la comparaison 

entre les deux éditions. Ainsi, en 2015, le couvert forestier représentait 35 921 hectares, soit 59 % 

de la zone agricole. Les données plus récentes, extraites des cartes écoforestières de 2017, 

indiquent que le boisé occupe 64 % de la zone agricole et une superficie de 39 556 hectares. Bien 

ǉǳΩƻƴ ƴŜ ŘƻƛǾŜ Ǉŀǎ ŎƻƴŎƭǳǊŜ Ł ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎΣ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Ŧƻƴǘ ƴŞanmoins 

ǊŜǎǎƻǊǘƛǊ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ǉǳΩƻŎŎǳǇŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ƭŜ ŎƻǳǾŜǊǘ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ όTableau 4). 

    

Tableau 4. Occupation du sol de la zone agricole dans la MRCAL en 2017 

Occupation du sol Part de la zone agricole 
(%) 

Superficie 
(ha) 

Boisés et plantations  63,8 39 556 

Site inondé, milieu humide, aulnaie et autres 
superficies non cultivables  

2,2 1 340 

Milieu perturbé par l'activité humaine  0,4 222 

Gravière  0,3 193 

Ligne de transport d'énergie et emprise de 
routes  

0,1 80 

Terrains agricoles cultivés  29,0 17 954 

Lacs et rivières, réservoirs d'origine 
anthropique  

1,3 809 

Superficies non définies  2,9 1 808 

Total de la zone agricole (ha) - 61 965¹ 

Superficie totale de la MRC (ha) - 1 630 119 

Part de la zone agricole dans la MRC 3.8 - 
1 LA SUPERFICIE TOTALE AGRICOLE TIRÉE DES DONNÉES DE LA CPTAQ (60 983 HA) EXCLUT LE RÉSEAU HYDRIQUE.   

SOURCE : PEUPLEMENT ÉCOFORESTIER MFFP, 2017. 

 

Le projet « Sensibilisation et accompagnement des producteurs agricoles pour la mise en valeur 

des boisés privés η ŦƛƎǳǊŀƛǘ ŀǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŞŘƛǘƛƻƴ Řǳ t5½!Φ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ƻƴǘ 

ŞǘŞ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇŀǊ ƭΩŜƴǘǊŜƳƛǎŜ ŘŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ !ƭƭƛŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ 

Laurentides-Outaouais (APFLO) et Table Forêt Laurentides, telles que la création d'une trousse 

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ-ŎƻƴǎŜƛƭǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ !tC[h ŀ procédé Ł ƭΩŜƳōŀǳŎƘŜ ŘΩǳƴ 

agent de mobilisation qui rencontre gratuitement les propriétaires forestiers et de boisés privés 

sur le terrain. Il les informe des derniers sujets relatifs à la mise en valeur des boisés, dont les 
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ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ ŜȄƛǎǘŀƴǘs, pour mieux les outiller en vue de travaux ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 

forestier.   

Le ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs offre le PǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜǎ 

forêts privées όt!a±Ctύ ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘΩŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ Ŝǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎΦ 

/Ŝ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǾƛǎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ 

ŦƻǊşǘǎ ǇǊƛǾŞŜǎΦ 9ƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ нлнлΣ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜǎ Ŧorêts privées des 

[ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ ŀ ƛƴǾŜǎǘƛ рΣф aϷ Řŀƴǎ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (M. Mongeau, communication 

personnelle, 27 avril 2021). 

 

 

 

 

3.1.5. Milieux humides 

Les milieux humides constituent un nouvel enjeu ajouté au PDZA, qui résulte des nouvelles 

précisions au cadre légal en matière de protection et de conservation de ces milieux naturels. En 

effet, la Loi concernant la conservation des milieux humides et hydriques a été adoptée en 2017. 

Avec celle-ŎƛΣ ƭŜ ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ Řǳ vǳŞōŜŎ ǎŜ ŘƻƴƴŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ȊŞǊƻ ǇŜǊǘŜ ƴŜǘǘŜ ŘŜ 
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ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ όaIIύ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻǾƛƴŎŜΦ /Ŝ ŦŀƛǎŀƴǘΣ ƛƭ ŀŦŦƛǊƳŜ ǎŀ ǾƻƭƻƴǘŞ ŘŜ 

ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ƭŜǎ aII Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜǎ ōŞƴŞŦƛŎŜǎ ǉǳΩƛƭǎ ǊŜƴŘŜƴǘ Ł ƭŀ ǎƻŎƛŞǘŞΦ  

5ŀƴǎ ƭŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ƭƻƛΣ ƭŜǎ aw/ ƻƴǘ ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ 

ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ όtwaIIύ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŜǳǊ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ ¦ƴ twaII ǾƛǎŜ Ł ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ aII 

ŘΩƛƴǘŞǊşǘ pour la conservation sur le territoire afin de mieux planifier les actions et les interventions 

sur ce même territoire.  

5ŀƴǎ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-[ŀōŜƭƭŜΣ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ ƻŎŎǳǇŜƴǘ ǳƴŜ ǇƭŀŎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ 

ŘŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜΦ ¦ƴŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŀ ŞǘŞ ǇǊƻŘǳƛǘŜΣ Ǉƭǳǎ ǇǊŞŎƛǎŜ ǉǳŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŎŀǊǘŜǎ 

écoforestières, laquelle a permis de dénombrer environ 4 400 hectares de milieux humides 

seulement dans la zone agricole, ce qui représente 7 % de celle-ci. 

Le milieu agricole peut exercer une pression sur les MHH, et ŎΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛΣ Řŀƴǎ ƭŜ twaII ŘŜ ƭŀ 

MRCAL, la protection de près de 2 300 hectares est proposée pour la conservation, de 270 hectares 

ǇƻǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ Ŝǘ de huit ha pour la restauration.  

/Ŝǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŦƻǳǊƴƛǎǎŜƴǘ ŘŜǎ ōƛŜƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ŦƛƭǘǊŜǊ ƭΩŜŀǳΣ ǊŞƎǳƭŜǊ ƭŜǎ 

ŘŞōƛǘǎ ŘΩŜŀǳΣ intercepter les sédiments, assainir les eaux de ruissellement, fournir des habitats 

propres à soutenir la biodiversité et réguler le climat. " ǘƛǘǊŜ ŘΩŜȄŜƳǇƭŜΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ 

en affectation agricole constituent un habitat essentiel pour des espèces fauniques ou floristiques 

à statut précaire et contribuent ainsi de manière importante à la conservation de la biodiversité 

dans la MRC. De plus, ces milieux ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ ŞŘǳŎŀǘƛƻƴƴŜƭǎ Ŝǘ ǊŞŎǊŞŀǘƛŦǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ όIŜ Ŝǘ 

al. 2015).   

Conformément aux prescriptions établies par le wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇŜƴǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŀǳȄ 

milieux humides et hydriques, une contribution financière peut être exigée par le ministère de 

ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ [ǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΣ ŘŜ ƭŀ CŀǳƴŜ Ŝǘ ŘŜǎ tŀǊŎǎ 

(MELCCFP) et versée au Programme de restauration et de création de milieux humides et hydriques 

ŀŦƛƴ ŘŜ ŎƻƳǇŜƴǎŜǊ ƭŜǎ ǇŜǊǘŜǎ ŜƴƎŜƴŘǊŞŜǎ ƭƻǊǎ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘΦ [ŀ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ 

remplacée par des travaux de restauration ou de création visant à contrebalancer les pertes. De 

ǇƭǳǎΣ ŘŞǇŜƴŘŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ƘǳƳƛŘŜΣ le promoteur devra obtenir une 

autorisation ministérielle ou une déclaration de conformité afin de réaliser cette activité. Certaines 

ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŜȄŜƳǇǘŞŜǎ ŘΩǳƴŜ ŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ Ŝƴ ǾŜǊǘǳ Řǳ wŝƎƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴŎŀŘǊŜƳŜƴǘ 

ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ƛƳǇŀŎǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ (REAFIE).   

Dans le cadre de la préparation du PRMHH, une consultation publique et des rencontres avec la 

communauté agricole ont été tenues, donnant lieu à des échanges constructifs. Les producteurs 

agricoles se sont montrés ouverts à une collaboration pour protéger les MHH et souhaitent que le 

Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ t5½! ǎΩŀǊǊƛƳŜ ŀǾŜŎ ŎŜƭǳƛ Řǳ twaIIΦ  

En somme, les MHH en milieu agricole jouent un rôle écologique important sur le territoire de la 

aw/Φ tƭǳǎƛŜǳǊǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ ŀǳ twaII ƻŦŦǊŜƴǘ ǳƴ ŀǇǇƻǊǘ 

significatif dans la conservation de la biodiversité, la filtration des contaminants, la régulation des 

ŎǊǳŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΦ 

 



 
 

                                                                        ϭ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle - PDZA révisé (2023) 19 

     
 

3.1.6. Friches agricoles  

Les friches agricoles sont définies comme étant des terres agricoles cultivables, mais dont la culture 
a été abandonnée depuis plus ou moins longtemps. Les causes évoquées de leur abandon peuvent 
inclure le ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴƴŜƭƭŜ et le manque de rentabilité. 
[ΩŀōŀƴŘƻƴ ŘŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ŎǳƭǘƛǾŀōƭŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ǳƴŜ ǎƻǳǎ-utilisation économique des 
terres agricoles, à court et moyen termes, ŀƛƴǎƛ ǉǳΩune perte de potentiel à long terme pouvant 
entraîner ƧǳǎǉǳΩà un changement de vocation. Certaines approches de valorisation des friches 
présentent un potentiel économique tout en conservant la vocation agricole des terres : la 
ƭƛƎƴƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ ŦǊǳƛǘƛŝǊŜΣ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜΣ etc. (AAC, 2008). 
 

5ŀƴǎ ƭΩŞŘƛǘƛƻƴ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘŜΣ les friches agricoles sur le territoire non occupé (30 446 ha) ont fait 
ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ sur le plan de leur utilisation Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩƻǊǘƘƻǇƘƻǘƻǎ pour chacune des 
municipalités de la MRCAL. Une validation terrain a par la suite été réalisée. Un total de 369 ha de 
friches a été caractérisé, correspondant à environ 1 % dŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řu territoire non occupé, puis 
classé par degré de priorité de 1 à 5 ŀŦƛƴ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ leur potentiel de remise en culture. Le stade 
ŘΩŀǾŀƴŎŜƳŜƴǘ Řǳ ŎƻǳǾŜǊǘ ǾŞƎŞǘŀƭ (herbacé, arbustif ou arboré), le potentiel agricole du sol (ARDA) 
ainsi que la superficie de la friche ont été considérés pour établir la classification.  
 
Près de la moitié de la superficie cultivable (4 842 ha) du territoire non occupé restait à caractériser, 
ce qui a été réalisé en 2017 avec pour résultat un total de 638 ha de friches agricoles additionnelles. 
Également, certains secteurs ont nécessité la ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩƻŦŦƛŎƛŜǊǎ ŘŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝǘ ǾƛƭƭŜǎ Řǳ 
territoire ŀŦƛƴ ŘΩŜƴ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭŀ ǾƛǎƛǘŜ. En effet, certaines terres agricoles étaient définies comme 
cultivables selon les cartes écoforestières, mais non accessibles via les voies publiques. Notre 
campagne de terrain a permis de finaliser la caractérisation et de ŎƻƴŎƭǳǊŜ ǉǳΩǳƴ total de cinq ha 
de friches agricoles est concrètement « non accessible » et peu intéressant pour la remise en 
culture (chemins Ł ƭΩŀōŀƴŘƻƴ, terres peu rentables pour maintenir les cultures, chemins non 
adaptés à la modernisation de la machinerie agricole). Ainsi, le total de friches agricoles ǎΩélève à 
940 hectares pour le territoire non occupé.  
 
La valorisation des friches agricoles demeure un enjeu important et prioritaire pour la MRCAL. La 
mise en place de mesures permettant de conserver plusieurs hectares de terres cultivables 
participe aux efforts en vue ŘΩassurer le maintien du patrimoine agricole du territoire. 
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3.2. Occupation de la zone agricole  

OCCUPATION DE LA ZONE AGRICOLE 

Constats PDZA 2015 

¶ [Ŝ ǘŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŜ ƭŀ aw/![ ǇŀǊ ƭŜǎ 9!9 Ŝǎǘ ŘŜ рр ҈ ό/t¢!vΣ нлмнύ 
avec 33 795 hectares occupés 

¶ Entre 1997 et 2011, le ǘŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀ ŘƛƳƛƴǳŞ ŘŜ нл %, ce qui 
équivaut à une perte de superficie occupée par les EAE de 2 843 hectares 

¶ La superficie cultivée totalise 13 824 hectares, soit 77 % des superficies cultivables 

¶ On note une augmentation de 42,5 % des superficies louées pour la période 2004-2010 
(8 786 ha à 12 521 ha) et une forte tendance à la location (avec ou sans bail) de courte durée 

¶ La valeur moyenne des terres agricoles demeure inférieure par rapport à celle de la région 
administrative des Laurentides 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ Superficie totale occupée = 34 519 hectares, soit une augmentation de 2 %  

¶ Superficie totale cultivée = 14 368 hectares, soit une augmentation de 4 % 

¶ La superficie cultivée représente 80 % des superficies cultivables (17 954 ha) 

¶ !ǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ о ҈ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ  

¶ Superficie totale louée = 13 274, soit une augmentation de 6 % pour la période 2010-2020 
 

 

{Ŝƭƻƴ ƭΩ!ǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƳŞƴŀƎƛǎǘŜǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ Řǳ vǳŞōŜŎΣ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƴǎƛǎǘŜ 

en « ǳƴŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŎƻƴŎŜǊǘŞŜ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Ǿƛǎŀƴǘ ǳƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 

ordonné et harmonieux des milieux de vie de la population sur un territoire donné ». En matière 

ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝƴ zone agricole, les orientations gouvernementales visent entre autres à assurer 

ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ōŀǎŜ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ όƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ 

contrôle des usages non agricoles), et donc à favoriser le maintien et le développement des 

activités agricoles en zone agricole (MAMROT, 2001). 

 
hŎŎǳǇŜǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ǾƻƛǊ Ł ǎƻƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ƘŀǊƳƻƴƛŜǳȄ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩŀōƻǊŘ ŘŜ 
répondre au besoin essentiel de nourrir une communauté. Son occupation contribue également à 
moduler le paysage tout en maintenant des éléments patrimoniaux intimement liés à la qualité de 
vie et à la fierté des citoyens. Ainsi, ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ participe à sa vitalisation et au 
maintien de milieux de vie diversifiés et attrayants. 

 

3.2.1. ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

[Ŝ ǘŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜǎ ό9!9ύ Řŀƴǎ ƭŀ aw/ 

ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle montre une légère hausse entre 2010 et 2020 (Tableau 5). Selon les données du 

MAPAQ, la superficie occupée par les EAE est maintenant de 34 519 hectares, ce qui représente 

une augmentation de 724 hectares comparativement à 2010, soit une augmentation de 3 %. Le 

ǘŀǳȄ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŀƛƴǎƛ ǇŀǎǎŞ ŘŜ рр Ł рт ҈Φ  
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Dans le même sens, la superficie cultivée par les EAE connaît une augmentation de 4 % avec 14 368 

ƘŜŎǘŀǊŜǎΣ ǎƻƛǘ рпп ƘŜŎǘŀǊŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ǉǳΩŜƴ нлмлΦ  

 

Tableau 5Φ ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇŀǊ ƭŜǎ 9!9 όǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ¦9±ϝύ 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

*UEV= UNITÉS DΩÉVALUATION 
SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 

 

9ƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ нлнлΣ ǳƴŜ ƭŞƎŝǊŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎŜ ŘŜǎǎƛƴŜ Řŀƴǎ ƭŀ aw/![Σ ǎƻƛǘ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ 

de fermes de petite taille, et, ǎƛƳǳƭǘŀƴŞƳŜƴǘΣ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ ŘŜ ǘŀƛƭƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ όCƛƎǳǊŜ нύΦ 

tƭǳǎ ǇǊŞŎƛǎŞƳŜƴǘΣ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ ŀǎǎƻŎƛŞ ŀǳȄ ŦŜǊƳŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǇŜǘƛǘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ όҖмлΣ мм 

à 25 et 26 à 50 ha) augmente légèrement, ce qui témoigne du développement en croissance des 

ǇŜǘƛǘŜǎ ŦŜǊƳŜǎΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ŎŜƭǳƛ ŀǎǎƻŎƛŞ ŀǳȄ ŦŜǊƳŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ όҖнлм 

ƘŀύΦ /ŜǘǘŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴΣ ŜƴŎƻǊŜ ƳƻŘŜǎǘŜΣ ǎŜƳōƭŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ ǇŀǊ ǳƴ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ 

grandissant depuis cinq ans, soit un engouement pour les pratiques agroécologiques (Mundler, 

2021), propulsé particulièrement par la nouvelle génération qui souhaite effectuer un retour aux 

sources, mais qui se communique également à des gens de tous âges. Dans le même sens, la forte 

demande pour des fermes de petite taille auprès de [Ω!w¢9ww9 όŁ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭŜύ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ 

les pressions politiques grandissantes pour modifier la LPTAA témoignent du virage amorcé. 

5ΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ƭΩŀŎƘŀǘ ƻǳ ƭŀ ƭƻŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘŜǊǊŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŞƧŁ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜǎ ǇŜǳǘ 

eȄǇƭƛǉǳŜǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ ŘŜ ƎǊŀƴŘŜ ǘŀƛƭƭŜΦ Les prochaines années 

ǇŜǊƳŜǘǘǊƻƴǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ǎƛ ŎŜǘǘŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴǘΦ  

 

Année Nombre 
ŘΩ9!9 

Superficie 
occupée 
par les EAE 
(ha) 

Superficie 
cultivée (ha) 

Superficie 
louée (ha) 

Taux de 
location (%) 

2010 224 33 795 13 824 12 521 37,05  

2016 233 35 489 14 343 13 370 37,67  

2020 226 34 519 14 368 13 274 38,45 

ɲ нлмл-2020 0,9 % 2 % 4 % 6 % 4 % 
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Figure 2Φ wŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǳǊ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ Ł ƭΩƘŜŎǘŀǊŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ нлмл Ŝǘ нлнл  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2010 ET 2020. 

 

tŀǊƳƛ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ aw/ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΣ ƭŀ aw/![ ǎΩŜƳǇŀǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ Ǉƻǎƛǘƛƻƴ 

en ce qui concerne la superficie moyenne occupée par les 9!9Σ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ł мро ƘŀΦ [ŀ aw/ 

ŘΩ!ǊƎŜƴǘŜǳƛƭ ŘŞǘƛŜƴǘ ƭŀ ŘŜǳȄƛŝƳŜ Ǉƻǎƛǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ ммл ƘŀΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ 

ŎŜǘǘŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Ł фу Ƙŀ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΦ 9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǘǊŀƛǘ ŀǳȄ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ 

moyennes cultivées, la MRCAL est passée du 3e rang au 4e rang entre 2010 et 2020, perdant un 

rang au profit de la Ville de Mirabel. Du point de vue de la portion cultivée de la superficie occupée, 

la MRCAL demeure parmi les plus faibles de la région des Laurentides avec 42 %. Le pourcentage 

de la supŜǊŦƛŎƛŜ ŎǳƭǘƛǾŞŜ ǎǳǊ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƻŎŎǳǇŞŜ Ŝǎǘ ŘŜ ру ҈ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ Ŝǘ 

de 59 % pour le Québec.  

 

3.2.2. Taux de location 

Selon le MAPAQ, le taux de location se situe à 38 % en 2020, ce qui représente une superficie totale 

louée de 13 нтп ƘŜŎǘŀǊŜǎΣ ǎƻƛǘ тро ƘŜŎǘŀǊŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ǉǳΩŜƴ нлмлΦ [ŀ ǇŞǊƛƻŘŜ нллп-2010, rapportée 

dans le PDZA de 2015, indiquait une augmentation similaire de 40 % du taux de location. 

On retrouve le plus grand nombre de terres louées dans les municipalités de Ferme-Neuve (3 691 

ha), de Mont-Laurier (2 852 ha) ainsi que de Kiamika (1 311 ha) (Tableau 6). Également, on retrouve 

de grandes superficies en location dans les municipalités de Mont-Saint-Michel (904 ha) et de Saint-

Aimé-du-Lac-des-OƭŜǎ όупт ƘŀύΦ [Ŝǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǘƛǊŞŜǎ ŘŜǎ ŦƛŎƘŜǎ ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ Řǳ a!t!v ƴŜ 

précisent pas si les entreprises ont un bail notarié et publié au registre foncier ni la durée de la 

location. Selon les producteurs, il y a très peu de contrats de location qui sont notariés.  
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Selon lΩŜƴǎŜƳōƭŜ des acteurs agricolesΣ ƭΩŜƴƧŜǳ ŘŜ ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŀǳȄ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŀǳ vǳŞōŜŎ 

constitue un frein majeur pour ceux qui désirent devenir propriétaires. Conséquemment, la 

ƭƻŎŀǘƛƻƴ ŘŜƳŜǳǊŜ Ǉƭǳǎ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜ ǉǳŜ ƭΩŀŎƘŀǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŜƭŝǾŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ   

 

Tableau 6. bƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 Ŝǘ ƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ όŜƴ ƘŜŎǘŀǊŜǎύΣ ǇŀǊ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞΣ Řŀƴǎ 

la MRCAL en 2020 (selon les UEV*) 

Municipalité Nombre 
d'EAE 

Superficie 
totale de la 
zone agricole 

Superficie 
occupée par 
les EAE 

Taux 
d'occupation 
de la zone 
agricole (%) 

Superficie en 
location (ha) 

Mont-Laurier 60 11 884 7 063 59 2 853 

Ferme-Neuve 58 10 197 8 452 83 3 691 

Kiamika 27 8 929 4 335 49 1 311 

Saint-Aimé-du-Lac-des-Îles 12 5 765 1 900 33 847 

Mont-Saint-Michel 18 5 562 2 988 54 904 

Sainte-Anne-du-Lac 12 4 891 2 392 49 620 

Lac-Saint-Paul 10 3 443 1 628 47 517 

Lac-des-Écorces 13 2 399 946 39 624 

Lac-du-Cerf 5 2 260 735 33 369 

Notre-Dame-du-Laus 6 1 443 664 46 110 

Chute-Saint-Philippe 4 49 174 355 81 

Notre-Dame-de-Pontmain 1 34 168 494 0 

Rivière-Rouge 21 2 145 1 503 70 400 

Nominingue 9 1 124 576 51 274 

La Macaza 2 0 38 NA 16 

Lac-Saguay  2 0 188 NA 93 

L'Ascension 7 858 771 90 563 

MRC d'Antoine-Labelle 226 60 983 34 521 57 % 13 274 

*UEV= UNITÉS DΩÉVALUATION 
SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 
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4. Portrait des activités agricoles  
 

Iƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ǳƴ ƳƛƭƭƛƳŝǘǊŜ Řǳ ƳƻƴŘŜ ǉǳƛ ƴŜ ǎƻƛǘ savoureux. 

JEAN GIONO 

 

4.1. Impact économique local et régional  

 

IMPACT ÉCONOMIQUE LOCAL ET RÉGIONAL 

Constats PDZA 2015 

¶ 224 entreprises agricoles enregistrées (EAE) 

¶ 36,6 M$ en revenus bruts générés annuellement, comparé à 322 M$ pour la région des 
Laurentides 

¶ 349 emplois, dont 99 sur une base annuelle 

¶ 4,1 M$ en dépenses annuelles en salaires (Statistique Canada, 2011)  

¶ 52 % des revenus agricoles sont générés par les entreprises situées à Mont-Laurier, Ferme-
Neuve et Kiamika 

¶ /ŀǇƛǘŀƭ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǘƻǘŀƭ ǎΩŞƭŜǾŀnt à 180 M$ (Statistique Canada, 2011)  

¶ tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƭŀƛǘƛŝǊŜ ǊŜƴǘŀōƭŜ Ŝǘ ŜƴŎƻǊŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ƳŀƭƎǊŞ ƭŀ ŎƘǳǘŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ 
de fermes  

¶ Importance de la production acéricole dans la région des Laurentides 

¶ tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ όƭŀƛǘŜǊƛŜΣ ŦǊƻƳŀƎŜǊƛŜΣ ŀōŀǘǘƻƛǊ ŘŜ ǾƻƭŀƛƭƭŜǎύ 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ 220 EAE, soit une légère diminution de 2 % 

¶ 43,4 M$ en revenus bruts générés, soit une augmentation de 19 % 

¶ Augmentation de 29 % pour la région des Laurentides, ayant passé de 322 M$ à 415 M$  

¶ 447 emplois, dont 136 à temps plein, soit une hausse de 28 % (Statistique Canada, 2021) 

¶ 55 % des revenus agricoles sont générés par les entreprises situées à Mont-Laurier, Ferme-
Neuve, et Kiamika, soit une légère augmentation 

¶ Rivière-wƻǳƎŜ ŀ ǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ тп ҈ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƎŞƴŞǊŞǎ, ayant passé 
de 5 M$ à 8,7 M$ en 2020  

¶ 311 M$ en capital agricole, soit une hausse de 73 % (Statistique Canada, 2021) 

¶ La plupart des industries de transformation sont toujours présentes et actives sur le 
territoire, Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŦǊƻƳŀƎŜǊƛŜ    

 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ Automatisation des entreprises agricoles et de la machinerie 

¶ Présence de travailleurs étrangers temporaires sur le territoire 
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Au moment de la première édition du PDZA, ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle est déjà reconnue en tant 

que milieu de villégiature en raison de ses grands espaces et de ǎŜǎ ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΦ Son 

ŞŎƻƴƻƳƛŜ ǊŜǇƻǎŜΣ ŜƴǘǊŜ ŀǳǘǊŜǎΣ ǎǳǊ ƭŜ ǘƻǳǊƛǎƳŜ Ŝǘ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ, dont la 

foresterie Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ    

9ƴŎƻǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŜ ǘƻǳǊƛǎƳŜ Ŝǘ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ sont des moteurs 

économiques de premier plan. tƻǳǊ ǎŀ ǇŀǊǘΣ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŀǇǇƻǊǘŜ ǳƴŜ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ économique 

appréciable et grandissante. De plus, ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ǎŜǎ ŀǊǘƛǎŀƴǎ, elle permet 

ŘΩoccuper, de dynamiser et de vitaliser le territoire.  

LΩƻǳǘƛƭ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǉǳΩŜǎǘ ƭŜ PDZA, axé sur les caractéristiques territoriales, cherche à mettre 

en lumière ƭŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ 

concertée avec les acteurs du milieu. LΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ aw/ ŀǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ Ŝǘ 

chaulage du MAPAQ ainsi que le projet de Banque de terres à des fins acéricoles, soit des érablières 

clé en Ƴŀƛƴ ƭƻǊǎ ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŎƻƴǘƛƴƎŜƴǘǎ, témoignent de la mobilisation des principaux 

acteurs socio-économiques de la région vis-à-vis ŘΩŜƴƧŜǳȄ agricoles importants.  

De plus, ƭΩƛƴǘŞǊşǘ grandissant des restaurateurs et épiciers pour les produits locaux ainsi que la mise 

sur pied par Tourisme Hautes-Laurentides de circuits touristiques gourmands créent un réseau de 

commercialisation alimentaire où la production agricole contribue aux activités commerciales et 

touristiques régionales, qui contribuent Ł ƭŜǳǊ ǘƻǳǊ ŀǳ ǊŀȅƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘΩƛŎƛΦ  

 

4.1.1. Revenus et dépenses agricoles  

{Ŝƭƻƴ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŀŘƳƛǎǎƛōƛƭƛǘŞ Řǳ a!t!v pour obtenir ƭŜ ǎǘŀǘǳǘ ŘΩ9!9, « une exploitation 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řƻƛǘ ŘŞƳƻƴǘǊŜǊ ǉǳΩŜƭƭŜ ŀ ƎŞƴŞǊŞ ǳƴ ǊŜǾŜƴǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ōǊǳǘ ŀƴƴǳŜƭ ŞƎŀƭ ƻǳ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊ Ł        

р ллл Ϸ ƻǳ ǉǳΩŜƭƭŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ǾƻƛŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ŎŜ ǊŜǾŜƴǳ ƳƛƴƛƳŀƭ ōǊǳǘ ŀƴƴǳŜƭ Ŝƴ ŘƛǎǇƻǎŀƴǘ Ŝƴ ǉǳŀƴǘƛǘŞ 

suffisante des facteurs de production (p. ex. : hectares de foin, mètres carrés de plants de tomates, 

nombre de bovins, etc.) ». 

LΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 Řans ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle a connu de légères variations durant 

la période 2004 à 2020, atteignant un maximum de 239 entreprises en 2018 pour diminuer à 220 

entreprises deux ans plus tard (Figure 3). Or, les revenus bruts totaux générés, pour cette même 

période, vont croître légèrement ou rester relativement stables ƧǳǎǉǳΩŜƴ нлмсΣ mais chuter à      

31,6 M$ en 2018 avant de culminer à 43 M$ en 2020.  

Ces variations, ainsi que le taux de croissance considérable (38 %) de 2018 à 2020, pourraient 

ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊΣ ǎŜƭƻƴ ƭa Fédération de lΩ¦t! Outaouais-Laurentides, par la chute du prix du lait en 

2018, suivi de sa remontée et combinée à la hausse récente du prix des grains. De plus, le taux 

ŘΩƛƴŦƭŀǘƛƻƴ ŀ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ нлму όмΣмс ҈ύ Ŝǘ нлмф όмΣон ҈ύ ŀǾŀƴǘ ŘŜ ǊŜƳƻƴǘŜǊ 

à 2,35 %, ce qui peut également avoir influencé la croissance des revenus et dépenses.  

De 2010 à 2020, la région des Laurentides connaît une hausse plus marquée des revenus bruts 

agricoles, passant de 322 M$ à 415 M$, soit une augmentation de 29 % comparativement à 19 % 

pour la MRCAL. Par ailleurs, pendant la même période, le revenu moyen est en hausse de 21 %, 

ayant passé de 162 857 $ à 197 495 $ pour les 9!9 ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (Figure 3), comparativement 
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à une hausse de 40 % pour la région des Laurentides, ayant passé de 255 071 $ à 357 986 $. 

[Ωexplosion des productions maraîchères et serricoles dans les Basses-Laurentides peut contribuer 

à expliquer cette hausse supérieure des revenus. 

Figure 3Φ ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 Ŝǘ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ōǊǳǘǎ ƎŞƴŞǊŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ aw/![ ŜƴǘǊŜ нллп Ŝǘ 

2020  

SOURCES :  MAPAQ, FICHES D' ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES,  2010 ET 2020, ET DONNÉES DE LA 

PREMIÈRE ÉDITION. 

Les données de Statistique Canada corroborent les hausses des revenus bruts observées lors de 

ƭΩŜȄŀƳŜƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ MAPAQ (Tableau 7). La variation positive du revenu de 2011 à 2021 se 

manifeste autant du côté de la MRCAL (69 %) que de la région des Laurentides (93 %). 

tŀǊŀƭƭŝƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŀŦŦƛŎƘŜ ǳƴŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴ ŜƴŎƻǊŜ Ǉƭǳǎ ƳŀǊǉǳŞŜΣ ŎŜ ǉǳƛ Ŧŀƛǘ 

en sorte que les revenus nets stagnent dans la MRCAL. Les impacts cumulés de la pandémie et de 

ƭŀ ƎǳŜǊǊŜ Ŝƴ ¦ƪǊŀƛƴŜ ǎǳǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ peuvent contribuer à expliquer ces résultats pour 2021. 

Malgré cette augmentation des dépenses, les revenus nets ont quand même connu une hausse 

significative (63 %) ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘides, ce qui semble traduire encore ici 

ƭΩŀǾŀƴǘŀƎŜ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛŦ ŘŜǎ productions serricoles et maraîchères dans les Basses-Laurentides.   

Tableau 7. Évolution des revenus et dépenses agricoles dans la MRCAL et dans la région des 

Laurentides (2011-2021) 

 

 

 

SOURCE : STATISTIQUE CANADA, RECENSEMENT AGRICOLE, 2011 ET 2021. 

 

Territoire  Année  Revenus 
bruts ($)  

Dépenses ($)  Revenus nets ($) 
(bruts-dépenses)   

MRCAL 2011 33 105 667  27 657 619 5 448 048 

MRCAL 2021 55 927 308 50 493 730 5 433 578 

% augmentation 2011-2021 69 % 83 % -0,27 % 

Laurentides 2011 296 112 551 241 760 333 54 352 218 

Laurentides 2021 570 390 868 481 923 417 88 467 451 

% augmentation  2011-2021 93 % 99 % 63 % 
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LorsquΩƻƴ considère les revenus par strate (Figure 4), on observe que 20 EAE ont obtenu un revenu 

agricole brut annuel inférieur à 5 000 $ en 2020, ce qui tend à dire que ces entreprises sont, pour 

la plupart, en période de démarrage. Selon la FUPAOLΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜs en démarrage 

ǎΩŞƭŜǾŀƛǘ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ Ł о ǇŀǊ ŀƴƴŞŜ au cours des trois dernières décennies ǇƻǳǊ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-

Labelle. Exceptionnellement, le nombre de nouvelles entreprises en 2020 est six fois plus élevé 

ǉǳΩŜƴ нлм0, ayant passé de 3 à 18, soit une augmentation de 500 %. Toujours selon la FUPAOL, le 

contexte de pandémie lié à la COVID-19 pourrait ne pas être étranger à cette hausse marquée, 

motivée par une recrudescence de gens qui quittent le milieu urbain pour aller vivre en région et 

retrouver un mode de vie plus près de la terre. [Ŝǎ ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜǎ Řǳ ǎƻƭŘŜ ƳƛƎǊŀǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ ŘŜ 

la statistique du Québec pour la MRCAL tendent à confirmer cette tendance puisque, 

ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǎƻƭŘŜ ƳƛƎǊŀǘƻƛǊŜ Şǘŀƛǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊ Ł нолΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŜƴ нлмф Ŝǘ нлнлΣ ƛƭ ŀ ŀǘǘŜƛƴǘ ррл 

et 922 respectivement. [ΩŀǘǘǊŀƛǘ ƎǊŀƴŘƛǎǎŀƴǘ ƻōǎŜǊǾŞ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 

agricoles de petite taille, notamment en cultures maraîchères intensives et en permaculture, 

pourrait également contribuer à expliquer cette hausse (Mundler, 2021).  

Plus de 40 % des EAE de la MRCAL se situent dans la deuxième strate (5 à <50 k$) de revenus, ce 

qui demeure comparable aux résultats du portrait du premier PDZA malgré une légère diminution. 

Par ailleurs, on constate un déplacement du nombre ŘΩEAE depuis les strates de revenu 

intermédiaire (50 à <100k et 100 à <250 k$) vers les strates de revenu plus élevé (250 à <500k et 

>500 k$) entre 2010 et 2020. Par exemple, 30 entreprises généraient en 2010 des revenus 

supérieurs ou égaux à 250 k$ contre 52 en 2020. Eƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳƻǘǎΣ ǳƴ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ 

ŘΩentreprises génèrent maintenant des revenus plus élevés. Ces changements observés pourraient 

şǘǊŜ ƭƛŞǎ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ł ƭŀ ŎƻƴǎƻƭƛŘŀǘƛƻƴ ŘΨŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΦ 

 

Figure 4. bƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 ǎŜƭƻƴ ƭŜǳǊ strate de revenu dans la MRCAL en 2010 et 2020  

SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2010 ET 2020. 
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À noter que les données du MAPAQ indiquent une légère diminution du pourcentage des 

exploitations ayant une seule source de revenus, lesquelles passent de 59 % en 2010 à 55 % en 

2020. Dans le même sens, trois entreprises comptent maintenant plus de cinq sources de revenus, 

ŀƭƻǊǎ ǉǳΩǳƴŜ ǘŜƭƭŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ƴΩŀǾŀƛǘ ŞǘŞ ŘŞŎƭŀǊŞŜ Ł ŀǳŎǳƴŜ ǊŜǇǊƛǎŜ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŞŘƛǘƛƻƴΦ    

 

4.1.2. Capital agricole et valeur foncière 

Le capital agricole fait référence à la valeur marchande du capital utilisé à des fins de production 

agricole. On lui reconnaît généralement trois composantes, lesquelles regroupent les terres et les 

bâtiments, le bétail et la volaille, ainsi que la machinerie et lΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ agricoles. Principalement 

utilisé comme indice économique, le capital agricole fait écho à ƭΩapport économique du secteur 

agricole dans ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ économiques ŘΩǳƴŜ ǊŞƎƛƻƴΦ  

Le tableau 8 compare les valeurs monétaires du capital agricole de la MRC ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle et de 

la région des Laurentides. De 2011 à 2021, le capital agricole est passé de 180 M$ à 311 M$ pour 

la MRCAL, soit une augmentation de 73 %. Pour sa part, la région des Laurentides a connu une 

augmentation de 98 %, ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ƛƴŦƭǳŜƴŎŞŜ ǇŀǊ ƭΩaugmentation de la valeur des terres et des 

bâtiments, qui connaît une variation positive de 110 % à elle seule. Globalement, la valeur des 

fermes augmente : sur une période de dix ans, la moyenne du capital agricole par ferme a connu 

respectivement une hausse de 76 % dans la MRCAL (738 318 à 1 296 466 $) et de 117 % dans les 

Laurentides (1 108 020 à 2 404 404 $).  

 

Tableau 8. Données comparatives du capital agricole de la aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle et de la région 

des Laurentides pour les années 2011 et 2021  

Territoire Nb de 
fermes 

Capital 
agricole 
(M$) 

ɲ 

Terres et 
bâtiments 
(M$) 

Équipement 
et animaux 
(M$) 

Capital 
agricole/ferme 
($) 

ɲ1 

MRCAL 2011 244 180 
73 % 

144 36 738 318 
76 % 

MRCAL 2021 240 311 246 64 1 296 466 

Laurentides 
2011 

1 390 1 540 
98 % 

 

1 266 273 1 108 020 

117 % 
Laurentides 
2021 

1 265 3 042 2 658 384 2 404 404 

1 ɲ = TAUX DE VARIATION ENTRE 2011 ET 2021. 
SOURCE : RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, STATISTIQUE CANADA, 2011 ET 2021. 

 

Valeur foncière agricole  

Selon le bulletin annuel Transac-TERRES de la Financière agricole du Québec (FADQ), qui évalue la 

valeur des terres selon le bilan des transactions effectuées « dans des conditions normales », la 

valeur moyenne des terres agricoles pour la région des Laurentides est de 22 280 $/ha en 2019 

avec un écart-type de 11 749 $/ha. Cela représente une hausse de 24 % comparativement à 2018. 
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Ces données permettent de brosser un portrait général pour la région des Laurentides, mais ne 

ǇŜǳǾŜƴǘ şǘǊŜ ŜȄǘǊŀƛǘŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘΩǳƴŜ aw/ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ǎǳŦŦƛǎŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ǘǊŀƴǎŀŎǘƛƻƴǎ 

réalisées par MRC sur une année complète.  

Il est à noter que lŜǎ ǾŀƭŜǳǊǎ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜǎ Řŀƴǎ ŎŜǘǘŜ ǎŜŎǘƛƻƴ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ Řƻƴǘ ƭŜǎ 

ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘƛŦŦŝǊŜƴǘΦ Lƭ Ŝǎǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ǎƻǳƭƛƎƴŜǊ ǉǳŜ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŘΩǳƴŜ aw/ 

est de partager le fardeau fiscal des municipalités.  

Dans la MRCAL, lŜǎ ǘŀǳȄ Ł ƭΩƘŜŎǘŀǊŜ ŘΩǳƴŜ ǘŜǊǊŜ ƻǳ ŘΩǳƴ ōƻƛǎŞ calculés pŀǊ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ sont 

basés sur les transactions effectuées dans les trois années précédentes. En comparant les données 

ŘŜǎ ǊƾƭŜǎ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ la dernière décennie, on constate que la valeur foncière agricole connaît 

une certaine progression. En 2020, la valeur foncière ƳƻȅŜƴƴŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ 

MRC équivaut à 2 703 $/ha, soit une hausse de 23 % depuis 2010. Des écarts modérés apparaissent 

entre les secteurs de la Vallée de la Lièvre et de la Rouge, les terres de cette dernière affichant des 

ǾŀƭŜǳǊǎ Ł ƭΩƘŜŎǘŀǊŜ légèrement supérieuresΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ CŜǊƳŜ-Neuve dont la valeur demeure 

élevée.  

[ƻǊǎǉǳŜ ƭΩƻƴ ŎƻƳǇŀǊŜ ƭŜǎ ǘŀǳȄ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŀǎǎƻŎƛŞŜ Ł ŎŜǊǘŀƛƴǎ importants 

ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾité de 2010 à 2021 (Tableau 9), on remarque que la valeur foncière agricole (33 %) 

demeure inférieure Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƎƭƻōŀƭŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ όтп ҈ύΣ ŎŜ ǉǳƛ ǘŜƴŘ Ł 

ƛƴŘƛǉǳŜǊ ǉǳŜ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƴΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜ Ǉŀǎ ǳƴŜ ŦƭŀƳōŞŜ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘƛǎǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴƴŞŜ ǇŀǊ 

ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎΦ   

 

Tableau 9Φ ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ǇŀǊ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ нлмл Ł нлнм Řŀƴǎ ƭŀ aw/![ 

(valeurs imposables seulement) 

 

Agricoles Industries Commerces Résidentiels Chalets Terrains2 Total 

ɲ 2010-20211 33 % -8 % 75 % 60 % 39 % 57 % 74 % 

1 : TAUX DE VARIATION EN POURCENTAGE ENTRE 2010-2021. 
2 : TERRAINS VAGUES (EST VAGUE UN TERRAIN SUR LEQUEL AUCUN BÂTIMENT N'EST SITUÉ. UN TERRAIN EST ÉGALEMENT VAGUE LORSQUE, SELON LE 

RÔLE D'ÉVALUATION FONCIÈRE, LA VALEUR DU BÂTIMENT QUI Y EST SITUÉ OU, S'IL Y EN A PLUSIEURS, LA SOMME DE LEURS VALEURS EST INFÉRIEURE 

À 10 % DE CELLE DU TERRAIN.). 
SOURCE : SOMMAIRE DES RÔLES D'ÉVALUATION FONCIÈRE, MRC DΩANTOINE-LABELLE, 2010 ET 2021. 

  

En 2021, la valeur du secteur agricole atteint 131 M$, soit 2,5 % de la valeur foncière totale de la 

MRCAL. Cette proportion de la valeur du secteur agricole sur la valeur municipale totale demeure 

relativement stable entre 2010 et 2021, mais enregistre néanmoins une baisse de 14 % sur le plan 

régional.  (Tableau 10). 9ƴ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳƻǘǎΣ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ 

moins marquée ǉǳŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜ durant cette période sur le 

territoire de la MRCAL.  
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Tableau 10. Évolution de la valeur foncière et de la proport ion du secteur agricole par 

municipali té en 2021 

Municipalités Valeur du 
secteur 
agricole (M$) 

Valeur 
municipale 
totale (M$) 

Proportion 
secteur 
agricole/valeur 
totale (%)  

Taux de variation de la 
proportion du secteur 
agricole/valeur totale 
2010-2021 

Chute-Saint-Philippe  1,2 173,1 0,7 41 % 

Ferme-Neuve 22,1 290,1 7,6 -18 % 

Kiamika 13,9 118,1 11,8 -19 % 

Lac-des-Écorces 8,5 291,0  2,9 4 % 

Lac-du-Cerf 5,3 121,7 4,4 0,2 % 

Lac-Saint-Paul 5,7 90,2 6,3 -8 % 

Lac-Saguay 5,3 98,1 0,1 -84 % 

Mont-Laurier 31,6 1 560,0 2,0 -27 % 

Mont-Saint-Michel 8,9 73,9 12,1 -12 % 

Notre-Dame-de-
Pontmain 

1,1 193,8 0,6 -16 % 

Notre-Dame-du-Laus 3,4 469,2 0,7 -10 % 

Saint-Aimé-du-Lac-
des-Îles 

6,9 103,3 6,7 -2 % 

Sainte-Anne-du-Lac 10.0 84,9 11,7 3 % 

L'Ascension 0,6 140,8 0,4 -72 % 

Nominingue 3,0 510,5 0,6 541 % 

Rivière-Rouge 8,0 609,3 1,3 -13 % 

La Macaza 0,9 252,0 0,3 -56 % 

MRC Antoine-Labelle  131,0 5 180 2,5 -14 % 

SOURCE : SOMMAIRE DES RÔLES D'ÉVALUATION FONCIÈRE, MRC DΩANTOINE-LABELLE, 2021.  

 

 

4.1.3. Innovation et technologie  

" ƭΩŝǊŜ ƴǳƳŞǊƛǉǳŜΣ les technologies ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀǳǘƻƳŀǘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ agricoles 

apportent des solutions innovantes et facilitantes ŀǳȄ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ. Les 

entrepreneurs agricoles ŘΩici sont nombreux à emboîter ƭŜ Ǉŀǎ ǾŜǊǎ ƭΩƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴ, tous secteurs 

confondus (acéricole, laitier, bovin, avicole, ovin, maraîcher, apicole, etc.).  

Par exemple, de plus en plus de producteurs acéricoles utilisent un téléphone intelligent pour les 

aider à détecter les fuites dans leurs systèmes de tubulures. Le téléphone permet de géolocaliser 

les pertes de pression du système, ce qui fait gagner du temps pour les travaux de réparation. 

[Ωŀǳtomatisation ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŀƳŞƭƛƻǊŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ de la production. Les 

distributeurs de moulées, les robots de traite, les séparateurs de lisier, les systèmes de contrôle de 

ŎƭƛƳŀǘ Ŝǘ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ dans les serres en sont quelques exemples.  
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Dans le PDZA de 2015, ƭŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛǉǳŜǎ 

portaient principalement sur ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ, dans les fermes, des ordinateurs et ŘΩinternet pour 

ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ainsi que sur ƭΩŀŎŎŝǎ Ł internet haute vitesse. Les résultats pour la MRCAL 

étaient légèrement supérieurs à ceux obtenus pour la région des Laurentides. Par exemple, 58 % 

ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ ǊŞǇƻƴŘŀƴǘŜǎ ǳǘƛƭƛǎŀƛŜƴǘ ǳƴ ƻǊŘƛƴŀǘŜǳǊ ǇƻǳǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŎƻƴǘǊŜ пл ҈ ǇƻǳǊ ƭŀ 

région des Laurentides. Seulement 82 fermes répondantes (34 %) sur un total de 244 EAE 

déclaraient avoir un accès à internet haute vitesse contre 505 fermes répondantes (24 %) pour la 

région des Laurentides. Auparavant, Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ aw/Σ ƭΩƛƴŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ 

à un réseau internet haute vitesse demeurait une contrainte. Depuis 2019, un projet de 

ŘŞǇƭƻƛŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ŦƛōǊŜ ƻǇǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊŀ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ 

numériques chez les producteurs agricoles.   

Il est indéniable que les technologies prennent de plus en plus de place dans le monde agricole 

ŘΩŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ŎƻƳƳŜ Ŝƴ Ŧŀƛǘ Ŧƻƛ ƭŜ recensement agricole de 2016, qui vient préciser les 

technologies utilisées sur les fermes (Tableau 11). Cette utilisation accrue de diverses technologies 

récentes, qui était peu documentée dans la première édition du PDZA (ce qui contraint les 

comparaisons statistiques), marque un changement et témoigne de la modernisation des 

entreprises. Malgré cela, les données du Recensement ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ нлнм permettent 

difficilement ŘŜ ŎƻƴŦƛǊƳŜǊ ƭŜ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀǇǇǊƻǇǊƛŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜŎƘnologies par les producteurs agricoles 

ŘΩƛŎƛ. 5ΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ comparables, les données sont trop fragmentaires et 

ǎΩŀǾŝǊŜƴǘ, par conséquent, peu fiablesΦ 5ΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ƭΩŀǇǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ nouvelles catégories 

technologiques telles ǉǳΩapplication ŘΩƛƴǘǊŀƴǘǎ Ł ǘŀǳȄ ǾŀǊƛŀōƭŜǎ, drone, engrais à libération 

progressive et ŀƴŀƭȅǎŜ ŘΩŞŎƘŀƴǘƛƭƭƻƴ Řǳ ǎƻƭ rend impossible lΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜ.   

Les données de Statistique Canada ǇƻǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜ 2016 indiquent que 48 % des EAE utilisent des 

ordinateurs Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ, et ce, autant du côté de la MRCAL que de la région des 

Laurentides. 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ les résultats sont très similaires lorsque nous comparons les 

exploitants de la région à ceux de lΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭa région administrative, notamment en ce qui 

concerne la cartographie du ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ (SIG)Σ ƭΩŀǳǘƻƳŀǘƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

ǎŜǊǊŜǎΣ ƭŀ ǘǊŀƛǘŜ ǊƻōƻǘƛǎŞŜΣ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊƾƭŜǎ ŀǳǘƻƳŀǘƛǎŞǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ 

automatisée des animaux. Un mince retard est enregistré dans les catégories téléphones 

intelligents (ordinateurs tablettes), autoguidage et technologies GPS. 

Par ailleurs, en 2020, on dénombrait sept fermes laitières possédant un total de dix robots de traite. 

Cette automatisation semble contribuer à la qualité de vie des producteurs agricoles en permettant 

ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ŘŜ ǇǊƻŦƛǘŜǊ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ŘŜ ƭŜǳǊ ŦŀƳƛƭƭŜ, de diminuer le besoin en main-

ŘΩǆǳǾǊŜ et, ǇƻǳǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ, ŘŜ ǇǊƛƻǊƛǎŜǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘŃŎƘŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ (communications 

personnelles, 18 mars 2021). [ΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŀǳǘƻƳŀǘƛǎŞŜ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ est une pratique utilisée par 

une proportion appréciable des EAE de la MRCAL (7 %) et surpasse légèrement les résultats pour 

la région des Laurentides (4 %).  
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Tableau 11. Util isation des technologies informatiques et de robotisat ion par les EAE 

 
Antoine-Labelle Région des Laurentides 

Technologies 2016 2016 

Ordinateurs/ordinateurs portatifs pour la gestion de 
l'exploitation 

115 (48 %) 647 (48 %) 

Téléphones intelligents/ordinateurs tablettes pour la 
gestion de l'exploitation  

68 (28 %) 471 (35 %) 

Autoguidage 2 (1 %) 53 (4 %) 

Technologie GPS 17 (7 %) 141 (11 %) 

Cartographie SIG (p. ex., cartes de sol) 13 (5 %) 72 (5 %) 

Automatisation des serres 7 (3 %) 42 (3 %) 

Traite robotisée 3 (1 %) 12 (1 %) 

Contrôle automatisé de l'environnement dans les bâtiments 
pour animaux 

10 (4 %) 57 (4 %) 

Alimentation automatisée des animaux 17 (7 %) 57 (4 %) 

Autres technologies 3 (1 %) 11 (1 %) 

Nombre de fermes  242 1337 

SOURCE : RECENSEMENT DE L'AGRICULTURE, STATISTIQUE CANADA, 2016. 

 

 

4.1.4. Main-ŘΩǆǳǾǊŜ  

Selon Services Québec3Σ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛs Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎΩŞƭŝǾŜ Ł плрΣ ǎƻƛǘ о ҈ Řǳ 

total des emplois pour la MRCAL. Ce taux, qui inclut les personnes âgées de 15 ans et plus ayant 

travaillé à un moment quelconque entre janvier 2015 et mai 2016, est supérieur à ceux enregistrés 

dans la région des Laurentides (1 %) et dans ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ vǳŞōŜŎ όн ҈ύΦ  

En 2016, 70 entreprises dans le secteur agricole déclaraient des employés. De ce nombre, 22 sont 

des entreprises laitières et 14, des entreprises acéricoles. Ces deux types de production, en plus de 

la production de bovins de boucherie, constituent les productions contribuant le plus à la création 

ŘΩŜƳǇƭƻƛs dans la région.     

Selon les acteurs du milieu agricole ayant été impliqués Řŀƴǎ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ t5½! нлмр 

(Questionnaire PDZAΣ нлнлύΣ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ aw/ ǎŜ ŘŞƳŀǊǉǳŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ǎƻƴ ŞŎƘŜƭƭŜ 

familiale. En 2020, avec plus de 70 % de la main-ŘΩǆǳǾǊŜ ŘƛǘŜ ζ familiale » (Tableau 12), cette 

ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ŘŜƳŜǳǊŜ ŘΩŀŎǘǳŀƭƛǘŞΦ aŀƭƎǊŞ ǘƻǳǘΣ ƭŜǎ données indiquent un début 

ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ Ƴŀƛƴ-ŘΩǆǳǾǊŜ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜ ŘŜ нлмл Ł нлнл, laquelle passe de 79 % à 71 % du total de 

la main-ŘΩǆǳǾǊŜ, ce qui demeure néanmoins plus élevé que le taux observé ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ 

Laurentides (64 %).  

{Ŝƭƻƴ ƭŀ C¦t!h[Σ ƭΩŜǎǎƻǳŦŦƭŜƳŜƴǘ ƻōǎŜǊǾŞ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ŜȄŀŎŜǊōŞ ǇŀǊ ƭŀ ǇŞƴǳǊƛŜ ŘŜ Ƴŀƛƴ-

ŘΩǆǳǾǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŞŜ Ł ƭŀ ƎǊŀƴŘŜǳǊ Řǳ vǳŞōŜŎΣ ŜƴŎƻǳǊŀƎŞ ǇŀǊ ƭΩŀǘǘǊŀƛǘ ǇƻǳǊ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ 

 
3 Les données proviennent des SCIAN 111 et 112 ainsi que 1151 et 1152 (fermes et activités de soutien aux 
fermes) (Banque de données du Registre des entreprises, Statistique Canada, décembre 2016). 
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ǇƻǎǘŜǎ Ǉŀȅŀƴǘǎ Řŀƴǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ όƳƛƴŜǎΣ ōƻƛǎΣ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴύΦ 5ŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎŀǎΣ ƭŜǎ 

producteurs agricoles ayant de la relève ne sont pas prêts à vendre, ce qui accentue le 

détournement de la relève, de façon temporaire ou permanente.     

En raison de la rareté de la main-ŘΩǆǳǾǊŜ Ŝǘ des difficultés de recrutement, on observe depuis peu 

ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜǳǊǎ ŞǘǊŀƴƎŜǊǎ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜǎ ό¢9¢ύ Řŀƴǎ ƭŜǎ IŀǳǘŜǎ-Laurentides. Bien que les 

données consignées (Tableau 12) indiquent une main-ŘΩǆǳǾǊŜ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜΣ ǳƴ ǘƻǘŀƭ 

de sept EAE emploient de la main-ŘΩǆǳǾǊŜ ǉǳƛ ǇǊƻǾƛŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ Řǳ vǳŞōŜŎ. En 2020, plus de 

нлл ¢9¢ ƻƴǘ ƻŎŎǳǇŞ ŘŜǎ ǇƻǎǘŜǎ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƳŀǊŀîchères, acéricoles et laitières. Il est à 

noter que le niveau de satisfaction des exploitants Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ Ƴŀƛƴ-ŘΩǆǳǾǊŜ est très élevé 

(Ferme Québec, 2018). 

Avec la pandémie, la problématique liée à la disponibilité de la main-ŘΩǆǳǾǊŜ ǎΩŜǎǘ ŜȄŀŎŜǊōŞŜΦ [Ŝǎ 

contraintes associées aux entrées de TET au pays (en raison des restrictions de voyage et des 

ǉǳŀǊŀƴǘŀƛƴŜǎ ƻōƭƛƎŀǘƻƛǊŜǎύ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŞƳƻōƛƭƛǎŀƴǘ ŘŜǎ prestations gouvernementales de 

soutien financier aux travailleurs ont rendu encore plus difficile une situation qui plaçait déjà de 

ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŦŀŎŜ Ł ŘΩŞƴƻǊƳŜǎ ŘŞŦƛǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎΦ 
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Tableau 12. bƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 ŜƳǇƭƻȅŀƴǘ ŘŜ ƭŀ Ƴŀƛƴ-ŘΩǆǳǾǊŜ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜ ƻǳ ƴƻƴ ŦŀƳƛƭƛŀƭŜ  

 
Activité principale 

Main-
ŘΩǆǳǾǊŜ 
familiale 

Main-ŘΩǆǳǾǊŜ ƴƻƴ familiale 

du Québec hors Québec 

Bovins de boucherie 43 5   

Bovins laitiers et production laitière 32 14 1 

Acériculture 33 26 2 

Fourrages 21 4   

Ovins 13     

Cultures abritées 5 8 2 

Céréales¹ 14 1   

Bois 8 1   

Chevaux 1     

Autres sources de revenus 2 2   

Autres fruits 6 1   

Autres légumes frais 8 3 1 

Apiculture 2 1 1 

Aquaculture en eau douce et en eau 
marine 

1 1   

Caprins 0 0   

Horticulture ornementale 3 2   

sǳŦǎ 1 2   

Pommes de terre 2 0   

Porcs 1 0   

Poulets et dindons 2 1   

Autres légumes de transformation 0 1   

Autres volailles (canards, émeus, etc.) 1     

Total MRC d'Antoine-Labelle 199 73 7 

Région des Laurentides  1 008 408 157 

Province  24 641 8 293 1 346 
1 CÉRÉALES, OLÉAGINEUX, LÉGUMINEUSES ET AUTRES GRAINS. 
SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 

 

Dans ce contexte, les exploitants agricoles ƻƴǘ ŘǶ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ ǎΩŀŘŀǇǘŜǊ aux vagues successives lors 

de la pandémie. Ainsi, plusieurs entreprises ont dû revoir leur manière de faire en vue de 

développer une plus grande polyvalence de leurs ressources humaines et restructurer leur offre de 

services. tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ŦŀŎŜ Ł ƭŀ ŘƻǳōƭŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ƭƛŞŜ Ł ƭΩŜƳōŀǳŎƘŜ ŘΩŜƳǇƭƻȅŞǎ Ŝǘ à la 

fermeture temporaire obligatoire des salles à manger, la formule des boîtes-repas à emporter a 

permis à certains acériculteurs de tirer leur épingle du jeu. 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜ ǎƻƴǘ ŘƻǘŞǎ ŘΩǳƴŜ ōƻǳǘƛǉǳŜ 

en ligne afin de maintenir la vente de leurs produits.  
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4.2. Exploitants et relève agricole 

 

EXPLOITANTS ET RELÈVE AGRICOLE  

Constats PDZA 2015 

 

¶ NƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ agricoles : 355 

¶ 100 exploitantes agricoles, les entrepreneures féminines représentent 29 % du nombre 
total 

¶ Âge moyen des exploitants agricoles : 51,5 ans 

¶ 44 % des exploitants travaillent à temps plein à la ferme (40 heures et plus) 

¶ 40 fermes ǇǊŞǾƻƛŜƴǘ ǾŜƴŘǊŜ ŘΩƛŎƛ р ŀƴǎ 

¶ 33 % de la relève agricole établie est en production laitière  

¶ 36 ҈ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ƻƴǘ ǳƴ ŘƛǇƭƾƳŜ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŎƻƭƭŞƎƛŀƭŜǎ et 23 % ont un diplôme 
universitaire  

 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ bƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ : 345 (Statistique Canada 2021)  

¶ 110 exploitantes agricoles, soit une augmentation de 10 % 

¶ Légère hausse ŘŜ ƭΩŃƎŜ ƳƻȅŜƴ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ (53,4 ans) (Statistique Canada, 2021) 

¶ Diminution de 5 % du ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ travaillant à temps plein à la ferme 

¶ Diminution de 20 % du nombre de fŜǊƳŜǎ ǉǳƛ ǇǊŞǾƻƛŜƴǘ ǾŜƴŘǊŜ ŘΩƛŎƛ р ŀƴǎ, ayant passé de 
40 à 32 

¶ 40 % de la relève agricole établie ǆǳǾǊŜ en production laitière  
 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ Arrivée du service [Ω!w¢9ww9  
 

 

Selon Statistique Canada, il y a une perte de dix exploitants agricoles entre 2011 et 2021 pour la 

MRCAL. La présence des femmes se fait un peu plus nombreuse, ayant passé de 100 à 110 en 2021, 

et 20 ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ sont ƭΩunique propriétaire de leur entreprise comparativement à 15 en 2011.   

LΩŃƎŜ ƳƻȅŜƴ ŘŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ dans la MRCAL est de 53,4 ans, selon les données de 2021, soit un an 

plus jeune que lΩŃƎŜ moyen des exploitants de la région des Laurentides et ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řu 

Québec. On retrouve 49 ҈ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŃƎŞǎ ŘŜ рр ŀƴǎ Ŝǘ Ǉƭǳǎ, 42 %, entre 35 ans et 54 

ans, et seulement 9 % des exploitants ont moins de 35 ans (Figure 5). Le vieillissement des 

exploitants agricoles se manifeste partout au Québec, et plus spécifiquement dans les fermes ayant 

un seul exploitant. Dans la MRCAL, on compte 61,5 % des agriculteurs âgés de 55 ans et plus, 

comparativement à 58,5 % pour lΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ vǳŞōŜŎ (Figure 5). Ici, lΩŜƴƧŜǳ ŘŜ ƭŀ ǊŜƭŝǾŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

prend toute son ampleur.  
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FIGURE 5. EXPLOITANTS AGRICOLES CLASSÉS PAR TRANCHES DΩÂGE DANS LA MRCAL, DANS LΩENSEMBLE DES 

LAURENTIDES ET DANS LA PROVINCE DE QUÉBEC (2021)  

 

SOURCE : STATISTIQUE CANADA, RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, 2021. 

 

Le vieillissement de la population agricole est sans aucun doute exacerbé par le manque de relève, 

Ŝǘ ŎŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ Ŝǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƳŀǊǉǳŞ chez ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ǳƴƛǉǳŜǎΣ ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ ǇŜǊǎƻƴƴŜ Ł ǉǳƛ 

transférer leurs responsabilités et léguer lΩƘŞǊƛǘŀƎŜ de leur labeur. Cet enjeu, préoccupant à 

ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭŜΣ ŦƛƎǳǊŀƛǘ ŘŞƧŁ Řŀƴǎ ƭΩŞŘƛǘƛƻƴ ŘŜ нлмр.   

En ce qui a trait au ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŜǳǊŜǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŞŜǎ Ł ƭŀ ŦŜǊƳŜΣ ǎelon le Recensement de ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

de Statistique Canada de 2021, 43 % des exploitants y consacrent 40 heures et plus, 23 % des 

exploitants y consacrent 20 à 40 heures et 33 %, moins de 20 heures. Ces résultats reflètent 

globalement les moyennes régionale et provinciale. Par ailleurs, 48 % des exploitants agricoles ont 

ŘŞŎƭŀǊŞ ǳƴ ǘǊŀǾŀƛƭ ǊŞƳǳƴŞǊŞ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŦŜǊƳŜΦ Plus précisément, 19 % des exploitants 

consacrent 40 heures ƻǳ Ǉƭǳǎ Ł ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜǎ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŦŜǊƳŜΣ н0 % y 

consacrent 20 à 40 heures et 9 ҈Σ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ нл ƘŜǳǊŜǎΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩune augmentation 

comparativement à la première édition du PDZA, alors que ƭŜ ǘƻǘŀƭ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŀƴǘ Ł 

ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŎƻƳǇǘŀƛǘ ǇƻǳǊ 35 %. tƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΣ ŎΩŜǎǘ 46 % des exploitants qui 

ŘŞŎƭŀǊŜƴǘ ǳƴ ǘǊŀǾŀƛƭ ǊŞƳǳƴŞǊŞ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŦŜǊƳŜ, soit le même pourcentage que pour la 

province du Québec. /Ŝ ǇƻǊǘǊŀƛǘ ǇŜǳǘ ǘŞƳƻƛƎƴŜǊ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ǊŜƴǘŀōƛƭƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ 

ƳŀǊǉǳŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ aw/![Σ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜƴŎƻƴǘǊŞŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ   
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Formation   

Dans le premier PDZA, un sondage avait été adressé aux producteurs agricoles concernant leur 

formation agricole : 23 % des répondants détenaient un diplôme universitaire, 36 %, un diplôme 

collégial (DEC) et 34 %, un diplôme professionnel.  

Selon les données du Portrait de la relève agricole au Québec (Figure 6), ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ 

Québec en 2021, le nombre de diplômés est à la hausse. Les membres de la relève agricole ayant 

ƻōǘŜƴǳ ǳƴ ŘƛǇƭƾƳŜ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ǇƻǎǘǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜǎ όȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŜ ŘƛǇƭƾƳŜ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭƭŜǎύ sont 

passées de 82 % en 2016 à 86 % en 2021. De plus, pour ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǊŜƭŝǾŜΣ ƭŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘŜ 

diplômées et de diplômés universitaires (DEU) a particulièrement augmenté, passant de 14 % en 

2016 à 20 % en 2021.  

 

Figure 6. Proportion de la relève agricole établ ie selon le diplôme le plus élevé et le sexe en 2011, 

en 2016 et en 2021 

SOURCE : MAPAQ, RECENSEMENT DE LA RELÈVE AGRICOLE ÉTABLIE, 2011, 2016 ET 2021.  
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4.2.1. Relève agricole  

[ƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ premier t5½!Σ ƭΩŜƴƧŜǳ ŘŜ ƭŀ ǊŜƭŝǾŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řŀƴǎ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle 

a été mis en lumière. Près de 50 % des exploitations prévoyant vendre Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ cinq ans 

ƴΩŀǾŀƛenǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǊŜƭŝǾŜ ǇǊŞǾǳŜΣ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ос ҈ ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭŜΦ  

/Ŝǘ ŜƴƧŜǳ Ŝǎǘ ŘŜǾŜƴǳ ǳƴŜ ǇǊƛƻǊƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭŀ aw/![Φ " ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ нлмтΣ ŎŜƭƭŜ-ci adhère au service 

ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭ [Ω!w¢9ww9 Ŝǘ ƴƻƳƳŜ ǳƴ ŀƎŜƴǘ ŘŜ ƳŀƛƭƭŀƎŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜ ǎŀ ƳƛǎŜ ǆǳǾǊŜΦ aƛǎ ǎǳǊ ǇƛŜŘ 

pour pallier la problématique du manque de relève agricole, et né de la fusion entre les projets 

Banques de terres, initié par la MRC Brome-Missisquoi, et Banque de fermes, créé par le Centre 

ŘΩƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ό/L{!ύΣ [Ω!w¢9ww9 ŎƘŜǊŎƘŜ Ł ŀƭƭŜǊ Ł ƭŀ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ 

sans relève et à trouver des solutions.  

¢Ǌƻƛǎ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ont permis de faire la promotion du service et de présenter la 

personne responsable du territoire de la MRC. [Ŝ ǎŜǊǾƛŎŜ [Ω!w¢9ww9 ŎƻƴǎƛǎǘŜ plus précisément à 

ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ Ŝǘ ƧǳƳŜƭŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ relève agricole avec des aspirants-

ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎΣ ŎŜǎ ŘŜǊƴƛŜǊǎ ƴΩŞǘŀƴǘ Ǉŀǎ ƛǎǎǳǎ, pour la plupart, Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ [Ŝ ǎŜǊǾƛŎŜ [Ω!w¢9ww9 

ǾƛǎŜ ŘƻƴŎ Ł ƭŜǳǊ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ƳƻƴŘŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ Depuis le déploiement du service dans la 

MRCAL, plus dΩǳƴŜ ǉǳŀǊŀƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŦƻƴŎƛŜǊǎ Ŝǘ ǳƴŜ ǾƛƴƎǘŀƛƴŜ ŘΩŀǎǇƛǊŀƴǘǎ-

agriculteurs se sont inscrits. Deux jumelages ont été officialisés et des négociations sont en cours 

parmi les candidats. Le service est disponible dans 85 MRC et, en moyenne, ƭΩƻŦfre de candidatures 

όŘŜ ŎŞŘŀƴǘǎ Ŝǘ ŘΩŀǎǇƛǊŀƴǘǎύ par MRC est similaire à celle de la MRCAL. Néanmoins, malgré plusieurs 

offres de location sur le territoire, il y a peu ou pas de demandes ǇƻǳǊ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩŜƴǘŜƴǘŜΦ  

Étant donné lΩƛƴǘŞǊşǘ ŎǊƻƛǎǎŀƴǘ Řes aspirants-agriculteurs pour les Laurentides, les MRC de cette 

région ǎŜ ǎƻƴǘ ƳƻōƛƭƛǎŞŜǎ ǇƻǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭΩŜƳōŀǳŎƘŜ ŘΩǳƴŜ ŀƎŜƴǘŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ. La présence de cette 

personne-ressource ǇŜǊƳŜǘ ŘƻǊŞƴŀǾŀƴǘ ŘΩaccueillir et ŘΩŀccompagner tous les aspirants-

agriculteurs qui souhaitent démarrer un projet agricole dans les Laurentides et de collaborer avec 

les agents de maillage du territoire pour optimiser les jumelages potentiels.   

[Ŝ ǇǊƻŦƛƭ ŘΩŃƎŜ ŘŜǎ ŎŀƴŘƛŘŀǘǎ ŀǎǇƛǊŀƴǘǎ ǉǳŀƭƛŦƛŞǎΣ ŎƻƴǾƻƛǘŞǎ ƻǳ Ŝƴ ǾƛǎƛǘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ 

ǘǊŝǎ ŞǘŜƴŘǳŜ Ŝǘ ǳƴ ǇŜǳ ŀǘȅǇƛǉǳŜΣ ƭŀ ǘǊŀƴŎƘŜ ŘΩŃƎŜ des quarante ans et plus étant la plus représentée 

(Figure 7). 
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Figure 7. Interval le des âges des candidats aspirants (statut qualif ié, convoité ou en visite) 

 

  

SOURCE : CRAAQ, 2022. COMPILATION DES DOSSIERS [Ω!w¢9ww9. 

 

Tel que mentionné précédemment, lŜ ōŜǎƻƛƴ ŘŜ ǊŜƭŝǾŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǊŜǎǘŜ ǳƴ ŜƴƧŜǳ ŘΩŀŎǘǳŀƭƛǘŞ puisque 

41 % des EAE ǇǊŞǾƻȅŀƴǘ ǾŜƴŘǊŜ ŘΩƛŎƛ Ŏƛƴǉ ans demeurent sans relève prévue (Tableau 13), 

comparativement à 48 % en 2010. Pour sa part, la région des Laurentides compte 33 % dΩEAE sans 

relève prévue.  
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Tableau 13. wŜƭŝǾŜ ǇǊŞǾǳŜ ǎŜƭƻƴ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ Řŀƴǎ ƭŀ aw/![ Ŝƴ нлнл 

Activité principale 
Nombre 
d'EAE 

Nombre 
d'exploitations 
prévoyant vendre 
d'ici 5 ans 

Relève 
prévue 

Sans relève 
prévue 

Bovins laitiers 35 7 6 1 

Bovins de boucherie  45 7 4 3 

Ovins  13 
   

Acériculture  37 6 3 3 

Bois  9 2 1 1 

Fourrages 22 1 
 

1 

Céréales¹ 15 6 3 3 

Cultures abritées 9 2 1 1 

Poulets et dindons 2 1 1 
 

Autres productions  33 6 2 4 

MRC Antoine-Labelle  220 32 19 13 

Région des Laurentides  1 158 146 98 48 
1 CÉRÉALES, OLÉAGINEUX, LÉGUMINEUSES ET AUTRES GRAINS. 
SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 
 

 

Le syndicat de la relève agricole Laurentides-Outaouais ό{w![hύ ƧƻǳŜ ǳƴ ǊƾƭŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ 

la défense et la représentation des jeunes agriculteurs de cette région. Le SRALO rassemble les 

jeunes producteurs en leur offrant plusieurs avantages tels que des prix préférentiels pour les 

ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŎƻƳǇǘŀōƭŜǎΣ ŘŜǎ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎΣ ŘŜǎ ǾƛǎƛǘŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ 

activités de réseautage. Le SRALO se préoccupe des enjeux de la jeune relève et fait pression sur 

les instances gouvernementales pour faire avancer certains dossiers prioritaires.   
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4.3. Types de production 

 

TYPES DE PRODUCTION  

Constats PDZA 2015 

Production animale 

¶ Forte présence de la production bovine avec 67 EAE spécialisées et de la production laitière 
avec 42 EAE, caractérisée par une contribution considérable aux revenus bruts totaux (ci-
après RBT) des productions agricoles de 5,6 M$ et de 11 M$ respectivement 

¶ Importante contribution de ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ productions animales (70 %) aux RBT, dont 44 % 
proviennent de la production laitière à elle seule   

¶ Faible présence de la production avicole (2 %) malgré une forte contribution aux RBT de 
6 M$ 

¶ 5ŜǇǳƛǎ нлмоΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉƭǳǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ Ŝƴ ŞƭŜǾŀƎŜ ǇƻǊŎƛƴ Ŝƴ ŀŎǘƛǾƛǘŞ  

¶ Entre 2000-2010 : ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀƴƛƳŀƭŜ Ŝǘ ŘΩǳƴƛǘŞǎ 
animales 
 
Production végétale 

¶ Faible présence des cultures abritées (9 EAE) malgré une forte contribution aux RBT de    
5,95 M$  

¶ Présence de productions de céréales, oléagineux, légumineuses et autres grains (huit EAE), 
cultivés sur 2 048 hectares 

¶ Plus de 3 500 hectares en pâturages naturels et cultivés 

¶ Présence de 28 EAE en acériculture, dont la contribution aux RBT totalise 3, 1 M$  

¶ Diversification des productions agricoles (fleurs, ail, miel, camerises, etc.)  
 

Situation révisée  

Ce qui a changé 
Production animale   

¶ 45 EAE spécialisées en production bovine, soit une baisse de 33 %, avec une contribution 
aux RBT de 4,9 M$ 

¶ 29 EAE (PLQ, 2023) en production laitière, soit une diminution de 21 %, avec une 
contribution aux RBT de 12,4 M$ 

¶ Entre 2007-2020 : hausse de 24 % des quotas laitiers, ayant passé de 1 381 kg MG/j à 1 707 
kg MG/j 

¶ La contribution des productions animales (56 %) aux RBT est en baisse, mais demeure 
supérieure à celle des productions végétales (44 %)  

¶ La présence de la production avicole (2 ҈ύ ǎΩŜǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴǳŜΣ Ƴŀƛǎ ǎŀ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŀǳȄ w.¢ ŀ 
diminué, avec 3,9 M$  
 Production végétale 

¶ La présence des cultures abritées (4 %) ǎΩŜǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴǳŜΣ Ƴŀƛǎ ƭŜǳǊ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŀǳȄ w.¢ ŀ 
augmenté, avec 9 M$ 

¶ 37 EAE en acériculture, soit une hausse de 54 %, avec une contribution aux RBT de 4,8 M$  
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Sur le territoire des Hautes-Laurentides, les activités agricoles se concentrent dans les vallées des 

rivières du Lièvre, Kiamika et Rouge. En grande partie boisées, les superficies cultivées bordent 

ǎƻǳǾŜƴǘ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΦ [ƻǊǎǉǳŜ ƭΩƻƴ ǇŀǊŎƻǳǊǘ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƻƴ ǇŜǳǘ ŀǇŜǊŎŜǾƻƛǊ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ 

de productions qui composent une mosaïque dans laquelle se juxtaposent des fermes de tailles 

diverses, des pâturages, des champs cultivés, des érablières, etc.  

 

Faits saillants des revenus générés par les activités agricoles  

ü La production laitière demeure la plus grande contributrice aux revenus bruts totaux (RBT) 

avec un total de 12,4 M$, ce qui représente environ 28,5 % des RBT générés par les activités 

agricoles dans la MRCAL (Figure 8). Cependant, le nombre de fermes laitières est en régression 

constante depuis 2000, alors que la MRCAL a perdu 55 % de ses entreprises dans ce secteur 

de production à ce jour ({ȅƴŘƛŎŀǘ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀƛǘ ŘŜ ƭΩhǳǘŀƻǳŀƛǎ-Laurentides, 2023). 

En dépit de cette baisse, les quotas laitiers détenus ont connu un taux de croissance de 20 % 

depuis 2007. 9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ƭŜ ŎƘŜǇǘŜƭ ǎŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘŜ 

Ferme-Neuve, de Mont-Laurier, de Sainte-Anne-du-Lac et de Kiamika. 

ü Les cultures abritées arrivent en second avec 9 M$, soit 21 % des RBT générés. Dans ce 

secteur, les revenus sont à la hausse, ayant passé de 5,95 M$ à 9 M$, soit une augmentation 

de 51 % bien que le ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜs ƴΩŀƛǘ Ǉŀǎ ŎƘŀƴƎŞ. Les principaux serriculteurs 

investissent dans des équipements de haute technologie afin de demeurer compétitifs et 

ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎΦ Ce secteur est en forte croissance, Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘΩşǘǊŜ 

nouvellement appuyé par le gouvernement du Québec dans le cadre de sa Stratégie de 

croissance des serres au Québec 2020-2025 ς Pour une plus grande autonomie alimentaire. 

ü La production bovine vient en 3e position avec des RBT de 4,9 M$. Elle demeure très présente 

sur le territoire Ŝǘ ƧƻǳŜ ǳƴ ǊƾƭŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŀƴǘ Řŀƴǎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƳŀƭƎǊŞ ƭŀ 

diminution du cheptel et du nombre de fermes. 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ǎƛŜŘ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

ŜȄǘŜƴǎƛǾŜΣ Ŝǘ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ǇŃǘǳǊŀƎŜ Ŝƴ Ǌƻǘŀǘƛƻƴ ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘ ŎƻƳƳŜ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ 

axées sur la protection des sols qui permettent ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ Ŝǘ ŘΩaccroître leur quantité de 

ƳŀǘƛŝǊŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜΣ ŘŜ ǎǘƻŎƪŜǊ Řǳ ŎŀǊōƻƴŜ Ŝǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ǊŞǎƛƭƛŜƴŎŜ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ 

agricoles face aux changements climatiques. Également, un DEP en production animale 

pourrait voir le jour à Mont-Laurier en 2024, ǇǳƛǎǉǳΩǳƴ ǎƻƴŘŀƎŜ ŀ ŘŞƴƻƳōǊŞ тл ƛƴǘŞǊŜǎǎŞǎ Ŝǘ 

ǇǊŝǎ ŘΩǳƴŜ dizaine de fermes partenaires. 

ü [ΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƻŎŎǳǇŜΣ ǇƻǳǊ ǎŀ ǇŀǊǘΣ ƭŀ пe position avec des revenus de 4,8 M$. Dans cette 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ƻƴ Ǿƻƛǘ ƎǊƛƳǇŜǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ Ŝǘ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ 

Nouveaux éléments identifiés 

¶ Potentiel acéricole théorique découlant du projet de la MRC :  
- superficie totale ayant un potentiel acéricole = 123 141 hectares 
- ƳƻȅŜƴƴŜ ǇƻƴŘŞǊŞŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘŀƛƭƭŜǎ ǇŀǊ ƘŜŎǘŀǊŜ Ґ 227 entailles/ha 
- superficie actuellement occupée par des érablières = 2 050 hectares   

¶ Apparition ŘΩentreprises émergentes de petite taille dans les secteurs de la production 
maraîchère (légumes et petits fruits) et des PFNL 
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ǊŜǾŜƴǳǎ ƎŞƴŞǊŞǎΦ /Ŝ ŘƻƳŀƛƴŜ Şǘŀƴǘ ǎƻǳǎ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜΣ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ǎƻƴǘ ǘǊƛōǳǘŀƛǊŜǎ 

des contingents acéricoles octroyés par les PPAQ, ce qui peut contraindre les projets 

ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ƻǳ ŘΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴΦ /Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ Ŝǎǘ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ŀǇǇŜƭŞ Ł ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ǎŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ 

dans les prochaines années.    

ü 9ƴ нлмлΣ ǇǊŝǎ ŘŜ ƭŀ ƳƻƛǘƛŞ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ ŀǎǎƻŎƛŞǎ Ł ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ƻǾƛƴ ǇǊƻǾŜƴŀƛŜƴǘ ŘŜ ƭŀ 

MRCAL. Le portrait demeure semblable dix ans plus tard alors que 44 % des revenus régionaux 

ont été générés dans la MRC, malgré une baisse de 10 % des unités animales ovines.   

ü En ce qui concerne la production avicole, les revenus ont diminué de 33 %, ayant passé de 

6 M$ à 3,9 M$ de 2010 à 2020. Pendant la même période, la région a subi une perte 

importante du cheptel, avec une baisse de 56 %, en raison du déménagement progressif du 

ǉǳƻǘŀ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŘŜ ǇƻǳƭŜǎ ǇƻƴŘŜǳǎŜǎ ǎƛǘǳŞŜ Ł [ŀŎ-des-Écorces, où se concentrait 74 % 

du cheptel régional de volaille en 2010. Cette entreprise a fermé définitivement ses portes en 

2023. 

  

Figure 8. wŜǾŜƴǳǎ ƎŞƴŞǊŞǎ ǇŀǊ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜ Ŝǘ ǾŞƎŞǘŀƭŜ Ŝƴ Ƴƛƭƭƛƻƴǎ 

de dollars dans la MRCAL  

SOURCE DES DONNÉES : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 
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4.3.1. Productions animales 

Portrait général des cheptels 

Dans la première édition du PDZA, le cheptel de la MRCAL, toutes productions confondues, 

représentait 20 % du cheptel total des Laurentides. Il correspond en 2020 à 18 % de ce même 

cheptel total. Depuis les dix dernières années, on observe une décroissance continue du nombre 

ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ces productions, excepté dans la catégorie autres 

productions animales (Tableau 14). En effet, on observe globalement une perte de 20 % des unités 

animales (U.A.) pour la MRCAL, comparativement à 13 % pour la région des Laurentides. La 

décroissance la plus sévère (95 %) est associée à la production porcine, alors ǉǳΩƻƴ ƴŜ ŎƻƳǇǘŜ 

ǇǊŜǎǉǳŜ Ǉƭǳǎ ŘΩunités animales dans ce secteur sur le territoire de la MRCAL. Dans le même sens, 

le nombre de fermes déclarant des activités en production animale est en régression pour chacun 

des types de production. La diminution (en %) la plus marquée du nombre de fermes a été observée 

en élevage équin (91 %), puis en production porcine (38 %) et en production de bovins de 

boucherie (23 %).  

[Ŝ ŎƘŜǇǘŜƭ ŘŜ ōƻǾƛƴǎ ŘŜ ōƻǳŎƘŜǊƛŜ ŘŜƳŜǳǊŜ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ƭŜ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Ŝƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ 

animales sur le territoire de la MRCAL en 2020 et compte toujours pour 34 % du cheptel total de 

la région des Laurentides (13 299 U.A.). Le cheptel de bovins laitiers, lui aussi en régression, occupe 

ƭŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ǊŀƴƎ Řŀƴǎ ƭŀ aw/![ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩunités animales et représente 15 % du cheptel total 

de la région des Laurentides (16 890 U.A.) dans ce secteur. Il est également pertinent de noter que 

la MRCAL comptait en 2010 et compte toujours en 2020, le plus important cheptel ovin de la région 

des Laurentides, alors que plus de la moitié (59 %, soit 474 U.A.) de celui-ci se trouve sur le territoire 

des Hautes-Laurentides.  
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Tableau 14. Évolution des principales productions animales dans la MRCAL entre 2010 et 2020 en 

ǘŜǊƳŜǎ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ et de fermes déclarantes 

  
2010 2020 

Taux de variation  
2010-2020 

Types de production 

U.A. 
Fermes 
décl.1 

U.A. 
Fermes 
décl.1 

U.A. 
Nombre de 

fermes 
déclarantes 

Bovins de boucherie2 5 072 81 4 531 62 -11 % -23 % 

Production laitière 2 925 43 2 567 36 -12 % -16 % 

Production ovine 524 19 474 16 -10 % -16 % 

Volaille 1 189 13 521 11 -56 % -15 % 

Porcs 451 8 22 5 -95 % -38 % 

Chevaux  324 11 185 1 -43 % -91 % 

Autres productions 
animales 

110 13 131 7 19 % -46 % 

MRC Antoine-Labelle  10595 188 8 430 138 -20 % -27 % 

Région des 
Laurentides  

53074 618 45971 464 -13 % -25 % 

1 ENTREPRISES DÉCLARANT DES REVENUS DE CETTE PRODUCTION (PAR OPPOSITION À UNE ENTREPRISE SPÉCIALISÉE). 
2 LES DONNÉES COMPRENNENT LE VEAU LOURD. 
SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 

 

Production bovine  

Au moment de la rédaction de la première édition du PDZA, la production de bovins de boucherie 

Şǘŀƛǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎΣ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ 

exploitées. Depuis les dix dernières années, ce secteur de production semble connaître un certain 

essoufflement, avec une baisse marquée dans les trois catégories énumérées (MAPAQ, 2020). 

Néanmoins, la production bovine demeure à ce jour la plus importante dans chacune de ces 

catégories et, par le fait même, joue un rôle stǊǳŎǘǳǊŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƴǘǊƛōǳŀƴǘ Ł ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 

Avec 45 EAE et 4 531 unités animales, la production bovine occupe 13169 hectares et génère 

4,9 M$ de revenus. Les hectares de terre agricole ainsi valorisés sont souvent moins propices aux 

autres cultures. En comparaison, il y a 28706 hectares de superficie exploitée en production bovine 

Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ. Ainsi, 46 % de cette superficie se trouve sur le 

territoire de la MRCAL.   

Chiffres marquants de la production bovine en 2020 :  

¶ Diminution de 33 ҈ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 ŘŜǇǳƛǎ нлмлΣ ŀȅŀƴǘ ǇŀǎǎŞ ŘŜ ст Ł пр fermes 
spécialisées, ce qui représente néanmoins 20 % des fermes de la MRC et 42 % des fermes 
dans ce secteur de production sur le territoire des Laurentides. 
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¶ wŞƎǊŜǎǎƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ ŘŜ мм %, ayant passé de 5072 à 4531, ce qui 
compte toutefois pour 34 % du cheptel total de ce secteur de production dans la région 
des Laurentides (contre 32 % en 2010).  

¶ Revenu total généré de 4,9 M$, soit 11 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 18 % 
des revenus issus de ce secteur de production dans la région des Laurentides. 

¶ Entre 2010 et 2020, baisse du revenu total des entreprises déclarantes de 13 %, mais ce 
secteur demeurant au troisième rang en importance économique dans la MRCAL toutes 
productions confondues. 

¶ 27 % des fermes spécialisées en production de bovins de boucherie génèrent un revenu 
brut ǎǳǇŞǊƛŜǳǊ Ł мрл ллл $ par année, comparativement à 12 % pour les Laurentides. 
 

La production bovine est maintenant présente dans douze municipalités, comparativement à 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝƴ нлмлΦ 9ƭƭŜ ǎŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ ŘŜ CŜǊƳŜ-Neuve 

(27 EAE déclarantes), de Mont-Laurier (24 EAE déclarantes), de Sainte-Anne-du-Lac (huit EAE 

déclarantes) et de Rivière-Rouge (six EAE déclarantes). Les producteurs élèvent majoritairement 

de la vache de boucherie et du veau ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜ, mais le seul segment de production affichant 

une hausse marquée depuis 2010 est celui des bovins de semi-finition (Tableau 15). 

Tableau 15. Évolution des segments (par nombre de têtes) de la production animale dans la MRC 

ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (2010-2020)  

 2010 2020 ɲ нлмл-2020 

bō ŘΩ9!9 déclarantes  81 74 -9 % 
Vaches de boucherie  3 553 3 173 -11 % 
±ŜŀǳȄ ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜ  2 026 1 919 -5 % 
Bovins de semi-finition  578 1 039 80 % 
.ƻǳǾƛƭƭƻƴǎ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ 209 210 0,5 % 
Veaux lourds 98 70 -29 % 
Revenus bruts totaux 5 620 000 $ 4 898 863 $ -13 % 
ɲ = TAUX DE VARIATION EN POURCENTAGE  
SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 
 

Production laitière  

En 2010, la taille moyenne des fermes laitières de la MRCAL demeurait inférieure à la moyenne des 

Laurentides et du Québec avec un quota moyen de 35,5 kg MG/jour contre 46,6 et 47,7 kg MG/jour 

respectivement. Très peu de ces entreprises avaient un revenu supérieur à 500000 $. En 2020, 

ƳŀƭƎǊŞ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŀƛƭƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ ƭŀƛǘƛŝǊŜǎ ŘŜ ƭŀ aw/![Σ ŎŜƭƭŜǎ-ci demeurent 

toujours de taille inférieure à la moyenne de la région des Laurentides et du Québec, avec 53,4 kg 

MG/jour comparativement à 90,3 et 81,5 kg MG/jour (Tableau 16). La moyenne du troupeau est 

de 57,4 unités animales pour la MRCAL et de 76,5 pour la région des Laurentides.  
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Tableau 16Φ tƻǊǘǊŀƛǘ ŘŜ ƭŀ ŦŜǊƳŜ ƭŀƛǘƛŝǊŜ ƳƻȅŜƴƴŜ Řŀƴǎ ƭŀ aw/![Σ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ 

et dans la province du Québec en 2020 

  MRCAL Laurentides Québec 

Revenu brut annuel moyen1 343 642 $ 531 274 $ 491 800 $ 

Quota moyen (kg MG/jour)2 53,4 90,3 81,5 

Cheptel moyen (vaches laitières)3 57,4 76,5 76,5 
1 SOURCE : MAPAQ, FICHES D'ENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 
2 SOURCE : SYNDICAT DES PRODUCTEURS DE LAIT OUTAOUAIS-LAURENTIDES. 
3 SOURCE : LACTANET, 2021. 

De 2010 à 2020, le nombre de fermes dans la MRCAL est passé de 43 à 35 (MAPAQ, 2020). En 2023, 

selon le Syndicat des producteurs de lait O-L, ce nombre a chuté à 29 fermes pour un quota 

totalisant 1 645 kg de MG/jour. Parmi ces producteurs, plusieurs envisagent de poursuivre en 

grandes cultures Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ de prendre leur retraite sans passation à une relève. /ŜǊǘŀƛƴǎ ƴΩƻƴǘ 

Ǉŀǎ ŘŜ ǊŜƭŝǾŜ Ŝǘ ǎƻǳƘŀƛǘŜƴǘ ƎŀǊŘŜǊ ƭŜǳǊ ǘŜǊǊŜΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇŜǊœƻƛǾŜƴǘ ǘǊƻǇ ŘΩƛƴǎǘŀōƛƭƛǘŞ Řŀƴǎ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ 

ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǇƻǳǊ ŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǳƴ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ Ł ƭŀ ǊŜƭŝǾŜΣ ǎŀƴǎ ŎƻƳǇǘŜǊ ƭŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƳŀǎǎƛŦǎ 

nécessaires pour les mises à niveau et le maintien de la compétitivité. Les données du tableau 17 

présenteƴǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǉǳƻǘŀǎ, qui, ƧǳǎǉǳΩŁ ǘƻǳǘ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ, augmentaient malgré la baisse du 

nombre de fermes.  

Tableau 17. Évolution des quotas lait iers dans la MRCAL entre 2007 et 2020   

Données  2007 2012 2017 2020 2023 ɲ 2007-
2023 

Nb de fermes 39 40 35 33 29 -26 % 

Quotas (kg de 
MG/jour) 

1 381 1 481 1 855 1 707 1 6491 19 % 

Équivalent L de 
lait/année* 

13 998 тсп мр013 осо 18 802 772 17 309 033 ND 24 %2 

*POUR UN TAUX DE GRAS STANDARD DE 3,6 % 
1 ENTRE 2020 ET 2023, LE QUOTA AFFICHE UNE LÉGÈRE RÉGRESSION DE 4 %. 
2 VARIATION EN POURCENTAGE DE 2007 À 2020. 
SOURCE : SYNDICAT DES PRODUCTEURS DE LAIT OUTAOUAIS-LAURENTIDES. 

 

Pourtant, ƭŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ǘƻǘŀǳȄ ƎŞƴŞǊŞǎ ǇŀǊ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƻƴǘ ŀǘǘŜƛƴǘ мнΣп aϷ Ŝƴ нлнлΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 

une augmentation de 13 % par rapport à 2010. Selon la FUPAOL, un certain nombre de facteurs 

peuvent contribuer à expliquer la hausse du revenu malgré la diminution du nombre de fermes 

ainsi que du cheptel entre 2007 et 2020. Il faut rappeler que les exigences du marché et des 

consommateurs exercent une pression constante sur les producteurs agricoles. Ces derniers 

doivent maintenir de hauts standards de qualité et de performance pour garder leur place sur les 

marchés québécois, et, par conséquent, les entreprises moins performantes sont vouées à 

disparaître. Dans Antoine-Labelle, les producteurs laitiers cherchent à améliorer leur efficacité et à 

diminuer leurs coûts de production tout en maintenant les standards de qualité, et ce, sans négliger 

leur qualité de vie à la ferme. Dans ce contexte, plusieurs fermes ont optimisé leurs équipements 

et stratégies de production de manière à améliorer la production laitière sans pour autant 

augmenter leur cheptel. Ainsi, en 2020, les vaches produisent en moyenne 41 % plus de lait par 

ŀƴƴŞŜ ǉǳΩŜƴ нллтΣ ǎƻƛǘ ǳƴŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜ с 742,9 Lκŀƴ ǇŀǊ ǾŀŎƘŜΦ [ΩŀǊǊƛǾŞŜ Ŝǘ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
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la robotisation ainsi que de la 3e traite comptent parmi les moyens qui ont permis cette hausse. En 

réussissant à produire plus de lait avec un même nombre de vaches, ces fermes ont réussi à 

« ƎǊƻǎǎƛǊ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ », ce qui a justifié ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŞǇƛǎƻŘŜǎ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǉǳƻǘŀǎ dans la 

région sans nécessairement que les fermes aient agrandi leurs infrastructures. Enfin, une analyse 

plus exhaustive devrait tenir compte de la conjonction de plusieurs facteurs tels que 

ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƛȄ ǇŀȅŞ ǇƻǳǊ ƭŀ Ƴŀǘière grasse, la sélection naturelle des entreprises 

(augmentation de certains quotas et fermeture dΩun certain nombre de fermes), la concentration 

des moyens de production, etc.   

 Chiffres marquants de la production laitière en 2020 :  

¶ 35 fermes spécialisées, soit 16 % des fermes de la MRC et 22 % des fermes dans ce secteur 
de production sur le territoire des Laurentides 

¶ Baisse de 19 % du nombre de fermes depuis 10 ans 

¶ 5ƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ŀȅŀƴǘ ǇŀǎǎŞ ŘŜ н фнр Ł н рстΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 
15 % des unités animales de ce secteur dans la région des Laurentides 

¶ Revenu total généré de 12,4 M$, soit 28 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 14 % 
des revenus issus de ce secteur de production dans la région des Laurentides 

¶ Entre 2010 et 2020, hausse de 13 % des revenus générés 

¶ Production occupant le 1er rang en importance économique dans la MRCAL (toutes 
productions confondues) 

¶ 23 % des entreprises spécialisées en production laitière génèrent un revenu brut supérieur 
Ł рлл ллл $ par année, comparativement à 36 % pour les Laurentides 

¶ Revenu moyen par hectare cultivé estimé à 2 368 $/ha (hausse de 0,5 %)  
 

Production ovine  

De 2010 à 2020, le cheptel ovin de la MRCAL est demeuré le plus important sur le territoire des 

[ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ рф % du cheptel total de ce secteur de production 

bien que la taille des fermes soit restée relativement modeste. Malgré une forte progression du 

nombre de fermes et du cheptel de 2000 à 2010, ce secteur de production affiche une régression 

de 16 % du nombre de fermes déclarantes (19 à 16) et de 10 ҈ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ όрнп 

Ł птпύ ŘŜǇǳƛǎ нлмлΦ 9ƴŎƻǊŜ ƛŎƛΣ ƛƭ Ŝǎǘ Ł ǎƻǳƭƛƎƴŜǊ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ 

ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ  

Chiffres marquants de la production ovine en 2020 :  

¶ 13 fermes spécialisées, soit 6 % des fermes de la MRC et 68 % des fermes de ce secteur de 
production dans la région des Laurentides 

¶ Baisse de 16 % du nombre de fermes déclarantes et de 10 ҈ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ 
depuis 10 ans, comparativement à des diminutions de 37 % et 17 % pour la région des 
Laurentides 

¶ 5ƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ŀȅŀƴǘ ǇŀǎǎŞ ŘŜ рнп Ł птпΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ рф % 
des unités animales de ce secteur dans la région des Laurentides 

¶ Revenu total généré de 633000 $, soit 1,5 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 
44 % des revenus issus de ce secteur dans la région des Laurentides 

¶ Entre 2010 et 2020, augmentation des revenus générés inférieure à 1 %  
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¶ Revenu moyen légèrement inférieur à 40000 $ (Tableau 18) 

¶ Revenu moyen par hectare cultivé estimé à 1 284 $/ha (hausse de 2 %)  
 

Tableau 18. Revenu moyen par ferme ovine dans la MRCAL en 2020 

  MRCAL Laurentides Québec 

Nombre de fermes déclarantes¹ 16 32 750 

Revenu moyen par EAE¹ 39557 $  44825 $ 80250 $ 

Cheptel moyen (nbr de brebis)² 200 137 366 

1 SOURCE : MAPAQ ς FICHES DΩENREGISTREMENT DES ENTREPRISES AGRICOLES, 2020. 
2 SOURCE : FINANCIÈRE AGRICOLE DU QUÉBEC, 2020. LES DONNÉES SUR LE CHEPTEL MOYEN REPRÉSENTENT UNIQUEMENT LA CLIENTÈLE INSCRITE 

À LΩ!{w! ET NON PAS LE CHEPTEL RÉEL MOYEN.  

 

Production avicole  

Lors de la rédaction de la première édition du PDZA, la MRCAL possédait le 2e plus grand cheptel 

de volailles des Laurentides dans ses 13 fermes déclarantes (dont 4 spécialisées), avec près de 20 % 

du cheptel total de ce secteur de production sur le territoire des Laurentides. La plus grande partie 

du cheptel (74 %) était concentrée à Lac-des-Écorces.  

En 2020, cinq fermes se spécialisent en production avicole (poulets et dinŘƻƴǎΣ ǆǳŦǎ Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ 

volailles) et le plus grand cheptel se situe à Kiamika.     

Chiffres marquants de la production avicole en 2020 :  

¶ Cinq fermes spécialisées, soit 2 % des fermes de la MRC et 14 % des fermes de ce secteur 
de production sur le territoire des Laurentides 

¶ 14 fermes déclarant des revenus de cette production 

¶ Revenu total généré de 4 M$, soit 9,2 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 15 % 
des revenus issus de ce secteur dans la région des Laurentides 

¶ Entre 2010 et 2020, régression de 33 % des revenus, corollaire de la diminution du cheptel 

¶ Diminution de 56 % des unités animales, ayant passé de 1189 à 521, ce qui représente 
maintenant 8 % du cheptel total des Laurentides 

¶ Revenu moyen par hectare cultivé estimé à 10 693 $/ha, ce qui correspond à une 
diminution de 75 % depuis 2010 (laquelle peut cependant ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ǇŀǊ ƭΩŀŎƘŀǘ ŘŜ ǘŜǊǊŜǎΣ 
qui a fait augmenter de 172 % le ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀ ŎǳƭǘƛǾŞǎ, ayant passé de 138 à 375 ha)  

 

Production porcine  

En 2010, il y avait encore huit entreprises porcines sur le territoire, dont deux spécialisées, 

auxquelles étaient rattachées 451 unités animales et générant des revenus de 870000 $, soit 2 % 

des revenus agricoles de la MRC.  

En 2020, une seule entreprise spécialisée en production porcine est enregistrée au MAPAQ et cinq 

9!9 ŘŞŎƭŀǊŜƴǘ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘŜ ŎŜǘ ŞƭŜǾŀƎŜΦ [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ est très 

modeste, soit 0,3 % du cheptel total pour ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle et ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩǳƴŜ 

production marginale. 
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Chiffres marquants de la production porcine en 2020 :  

¶ Une ferme spécialisée élevant des porcs en liberté de race Berkshire, laquelle effectue sa 
mise en marché majoritairement au niveau local (charcuteries et restaurants) 

¶ Cinq fermes déclarant des revenus de cette production  

¶ Diminution de 95 % des unités animales, ayant passé de 451 à 22, ce qui représente 
maintenant 0,4 % du cheptel total des Laurentides dans ce secteur de production  

 

Production équine  

En 2010, la région comptait un total de onze EAE dont sept fermes spécialisées en production 

équine, réparties sur tout le territoire. Les revenus bruts totaux générés par cette production 

atteignaient 80000 $, soit moins de 1 % des revenus générés dans ce secteur sur le territoire des 

Laurentides. Une diminution de 43 % du cheptel a été observée entre 2010 et 2020, ayant passé 

de 424 à 185 unités animales. SŜƭƻƴ ƭŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊΣ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘŜ ŎƘŜǾŀǳȄ 

représenterait un marché intéressant et lucratif pour les producteurs de foin sec. 

Éléments marquants de la production équine en 2020 :  

¶ LƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎŜƴǘǊŜ ŞǉǳŜǎǘǊŜ (2019) offrant des cours ŘΩŞǉǳƛǘŀǘƛƻƴ et un camp de jour 

¶ LƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎŜƴǘǊŜ ŞǉǳŜǎǘǊŜ (2023) offrant des randonnées à cheval 
 

Autres productions animales  

Auparavant, on retrouvait 13 EAE, dont neuf EAE spécialisées, associées aux productions 

suivantes : autres volailles, apiculture, aquaculture, caprins, cerfs, etc. Au total, les revenus générés 

ǇŀǊ ŎŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǎΩŞƭŜǾŀƛŜƴǘ Ł упл000 $.  

En 2020, la catégorie autres productions animales ƴΩŀ Ǉŀǎ ŀǎǎŜȊ ŘΩ9!9 ǇƻǳǊ ŘŞǘŀƛƭƭŜǊ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 

ǎǘŀǘƛǎǘƛǉǳŜǎ ǎŀƴǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǊƻƳŜǘǘǊŜ ƭŜǳǊ ŎƻƴŦƛŘŜƴǘƛŀƭƛǘŞΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ 

est en hausse de 20 % depuis 2010, ayant passé de 110 à 131. Les revenus totalisent 2,2 M$, soit 

5 % des revenus agricoles totaux de la MRC, ce qui représente une augmentation des revenus de 

170 % pour cette catégorie de production. 

Eƴ ŀǇƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǳȄ 9!9 ǊŀȅƻƴƴŜƴǘ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭ ŀǾŜŎ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ et constituent des figures 

de proue de notre agriculture.  

Deux piscicultures privées produisent essentiellement du doré jaune et de la truite mouchetée.  

Selon les données du MAPAQ, il ne resterait aucun élevage caprin de type commercial enregistré 

sur le territoire de la MRCAL. Cependant, selon des intervenants du milieu, on note la présence de 

petits élevages.  
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4.3.2. Productions végétales  

De 2010 à 2020Σ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ EAE en production végétale affiche une hausse de 35 %, 

ayant passé de 77 à 103 EAE (Tableau 19). {ƛ ƭΩƻƴ ƛƴŎƭǳǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ entreprises déclarantes, 

cette hausse atteint 45 % et provient principalement des cultures maraîchères et de lΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ. 

Parmi les faits saillants, on note la superficie exploitée pour les fraises des champs, qui ǎΩŞƭŝǾŜ Ł 

38 hectares en 2020, soit une augmentation de 183 %. Des vergers de petite taille ont également 

vu le jour, occupant maintenant près de cinq hectares. Puis, la production de légumes pour le 

ƳŀǊŎƘŞ ŦǊŀƛǎ ǎΩŜǎǘ ŀŎŎǊǳŜΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ пл % depuis 2010. Pour sa part, 

lΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ est passée de 28 à 37 EAE et le ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘŀƛƭƭŜǎ en production a grimpé de 40 % 

depuis 2010. De même, ŜƴǘǊŜ нлмл Ŝǘ нлнлΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 en production de céréales, 

oléagineux, légumineuses et autres (ci-après production céréalière) est passé de 8 à 15, dont 13 

sont en production biologique, ce qui signifie une augmentation de 88 % pour cette production.  

Les caractéristiques géophysiques de la zone ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle peuvent favoriser 

ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ ǘŜƭles que les cultures fourragères, 

maraîŎƘŝǊŜǎ Ŝǘ ŦǊǳƛǘƛŝǊŜǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜ ǎΩavère fort prometteur et plusieurs actions 

ont été déployées au sein de la MRCAL, des organismes de développement économique et du PDZA 

afin de ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭŜ ŘŞƳŀǊǊŀƎŜ Ŝǘ ƭΩŀƎǊŀƴŘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜǎΦ  

Tableau 19Φ ;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǾŞƎŞǘŀƭŜ 

bƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 en production végétale 
 

2010 2020 

Notre-Dame-du-Laus 1 2 

Notre-Dame-de-Pontmain   1 

Lac-du-Cerf 2 3 

Saint-Aimé-du-Lac-des-Îles 5 5 

Kiamika 8 11 

Nominingue 4 7 

Rivière-Rouge 6 9 

La Macaza   2 

L'Ascension 3 5 

Lac Saguay    1 

Chute-Saint-Philippe 2 2 

Lac-des-Écorces 2 3 

Mont-Laurier 21 32 

Ferme-Neuve 9 11 

Lac-Saint-Paul 3 1 

Mont-Saint-Michel 5 6 

Sainte-Anne-du-Lac 3 2 

MRC Antoine-Labelle  77 103 

Région des Laurentides  701 741 

Province  12844 14747 

SOURCE : MAPAQ, FICHES DΩENREGISTREMENT DES EXPLOITATIONS AGRICOLES, 2020. 
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Fourrages et pâturages  

Selon Agriculture et Agroalimentaire Canada, les cultures fourragères se positionnent au troisième 

rang des cultures les plus rentables au pays. En plus de son importance pour la production animale, 

la culture fourragère joue un rôle appréciable ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ En effet, la 

ǇƭŀƴǘŜΣ ǇŀǊ ǎŜǎ ǊŀŎƛƴŜǎΣ ǇŜǊƳŜǘ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ŀƳŞƭƛƻǊŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ 

de la matière organique. Aussi, par ses feuilles, elle absorbe le dioxyde de carbone durant la 

croissance et aidŜ Ł ŦƛȄŜǊ ƭΩŀȊƻǘŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǎƻƭ ό!//Σ нлнлύΦ 

Au moment de la rédaction de la première édition, les cultures fourragères et les pâturages étaient 

les plus importants dans la MRCAL en termes de superficies cultivées, totalisant 13270 hectares. 

Ce total a diminué de 6 % en 2020. La superficie totale en fourrages correspondait quant à elle à 

47 % des superficies exploitées dans ce secteur de production sur le territoire des Laurentides. En 

2020, ce taux a diminué à 35 %. On retrouve ces superficies majoritairement à Mont-Laurier, 

Ferme-Neuve et Kiamika. Le nombre de fermes a, quant à lui, connu une hausse, ayant passé de 

40 EAE déclarantes en 2010, à 67 EAE en 2020. Pendant la même période, bien que les revenus 

bruts totaux aient bondi de 76 %, ayant passé de 590000 $, en 2010, à 1 M$, en 2020, les revenus 

moyens liés à cette activité sont demeurés très faibles et ont plafonné à 10350 $. Pour la plupart 

ŘŜǎ 9!9 ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŘΩune production complémentaire.  

Chiffres marquants de la production fourragère en 2020 :  

¶ 22 fermes en production fourragère, soit 10 % des fermes de la MRC et 19 % des 

fermes dans ce secteur de production sur le territoire des Laurentides 

¶ Revenu total généré de 1 M$, soit 2,4 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 

12 % des revenus issus de ce secteur de production dans la région des Laurentides 

¶ Entre 2010 et 2020, variation positive du revenu, soit une hausse de 76 %  

¶ Superficie totale cultivée en cultures fourragères et en pâturage de 12 500 hectares   

 

Céréales, oléagineux, légumineuses et autres grains 

Des producteurs ont mis sur pied une Coopérative BioGrain qui, au départ, regroupait dix 

entreprises agricoles de la MRC Antoine-Labelle cultivant des grains biologiques sur près de 1 000 

ƘŜŎǘŀǊŜǎΦ [Ŝ ǎŀǊǊŀǎƛƴΣ ƭΩŞǇŜŀǳǘǊŜΣ ƭΩŀǾƻƛƴŜ Ŝǘ ƭŜ ǎƻȅŀ ŞǘŀƛŜƴǘ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ƎǊŀƛƴǎ ŎǳƭǘƛǾŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ 

membres de la coop. Une collaboration avec une université manitobaine a été instaurée afin de 

tester des cultivars adaptés à notre région. En 2018, ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ƳŜƳōǊŜǎ ŀ ŎǳƭƳƛƴŞ ƧǳǎǉǳΩŁ ǳƴ 

total de 17 membres, dont certains étaient dΩanciens producteurs laitiŜǊǎ ǎΩŞǘŀƴǘ tournés vers cette 

production, contribuant ainsi au développement de cette filiale. 

Malgré ƭΩŜƴǘƘƻǳǎƛŀǎƳŜ ƛƴƛǘƛŀƭΣ selon des intervenants du milieu, les changements climatiques 

présentent des défis pour ce type de production, en régie biologique comme en régie 

conventionnelle. Les périodes de redoux en hiver, la formation de glace durant cette période, les 

ǎŞŎƘŜǊŜǎǎŜǎ ŘǳǊŀƴǘ ƭΩŞǘŞ Ŝǘ ƭŜǎ ǇƭǳƛŜǎ ŀōƻƴŘŀƴǘŜǎ, mais plus dispersées dans le temps, comptent 

parmi les aléas météorologiques affectant les rendements.  
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De plus, les coûts pour fertiliser les champs biologiques sont parfois supérieurs aux profits 

engendrés, même lorsque les années sont bonnes. En grande partie, ces coûts élevés sont 

occasionnés par lΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ des matières fertilisantes conformes à la norme biologique 

ainsi que par lΩŞƭƻƛƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ. Parmi les conditions essentielles 

pour obtenir des rendements satisfaisants, peu importe le type de régie, une bonne fertilisation 

(chaux, fertilisants et fumier) arrive en effet en tête de liste. Le bilan déficitaire de la région en 

ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘŜǎ ǇŜǳǘ ŘƻƴŎ ǎΩŀǾŞǊŜǊ ǳƴŜ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜ ǇƻǳǊ ŎŜǘǘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΦ Ces 

problématiques entraînent nécessairement des conséquences négatives sur les finances des 

entreprises ainsi que sur la résilience de celles-ci. Sans compter que plusieurs producteurs se 

rapprochent de leur retraite et demeurent sans relève. Dans ce contexte, plusieurs membres de la 

coopérative se sont retirés en 2021 et certains ƻƴǘ ƻǇǘŞ ǇƻǳǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘȅǇŜs de cultures.   

Chiffres marquants de la production céréalière en 2020 :  

¶ 15 fermes spécialisées en production céréalière, soit 7 % des fermes de la MRC et 

9 % des fermes de ce secteur dans la région des Laurentides  

¶ 13 fermes certifiées biologiques 

¶ Deux fermes conventionnelles 

¶ Revenu total généré de 1,25 M$, soit 3 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 

3 % des revenus totaux de la région des Laurentides 

¶ Entre 2010 et 2020, hausse des revenus de 102 %  

¶ 3 099 hectares consacrés à la production de grains, soit 22 % de la superficie totale 

cultivée dans la MRCAL   

¶ 990 hectares consacrés à la production de grains biologiques, soit 32 % de la 

production totale de ce secteur 

 

Horticulture  

La production horticole de la MRCAL inclut les cultures abritées, les cultures maraîchères (fruits et 

ƭŞƎǳƳŜǎύ Ŝǘ ƭΩƘƻǊǘƛŎǳƭǘǳǊŜ ƻǊƴŜƳŜƴǘŀƭŜΦ Ce sont les cultures abritées qui génèrent le plus de 

revenus parmi celles-ci. En 2010, les cultures abritées sur le territoire de la MRCAL généraient 52 % 

des revenus de la production végétale et occupaient la 3e Ǉƻǎƛǘƛƻƴ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ 

économique de la MRC, toutes productions confondues. Avec une augmentation de 50 % des RBT 

en 10 ans, cette production demeure prépondérante en 2020 et occupe maintenant la deuxième 

position en importance économique dans la MRC (toutes productions confondues), en générant 

47 % des revenus de la production végétale. 

Du côté de la production maraîchère, de nombreuses entreprises de petite taille ont démarré 

récemment leurs activités sur le territoire de la MRC. Plusieurs visent ŘΩŀōƻǊŘ ƭΩŀǳǘƻǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ, mais 

souhaitent aussi faire bénéficier leur communauté des surplus de production, Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘΩǳƴ ƪƛƻǎǉǳŜ 

à la ferme. Certaines ŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ƭŜ ƳƻŘŝƭŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ōƛƻ-intensive promu par Jean-Martin 

Fortier, auteur du livre Le jardinier-maraîcherΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǎƻǳƘŀƛǘŜƴǘ ǇǊŀǘƛǉǳer ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

écologique, influencées par le concept de permaculture.  
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Chiffres marquants de la production horticole en 2020 :  

¶ 26 fermes spécialisées, soit 12 % des EAE de la MRC et 8 % des fermes dans ce secteur 

de production sur le territoire des Laurentides 

¶ Revenu total généré de 10,9 M$, soit 25 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 

19 % des revenus de ce secteur de production dans la région des Laurentides 

¶ 9 M$ du revenu total généré provenant des cultures abritées 

¶ Entre 2010 et 2020, hausse des revenus de 58 ҈ Ŝǘ ƘŀǳǎǎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 ŘŜ оф % 

(ayant passé de 21 à 26 EAE)   

¶ 160 hectares consacrés Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ cultures horticoles, soit 1 % de la superficie 

totale cultivée dans la MRCAL    

 

Acériculture  

En 2010, la MRCAL générait la plus grande part des revenus (33 %) ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Řŀƴǎ 

la région des Laurentides. Dix ans plus tard, cette situation enviable demeure inchangée : les 

revenus ont augmenté de près de 55 %, ayant passé de 3,1 M$ à 4,8 M$, ce qui correspond encore 

à 33 % des revenus totaux associés à cette production dans les Laurentides.    

Les superficies exploitées en acériculture se trouvent sur 15 des 17 municipalités de la MRC et 

ǎΩŞƭŝǾŜƴǘ à 3183 hectares. Un total de 514 ha se trouve sur les TPI (voir section 3.1.3) (SGIRNT, 

2021).  

LŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŦǊŜƛƴ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǎΩŀǾŝǊŜ ƭΩobtention des quotas 

acéricoles, qui peut contraindre ƭŜǎ ŀŎŞǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ŘΩƛŎƛ à patienter pour démarrer ou agrandir leur 

entreprise.   

Chiffres marquants de la production acéricole en 2020 :  

¶ 37 fermes spécialisées, soit 16 % des fermes de la MRC et 32 % des fermes de ce 

secteur de production dans la région des Laurentides 

¶ Revenu total généré de 4,80 M$, soit 11 % des revenus agricoles totaux de la MRC et 

33 % des revenus issus de ce secteur sur le territoire de la région des Laurentides 

¶ Entre 2010 et 2020, variation positive du revenu, soit une hausse de près de 55 % 

(ayant passé de 3,1 M$ à 4,8 M$), et augmentation de 23 % du ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 (ayant 

passé de 28 à 37)  

¶ bƻƳōǊŜ ŘΩƘŜŎǘŀǊŜǎ ŎƻƴǎŀŎǊŞǎ Ł ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ de 3183, soit 9 % de la superficie 

possédée de la MRC  

¶ bƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘŀƛƭƭŜǎ Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ǎΩŞƭŜǾŀƴǘ Ł 515957, soit 41 ҈ ŘŜ Ǉƭǳǎ ǉǳΩŜƴ нлмл  

¶ bƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘŀƛƭƭŜǎ potentielles estimé à 638400 
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Boisées et plantations  

Puisque lŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle est constituée à 63 % de boisés et de plantations, 

plusieurs EAE en tirent chaque année un revenu complémentaire. [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩentreprises qui 

déclarent des revenus de vente de bois a doublé entre 2010 et 2020, alors que les revenus ont 

pratiquement triplé.  

Chiffres marquants de lΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōƻƛǎŞǎ Ŝǘ des plantations en 2020 :  

¶ 41 EAE, comparativement à 20 en 2010, soit une hausse de 105 % 

¶ wŜǾŜƴǳ ǘƻǘŀƭ ƎŞƴŞǊŞ ŘŜ ссн нрм $, soit une hausse de 195 % par rapport à 2010 

¶ Superficie totale des EAE déclarant cette activité représente 14000 hectares 
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4.4. Agriculture biologique et permaculture  

 

AGRICULTURE BIOLOGIQUE ET PERMACULTURE  

Constats PDZA 2015 

 

¶ 20 entreprises certifiées biologiques 

¶ Six entreprises produisant du grain biologique sur près de 500 hectares 

¶ !ōǎŜƴŎŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƭŀƛǘƛŝǊŜǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ   

¶ 236 670 entailles acéricoles en production biologique sur un total de 1 202 hectares 

¶ 1 150 ruches certifiées biologiques 

¶ 1 703 hectares en superficie cultivée sous régie biologique certifiée  

¶ Productions biologiques innovantes et en progression 
 

Situation révisée  

Ce qui a changé  

¶ 47 entreprises certifiées biologiques (CARTV, 2020) 

¶ 13 entreprises produisant du grain biologique sur 990 hectares 

¶ Trois entreprises laitières biologiques (CARTV, 2020) 

¶ 379 407 entailles acéricoles en production biologique sur un total de 1 967 hectares 
(CARTV, 2020) 

¶ 1 000 ruches certifiées biologiques 

¶ 3 415 hectares en superficie cultivée sous régie biologique certifiée (CARTV, 2020) 

¶ Neuf entreprises de fruits, de légumes, de cultures en serre et ŘΩhorticulture ornementale 
 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ Apparition de plusieurs petites entreprises inspirées par les démarches conceptuelles de 
cultures maraîchères bio-ƛƴǘŜƴǎƛǾŜǎΣ ŘΩŀƎǊƻŞŎƻƭƻƎƛŜΣ ŘŜ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǊŞƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴ 
des sols vivants 
o DŞƳŀǊǊŀƎŜ ŘΩune dizaine de projets agricoles basés sur ces concepts (trois en ZA et sept 

hors ZA).  
 

 

5ŝǎ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŞŘƛǘƛƻƴ Řǳ t5½!Σ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle apparaît comme un territoire de 

ǇǊŞŘƛƭŜŎǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 9ƴ Ǌŀƛǎƻƴ Řǳ ŦŀƛōƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ Ŝǘ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎΣ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎŜ Ŏƻƴvertir à la production biologique 

Řŀƴǎ ǳƴ ŎƻǳǊǘ ŘŞƭŀƛ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎΦ 5ŀƴǎ ƭŜ ƳşƳŜ ǎŜƴǎΣ ƭŜǎ ōƻƴƴŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ 

ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ƻŦŦǊŜƴǘ ǳƴ ŎŀŘǊŜ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ Ł ŎŜ ƳƻŘŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ !ƛƴǎƛΣ ƭƻǊǎ ŘŜ 

la première édition du PDZA, on observait déjà la présence de 20 entreprises certifiées, soit 22 % 

ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŎŜǊǘƛŦƛŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΦ   

[ΩŀŎǘǳŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ (Tableau 20) ŎƻƴŦƛǊƳŜ ƭΩŞƭŀƴ ŘŜ ŎŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ. En effet, le 

ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 ŎŜǊǘƛŦƛŞŜ ŀ Ǉƭǳǎ ǉǳŜ ŘƻǳōƭŞ Ŝǘ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ł 46 en 2020. De plus, six entreprises sont 

précertifiées, dont cinq constituent des entreprises acéricoles. Les revenus générés par la 

production biologique totalisent 14,3 M$, soit 34 % des revenus bruts totaux de la MRC et 21 % 
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ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ. Puis, les superficies totales sous régie biologique certifiée 

atteignent 3 415 hectares, soit 10 % de la superficie totale occupée de la MRC.   

Tableau 20. Faits sai llants en agriculture biologique dans la MRCAL et dans les Laurentides 

Faits saillants MRCAL Laurentides 

¢ƻǘŀƭ ŘΩ9!9 ŎŜǊǘƛŦƛŞŜs biologiques   46 (21 %) 170 (14 %) 

Superficies totales en production biologique (ha) 3 415** 7 762 

Revenus de production biologique 14,8 M$ 66,8 M$ 

Pourcentage des revenus bruts totaux de la MRC 34 % 21 % 

**  LE TOTAL DE LA SUPERFICIE CULTIVÉE (PÂTURAGE INCLUS) EST COMBINÉ AVEC LA SUPERFICIE DES ÉRABLIÈRES. SUR CE TOTAL, ON DÉNOMBRE 

491,67 HA EXPLOITÉS PAR DES ENTREPRISES BASÉES À LΩEXTÉRIEUR DE LA MRC. 
SOURCE : CARTV, 2020 ET MAPAQ, 2020.  

 

5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ Ǉƭǳǎ ŘŞǘŀƛƭƭŞŜΣ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŎƻƳǇǘŜ Ł ŜƭƭŜ ǎŜǳƭŜ нр ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŎŜǊǘƛŦƛŞŜǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎΣ 

comparativement à dix en 2013, soit une augmentation de 150 % (Tableau 21). De même, on 

ŘŞƴƻƳōǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ мо ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ en production céréalière, soit plus du double par rapport à 

2013. Dans le même sens, deux autres catégories connaissent une très forte croissance Υ ŘΩǳƴŜ 

part, les fourrages, ayant passé de deux à neuf ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΤ ŘΩŀǳǘǊŜs parts, les fruits et légumes, 

ayant passé de un à neuf. Enfin, le secteur laitier biologique est maintenant représenté par trois 

entreprises comparativement à aucune en 2013.   

Tableau 21. Évolution des EAE cert if iées biologiques par type de production de 2013 à 2020 

 2013 2020 
ɲ нлмо-
2020 Type de production 

Nb 
ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ1 

Nb 
ŘΩǳƴƛǘŞǎ 

Nb 
ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ1 

bō ŘΩǳƴƛǘŞǎ 

Acériculture 10 ҍ 25 379 407 entailles 150 % 

Céréales 6 500 ha 13 990 ha 117 %  

Fourrages  2 ҍ 9 1 106 ha 350 % 

Viande  1 ҍ 1 80 têtes ҍ 

Production laitière²   0 ҍ 3 240³ têtes ҍ 

Apiculture  2 1 150 
ruches 

2 1 144 ruches  ҍ 

Fruits et légumesщ  1 ҍ 9 7,9 ha  800 % 

1 UNE ENTREPRISE PEUT SE TROUVER DANS PLUS DΩUN TYPE DE PRODUCTION. 
2 LE TERME UTILISÉ PAR LE CARTV EST LAIT DE VACHE.  
3 TOTAL INCLUANT 130 VACHES EN LACTATION. 
4 COMPREND LES ENTREPRISES SERRICOLES ET HORTICOLES. 
SOURCES : CARTV 2020 ET MAPAQ 2020. 
 
 

Au moment de publier la première édition du PDZA, seulement huit des 17 municipalités 

ŎƻƳǇǘŀƛŜƴǘ ŀǳ Ƴƻƛƴǎ ǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŎŜǊǘƛŦƛŞŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŜǳǊ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ мп 

municipalités accueillent ces entreprises (Tableau 22). Ferme-Neuve (15) et Mont-Laurier (10) en 

totalisent le plus grand nombre et regroupent, sur leurs territoires combinés, près de 55 % des EAE 
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certifiées de la région. Par ailleurs, une entreprise bovine nouvellement certifiée souhaite 

ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭƛǎŜǊ ǎŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ Řŝǎ ǉǳŜ ǇƻǎǎƛōƭŜΦ tƻǳǊ ƭΩƛƴǎǘŀƴǘΣ ƭΩŀōŀǘǘŀƎŜ ǎƻǳǎ ƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ 

une contrainte majeure.    

Tableau 22Φ bƻƳōǊŜ ŘΩ9!9 ŎŜǊǘƛŦƛŞŜs biologiques par municipalité en 2021  

Municipalité 
Nombre d'entreprises 

2013 2020 
Ferme-Neuve 7 15 

Mont-Laurier 3 10 

Rivière-Rouge 1 4 

Saint-Anne-du-Lac 3 3 

Chute-Saint-Philippe 2 2 

Lac-des-Écorces - 2 

Kiamika 2 2 

Nominingue 1 2 

Lac-du-Cerf 1 1 

Notre-Dame-de-Pontmain - 1 

Notre-Dame-du-Laus - 1 

Lac-Saguay¹ - 1 

L'Ascension - 1 

Mont-Saint-Michel - 1 

Saint-Aimé-du-Lac-des-Îles - 1 

Total  20 46 
1 HORS ZONE AGRICOLE 
SOURCE : CARTV, 2013 ET 4 AOÛT 2020.  

 

Depuis quelques années, certaines pratiques gagnent en popularité et viennent influencer une 

nouvelle génération de ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎΦ [ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ōƛƻ-ƛƴǘŜƴǎƛǾŜΣ ƭΩŀƎǊƻŞŎƻƭƻƎƛŜΣ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜΣ ƭŜǎ 

ŎǳƭǘǳǊŜǎ Ŝƴ ǎŜǊǊŜ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘΩŀǳǘƻǎǳŦŦƛǎŀƴŎŜ ŎƻƳǇǘŜƴǘ ǇŀǊƳƛ ŎŜǎ ǘǊŀƧŜŎǘƻƛǊŜǎ 

susceptibles de contribuer à un renouveau agricole. Elles-mêmes sont souvent inspirées par les 

ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ŘŜ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǊŞƎŞƴŞǊŀǘǊƛŎŜΦ /Ŝǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ǎΩŀǇǇǳƛŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ 

mécanismes de fonctionnement des systèmes naturels pour penser des pratiques aptes à 

régénérer les sols et à séquestrer le carbone dans les sols, en vǳŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ 

ǊŞǎƛƭƛŜƴŎŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŦŀŎŜ ŀǳȄ ŦƭǳŎǘǳŀǘƛƻƴǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΣ ŘΩƻǇǘƛƳƛǎŜǊ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ 

services écosystémiques tout en offrant des rendements accrus (Regeneration International, 

2017). 

/ΩŜǎǘ Řŀƴǎ ŎŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ǉǳŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǾƛŜƴƴŜƴǘ ŘŞƳŀǊǊŜǊ ƭŜǳǊǎ 

ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƛŎƛΦ [ŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle constitue un terreau propice Ł ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŜ ŎŜ ǘȅǇŜ 

ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΦ [Ŝǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł ƭŀ ŎǳƭǘǳǊŜ extensive et les possibilités de conversion 

rapide menant à la certification biologique sont des éléments attractifs pour cette nouvelle 
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clientèle. De la même manière, la couverture forestière qui domine une grande partie de la zone 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƻŦŦǊŜ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ǇǊƻǇƛŎŜǎ Ł ƭΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜΣ ǉǳƛ ǎŜ ŘŜǎǎƛƴŜ ŎƻƳƳŜ 

une nouvelle tendance dans notre région.  

 

4.5. {ƻǳǘƛŜƴ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ  

 

{h¦¢L9b " [Ω!DwL/¦[¢¦w9  

Constats PDZA 2015 

 

¶ Un aƎŜƴǘ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǊǳǊŀƭ Ŝƴ ǇƻǎǘŜ ŀǳ /[5 ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle  

¶ Centralisation des services agricoles dans les Basses-Laurentides et en Outaouais 
(quatre agronomes du MAPAQ en poste à Mont-Laurier)  

¶ Pérennité des services agronomiques offerts par le Groupe conseil agricole des Hautes-
Laurentides (GCAHL) mise à risque 

¶ Amélioration des services vétérinaires à domicile 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ Partenariat MRC-CLD-SADC pour lΩŀŦŦŜŎǘation ŘΩǳƴŜ personne-ressource dédiée à la 
coordination et à la ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ t5½! όнлмт-2020) 

¶ hǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘΩǳƴ ǇƻǎǘŜ Ŝƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŀƎǊƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ Ł ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (2020) 

¶ Seulement un agronome et un conseiller en agrotourisme et commercialisation de 
proximité du MAPAQ en poste à Mont-Laurier  

¶ aƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭŀ aŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩ9ƴǘǊŜǇǊŜƴŜǳǊΣ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ƳǳƭǘƛǇŀǊǘŜƴŀƛǊŜ ǉǳƛ ǊŜƎǊƻǳǇŜ ŘŜǎ 
ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŘΩŀƛŘŜ ŀǳȄ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ sous un même toit (CLD, SADC, Zone Emploi, Chambre 
de commerce, CFP de Mont-Laurier, UQAT, etc.) 

¶ /ƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ƭƻŎŀǳȄ ŀǾŜŎ ƭΩ¦t! ŘŜ ƭŀ [ƛŝǾǊŜ όǎȅƴŘƛŎŀǘ ƭƻŎŀƭύ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ 
divers enjeux et services spécialisés 

 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ Enjeu majeur de recrutement dans les services vétérinaires 

¶ Centralisation des services techniques en région urbaine  

¶ Programme services-conseils    
 

 

En 2015, on notait que la situation liée aux services ŘΩexperts agricoles offerts sur le territoire de la 

MRCAL se précarisait au même rythme que la diminution du bassin de producteurs agricoles. 

bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ǘƛǊŜǊ ǇŀǊǘƛ ŘΩǳƴŜ ŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ Řǳ a!t!v 

pour bénéficier de différents services spécialisés, situés majoritairement dans les Basses-

Laurentides. Malgré ce soutien, les coûts demeurent élevés pour les producteurs ayant recours à 

ces services sur une base régulière.  
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[ΩŀŎǘǳŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƻǊǘǊŀƛǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǇŜǳ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Ł ŎŜǘ ŜŦŦŜǘ, ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŀƎǊƻƴƻƳƛǉǳŜǎ 

locale demeure faible. Le bureau du MAPAQ à Mont-Laurier ne compte plus quΩǳƴ ŀƎǊƻƴƻƳŜ Ŝǘ 

une conseillère en agrotourisme et commercialisation de proximité pour desservir un total de 220 

EAE. Du côté de lΩŞǉǳƛǇŜ Řǳ Groupe conseil agricole des Hautes-Laurentides (GCAHL), deux 

agronomes fournissent des services-conseils à une cinquantaine de membres. Les meuneries 

locales et la Coop de Mont-Laurier offrent des services-conseils en alimentation animale et grandes 

cultures, où un technologue agricole est sur place depuis près de 20 ans.    

Quant au service vétérinaire, le recrutement est un enjeu majeur pour les régions éloignées du 

Québec. Des répercussions négatives se font sentir autant pour les grands animaux que pour les 

petits. Du côté des grands animaux, les services sont limités aux principales productions (laitières, 

ōƻǾƛƴŜǎ Ŝǘ ƻǾƛƴŜǎύΣ ƭŜ ǎŜǊǾƛŎŜ Şǉǳƛƴ ƴΩŞǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƻŦŦŜǊǘ ŘŜǇǳƛǎ нлнм ǇǳƛǎǉǳΩǳƴ ǎŜǳƭ vétérinaire 

dessert le territoire. Cette absence de services régionaux inquiète grandement les producteurs 

équins puisque cela engendre une hausse des coûts des frais de vétérinaire et des risques de 

mortalité accrus chez leurs animaux. Du côté des petits animaux domestiques, les bureaux ont déjà 

une clientèle complète et les urgences sont redirigées vers les centres hors de la MRC (Tremblant, 

Laval, Gatineau). LΩ¦t! ƭƻŎŀƭe se mobilise pour trouver une solution à la problématique de 

rétention des vétérinaires.  

[ŀ aw/ ǇƻǳǊǎǳƛǘ ǎƻƴ ǊƾƭŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ǇŀǊ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ Ŝƴ ǇƻǎǘŜ ŘΩǳƴŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ-ressource dédiée 

Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ PDZA afin de favoriser le développement du plein potentiel du territoire 

agricole. Ce soutien ǇŜǊƳŜǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭΩƻŦŦǊŜ Řǳ ǎŜǊǾƛŎŜ [Ω!w¢9ww9 ό¢ŀōƭŜŀǳ н3), de 

tenir à jour les enjeux et les orientations du PDZA et ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ   

[ŀ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ /[5 ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-[ŀōŜƭƭŜ ŘŜƳŜǳǊŜ ŎǊǳŎƛŀƭŜ ŀŦƛƴ ŘΩŀǇǇǳȅŜǊ ōƻƴ ƴƻƳōǊŜ 

de projets agricoles à diverses étapes de réalisation (Tableau 23). Il en est de même pour la Société 

ŘΩŀƛŘŜ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ό{!5/ύ, qui contribue et soutient le milieu lors de la 

ǘŜƴǳŜ ŘΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ Ł ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ƻƴǘ ƧƻǳŞ ƭŜ ǊƾƭŜ ŘŜ 

ǇƻǊǘŜǳǊ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘ Ł ƳŀƛƴǘŜǎ ǊŜǇǊƛǎŜǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ t5½! нлмр-2020. 

9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜ ǎƻǳǘƛŜƴ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǇǊŜƴŜǳǊƛŀǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ƭŀ présence de la Maison de 

ƭΩ9ƴǘǊŜǇǊŜƴŜǳǊ ŦŀŎƛƭƛǘŜ ƎǊŀƴŘŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ŘŞƳŀǊŎƘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŘŜ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŘŞƳŀǊǊŀƎŜ 

ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ŘŜ ǊŜǇǊŜƴŜǳǊƛŀǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴΦ 9ƭƭŜ ǊŜƎǊƻǳǇŜ ǎƻǳǎ ǳƴ ƳşƳe 

toit plusieurs professionnels spécialisés en accompagnement et conseil, en finance, en main-

ŘΩǆǳǾǊŜΣ Ŝƴ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ŝƴ tenue ŘΩévénements.   
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Tableau 23. Projets agricoles soutenus par la MRC, le CLD Ŝǘ ƭŀ {!5/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle 

Projet structurant Description 

{ŜǊǾƛŎŜ [Ω!w¢9ww9*   

ServicŜ ŘŜ ƳŀƛƭƭŀƎŜ ŀȄŞ ǎǳǊ ƭΩŀccompagnement et le jumelage 
entre aspirants-agriculteurs et propriétaires. [Ω!w¢9ww9 
privilégie ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǊŜƭŝǾŜ Ŝǘ ƭŀ ǊŜǇǊƛǎŜ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ ǉǳƛ 
ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǊŜƭŝǾŜ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞŜ ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ ŘŜǎ 
entreprises et du patrimoine agricole au Québec. Ce service 
ŦŀŎƛƭƛǘŜ ƭΩŀŎcès au monde agricole.   

Coopérative de solidarité 
des éleveurs des Hautes-
Laurentides* 

wŜƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ Řƻƴǘ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Ŝǎǘ 
ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ ǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ŦƻǳǊƴƛǊ ŘŜǎ ōƛŜƴǎ Ŝǘ ǎŜǊǾƛŎŜǎ 
dΩutilité professionnelle aux membres utilisateurs et non-
membres dans le domaine agroalimentaire (abattage et découpe 
de viandes). 

Tourisme Hautes-
Laurentides* 

Site web faisant la promotion du tourisme dans les Hautes-
Laurentides ainsi que des boutiques et circuits agroalimentaires 
locaux et régionaux. 

Projet annuel  Description 

tƻǊǘŜǎ ƻǳǾŜǊǘŜǎ ŘŜ ƭΩ¦t!ϝ 

;ǾŞƴŜƳŜƴǘ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭ ƻǊƎŀƴƛǎŞ ǇŀǊ ƭΩ¦t!Σ pendant lequel des 
fermes participantes ouvrent leurs portes au grand public. Cet 
événement annuel est rendu possible en grande partie grâce au 
ǎƻǳǘƛŜƴ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊ Řǳ /[5 Ŝǘ ŘŜ ƭŀ {!5/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle.    

Marché public de Mont-
Laurier et marché de Noël* 

¢ŜƴǳŜ ŘΩǳƴ ƳŀǊŎƘŞ ƭƻŎŀƭ Ŝƴ ǇŞǊƛƻŘŜ ŜǎǘƛǾŀƭŜ Ŝǘ ŘΩǳƴ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘ 
annuel durant la période des fêtes (Marché de Noël).  

Projet ponctuel  Description 

Pique-Nique Holstein 
Rendez-vous annuel des producteurs agricoles, lequel a été tenu 
à la ferme JMS Amitiés en 2016.  

Séjour exploratoire 
agricole 

Séjour exploratoire à thématique agricole, organisé par 
ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ tƭŀŎŜ ŀǳȄ ƧŜǳƴŜǎ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle en collaboration 
avec le PDZA. Soutien financier important du CLD et de la SADC. 

Écoute agricole des 
Laurentides 

hǊƎŀƴƛǎƳŜ Ł ōǳǘ ƴƻƴ ƭǳŎǊŀǘƛŦ Řƻƴǘ ƭŀ Ƴƛǎǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŘΩƻŦŦǊƛǊ ǳƴ 
ǎŜǊǾƛŎŜ ŘŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ƭƛƎƴŜ ŘΩŞŎƻǳǘŜ Ŝǘ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŀǳȄ 
personnes provenant du milieu agricole qui vivent des 
problématiques psychosociales. 

SOURCE : MRC ET CLD ET SADC DΩANTOINE-LABELLE, 2021. *PROJETS EN COURS.  

 

Réseau Agriconseils  

Dans les Laurentides, le programme services-conseils (PSC) en agriculture, subventionné par le 

MAPAQ, favorise la rentabilité, la compétitivité et la pérennité des entreprises agricoles et 

agroalimentaires. Le réseau Agriconseils agit à titre de guichet régional Řŀƴǎ ƭŜ ōǳǘ ŘΩƻŦŦǊƛǊ ƭΩŀŎŎŝǎ 

aux services-conseils. Les entreprises admissibles (entreprises agricoles, agrotransformateurs et 

transformateurs artisans) ōŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩǳƴŜ enveloppe budgétaire de 30 000 $ à 40 000 $ pour une 

durée de cinq ans.  
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Plus de 150 entreprises de la MRCAL (45 % des EAE) utilisent chaque année les services-conseils du 

Réseau Agriconseils Laurentides, dont plusieurs font appel aux services subventionnés dans plus 

ŘΩǳƴŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ (Tableau 24). Certaines catégories affichent une tendance à la hausse, notamment 

celle concernant la relève et le démarrage et technique (services agronomiques en production 

végétale et animale)Φ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜǊŀƛŜƴǘ ŘΩşǘǊŜ ƳƛŜǳȄ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞŜǎ, telles que la 

valeur ajoutée, qui concerne la mƛǎŜ Ŝƴ ƳŀǊŎƘŞ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎƳŜ. La catégorie 

production biologique démontre une légère régression, ŎŜ ǉǳƛ Ŝǎǘ Ł ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 

statistiques pour cette production.  

 

Tableau 24. Portrait des cl ients, MRCAL, Programme services-conseils (PSC) 2018-2023 

 2018-2019 2019-2020 2020-2021 2021-2022 

Total Indisponible 134 133 156 
Gestion  23 18 23 21 
Agroenvironnement Indisponible 59 58 54 
Technique 38 44 46 60 
Déplacement 39 15 28 29 
Bovi-Expert 9 9 9 8 
Relève et démarrage 4 19 28 25 
Production biologique  38 27 21 32 
Valeur ajoutée 4 3 3 0 

SOURCE : RÉSEAU AGRICONSEILS DES LAURENTIDES, 2022.  

 

Écoute Agricole  
 

Écoute Agricole est un organisme à but non lucratif fondé par des agriculteurs et des intervenants 

des Laurentides qui souhaitaient offrir une solution concrète aux agriculteurs en situation de 

ŘŞǘǊŜǎǎŜ ǇǎȅŎƘƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 5ŜǇǳƛǎ нлмрΣ ǎŀ Ƴƛǎǎƛƻƴ Ŝǎǘ ŘΩƻŦŦǊƛǊ ǳƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ƭƛƎƴŜ ŘΩŞŎƻǳǘŜ 

Ŝǘ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǉǳƛ ǾƛǾŜƴǘ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ 

ǇǎȅŎƘƻǎƻŎƛŀƭŜǎΦ DǊŃŎŜ Ł ŘŜǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜǳǊǎ ŘŜ ǊŀƴƎΣ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ƛntervient auprès de ces personnes et 

sensibilise le milieu sur les enjeux de santé mentale dans le but de prévenir la détresse 

psychologique et de favoriser le bien-être. Ces intervenants connaissent bien le milieu agricole et 

recommandent aux producteurs, au besoin, les services spécialisés qui peuvent les aider. Les 

problématiques rencontrées sur les fermes sont très variées : stress financier, conflits entre 

conjoints, associés ou membres de la famille, problématiques de santé psychologique ou physique, 

problèmes de consommation, deuil, surcharge de travail, idées suicidaires, problèmes de 

communication, etc. Sur l'ensemble du territoire des Laurentides, entre 30 et 40 % des 

bénéficiaires sont des producteurs laitiers. Dans Antoine-Labelle, l'équipe de travailleuses de rang 

a aidé une quarantaine de personnes, dont cinq à onze nouvelles personnes chaque année depuis 

octobre 2015. Pour ŎƻƴǎǳƭǘŜǊ ƭŜǎ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ŀƴƴǳŜƭǎ ŘŜ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ visitez le 

www.ecouteagricole.com/.  

  

http://ww.ecouteagricole.com/
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5. Multifonctionnalité du territoire agricole 
 

La multifonctionnalité est une « lunette » qui saisit le caractère 
ƳǳƭǘƛŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŜƭ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǉǳΩŀƎǊƛŎƻƭŜΣ 
forestier ou de villégiature, il est aussi milieu de vie, environnement, 
paysages et culture. À côté des fonctions dominantes généralement 
valorisées par les mécanismes de marché, cette lunette montre 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ƴƻƴ Ƴƻƛƴǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 
global du territoire, y compris des fonctions non marchandes.  

GROUPE DE TRAVAIL SUR LA MULTIFONCTIONNALITÉ DES TERRITOIRES 
RURAUX  
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La multifonctionnalité est un principe récent adopté par ƭΩhǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ 

développement économiques (OCDE) en 1998, dans le but de ƎǳƛŘŜǊ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ /Ŝ ǇǊƛƴŎƛǇŜ Ŝǎǘ ǳǘƛƭƛǎŞ ǇŀǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ Ǉŀȅǎ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜ ǊƾƭŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ 

sa contribution à la richesse collective (CAAAQ, 2007). Au Québec, dans le contexte de la Politique 

nationale sur la ruralité, un groupe de travail sur la multifonctionnalité des territoires ruraux avait 

ŞǘŞ Ƴƛǎ ǎǳǊ ǇƛŜŘ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŜǘǊŀŎŜǊ ƭŜǎ ŜȄǇŞǊƛŜƴŎŜǎ ŘΩƛŎƛ Ŝǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ŘŜ mener une réflexion sur cette 

ŀǇǇǊƻŎƘŜ Ŝǘ ŘŜ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ (Groupe de travail sur la multifonctionnalité des 

territoires ruraux, 2011).  

À bien des égards, les potentiels de la multifonctionnalité du territoire agricole demeurent 

ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ƛƴŜȄǇƭƻǊŞǎΦ /ŜǘǘŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ǇǊŞǎǳǇǇƻǎŜ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǊŞŦƭŞŎƘƛǎǎŜ ŀǳȄ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ 

ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎΣ ŀǳȄ ƳŞŎŀƴƛǎƳŜǎ ŘŜ ƳŀǊŎƘŞ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŀǳȄ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŀptes à favoriser un 

ŞǉǳƛƭƛōǊŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ (CAAAQ, 2007). La multifonctionnalité fait 

référence à la fois aux dimensions économiques, environnementales et sociales des activités 

agricoles, en interaction les unes avec les autres (Figure 9)Φ /ƻƳƳŜ ƻǳǘƛƭ ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ Řǳ 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŜƭƭŜ ŦƻǳǊƴƛǘ ǳƴ ŎŀŘǊŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǘ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǊŜŎƻƴƴŀƞǘ ŀƛƴǎƛ ƭŀ ŎƻƳǇƭŜȄƛǘŞ Řǳ 

territoire comme espace de production, mais également comme milieu de vie et environnement 

naturel. De cette manière, la multifonctionnalité du territoire se base sur la reconnaissance des 

ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǊƾƭŜǎ ƧƻǳŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ǎǳǊ ǎŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Ł ǇŀǊǘƛŎƛǇŜǊ Ł ƭŀ ǊŞǎƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ 

ŜƴƧŜǳȄΣ ŀǳǎǎƛ ōƛŜƴ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƭƻŎŀƭŜ ǉǳŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜΣ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ŘŜƴǊŞŜs alimentaires, 

ƭŀ ǾƛǘŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ǊǳǊŀƭŜǎΣ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦΣ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜǎ 

ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƻǳ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΦ   

Figure 9.  Fonctions associées à la multi fonctionnalité du territoire : sociales (habiter), 

économiques (produire) et environnementales (protéger).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

SOURCE : GROUPE DE TRAVAIL SUR LA MULTIFONCTIONNALITÉ DES TERRITOIRES RURAUX, 2011. 
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±ƻƛŎƛ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŜȄŜƳǇƭŜǎ ŘŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ ƳǳƭǘƛŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭǎΣ ǘŜƭǎ ǉǳΩŞƴǳƳŞǊŞǎ ǇŀǊ ƭŜ DǊƻǳǇŜ ŘŜ 

travail, pour chacune des fonctions citées. Quelques exemples concrets rattachés au territoire de 

la MRCAL sont ensuite recensés.  

 

Dimension économique : 

¶ Produire des biens essentiels 

¶ CƻǳǊƴƛǊ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ Ł ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ  

¶ DŞƴŞǊŜǊ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ǊǳǊŀƭ  

¶ Participer au développement du tourisme vert 

¶ Créer de la valeur ajoutée grâce à des marchés de niche 

Dans la MRCAL, les fermes laitières produisent le lait, soit la matière première, qui est 

principalement acheminée vers les transformateurs régionaux (fromageries, laiteries), dont les 

activités génèrent autour de 130 emplois directs. Ces produits se retrouvent dans tous les 

commerces agroalimentaires du territoire.  

Une entreprise apicole participe au développement du tourisme vert, notamment par 

ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ ǎŀ ōƻǳǘƛǉǳŜ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŀ ŎŀƴǘƛƴŜ ƎŀǎǘǊƻƴƻƳƛǉǳŜΣ ǉǳƛ ŀǘǘƛǊŜƴǘ ǳƴŜ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ 

grandissante au fil du temps (voir section 5.1).  

!ǳ ǘƻǘŀƭΣ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ŎƛƴǉǳŀƴǘŀƛƴŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ƻŦŦǊŜƴǘ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŘŜ ƴƛŎƘŜ Ŝǘ Ł ǾŀƭŜǳǊ ŀƧƻǳǘŞŜ 

sur le territoire.   

 

Dimension environnementale : 

¶ Protéger la biodiversité 

¶ Entretenir le territoire et aménager le paysage 

¶ tǊƻǘŞƎŜǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ 

¶ Contribuer à réduire, capter et stocker les gaz à effet de serre 

La gestion régénératrice des terres, qui gagne du terrain dans les Hautes-Laurentides, est un 

ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ Ƴƛǎ ŘŜ ƭΩŀǾŀƴǘ ǇƻǳǊ ŎƻƴǘǊŜǊ ƭŀ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎΣ ŘŜ ƭŀ 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ de même que ǇƻǳǊ ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜ Řǳ ǎƻƭ Ŝǘ ǎŀ ōƛƻƭƻƎƛŜΦ {ƛ ƭŜǎ 

sols dégradés perdent leur habilité à fournir des services écosystémiques, des pratiques propres à 

rebâtir la matière organique dans le sol contribuent à réhabiliter sa capacité non seulement à faire 

ǇƻǳǎǎŜǊ ŘŜǎ ǾŞƎŞǘŀǳȄΣ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƻǇǘƛƳƛǎŜǊ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Ł ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴΣ Ł ǊŜǘŜƴƛǊ ƭŜǎ 

nutrimentǎ Ŝǘ Ł ǎŞǉǳŜǎǘǊŜǊ ƭŜ ŎŀǊōƻƴŜ όwŜƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴ /ŀƴŀŘŀΣ нлмуύΦ 9ƴ ƭΩƻŎŎǳǊǊŜƴŎŜΣ les 

producteurs qui pratiquent le semis direct, le pâturage rotatif et les cultures de couverture (voir 

ǎŜŎǘƛƻƴ рΦпύ ŀŎŎǳƳǳƭŜƴǘ ŘŜǎ ōŞƴŞŦƛŎŜǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ ǎǳǊ ƴƻǘǊŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭǎ ŘƛƳƛƴǳŜƴǘ 

ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Ŝƴ ƭŀƛǎǎŀƴǘ ǳƴ ǎƻƭ ŎƻǳǾŜǊǘΣ ǊŜǎǘŀǳǊŜƴǘ ƭŀ ōƛƻdiversité des sols par le non-travail du sol, en 

plus de contribuer Ł ƭΩŀǇǇƻǊǘ Ŝǘ Ł ƭŀ ǊŞǘŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƴǳǘǊƛƳŜƴǘǎΣ ǘƻǳǘ Ŝƴ ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭŜǳǊǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ 

énergétiques. Sans compter que les sols couverts et en santé demeurent plus résilients face aux 
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perturbations climatiques, notamment face aux sécheresses et aux inondations, et participent à la 

conservation des ressources en eau, aussi bien en termes de quantité que de qualité. 

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ǇƻǳǊ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘΩǳƴŜ ōŀƴŘŜ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜ Ŝƴ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀƳŞƭƛƻǊŜƴǘ 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ Ŝƴ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ 

adjacentes, ce qui favorise la rétention des particules du sol, de fumiers, de nutriments et de 

produits phytosanitaires.   

 

Dimension sociale : 

¶ Assurer la sécurité alimentaire, aux plans quantitatif et qualitatif 

¶ Contribuer à la viabilité et au dynamisme du milieu rural 

¶ Développer des terroirs agricoles 

¶ tǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘ ǘǊŀƴǎƳŜǘǘǊŜ ƭΩƘŞǊƛǘŀƎŜ ŎǳƭǘǳǊŜƭ 

Les initiatives de la Table de concertation en sécurité alimentaire de la MRC Antoine-Labelle (TCSA), 

qui a pour mission notamment de contribuer à améliorer la sécurité alimentaire de la population 

en situation de vulnérabilité, jouent un rôle essentiel sur le territoire. Récemment incorporés 

indépendamment de la TCSA à tƛǘǊŜ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ Ł ōǳǘ ƴƻƴ ƭǳŎǊŀǘƛŦΣ ƭŜǎ ƧŀǊŘƛƴǎ ǎƻƭƛŘŀƛǊŜǎ Cultiver 

pour nourrir en sont un bel exemple. Ces initiatives sont présentées plus en détail dans la section 

5.3 ci-dessous. 

Par ailleurs, la MRCAL a travaillé à la réalisation de capsules vidéo culturelles, par le biais du projet 

de mise en valeur des paysages culturels de notre territoire, dont une mettant en valeur son 

agriculture et son histoire.  

IƛǎǘƻǊƛǉǳŜƳŜƴǘΣ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ǇƻǎǎŞŘŀƛǘ ǎƻƴ ǇǊƻǇǊŜ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƭΩ;ŎƻƭŜ 

ŘΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ aƻƴǘ-Laurier (Figure 10)Φ [ΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŀǳǊŀ ŀŎŎǳŜƛƭƭƛ Ǉƭǳǎ ŘŜ слл ŦǳǘǳǊǎ 

ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ŘǳǊŀƴǘ ǎŜǎ оп ŀƴƴŞŜǎ ŘΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜΦ 5ŜǇǳƛǎ ǎŀ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ Ŝƴ мфстΣ ƛƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ ŀǳŎǳƴ 

ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ǊŞǎŜǊǾŞ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ aw/Σ ƭŜǎ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ƻŦŦŜǊǘŜǎ Şǘŀƴǘ 

dispensées dans les Basses-Laurentides (Collège Lionel-Groulx et Centre de formation agricole de 

Mirabel). Des démarches sont néanmoins Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŀŦƛƴ ŘΩƻŦŦǊƛǊ ǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ł aƻƴǘ-

Laurier.  

Figure 10. ;ŎƻƭŜ ŘΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ aƻƴǘ-Laurier  

 

SOURCE : AUTEUR INCONNU, BANQ VIEUX-MONTRÉAL, 1954.  
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SOURCE : CLAUDE DÉCARIE, BANQ VIEUX-MONTRÉAL, 1951.  
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5.1. Agrotourisme 

 

AGROTOURISME  

Constats PDZA 2015 

 

¶ мо 9!9 Ŧŀƛǎŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎƳŜ 

¶ 40 EAE ayant un kiosque à la ferme 

¶ Absence de développement de ƭΩŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎƳŜ Ŝǘ manque de coordination  

¶ Trois organismes faisant la promotion de ƭΩŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎƳŜ : la Table de concertation 
agroalimentaire des Laurentides (TCAL), Tourisme Laurentides et Tourismes Hautes-
Laurentides 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ мо 9!9 Ŧŀƛǎŀƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎƳŜ  

¶ Légère augmentation du nombre ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ ŀȅŀƴǘ ǳƴ ƪƛƻǎǉǳŜ Ł ƭŀ ŦŜǊƳŜΣ ǎΩŞƭŜǾŀƴǘ 
maintenant à 46 

¶ La TCAL a été remplacée par le Carrefour Bioalimentaire des Laurentides 

¶ Seulement deux entreprises agrotouristiques figurent dans le répertoire de Tourisme 
Laurentides 

¶ Deux circuits gourmands figurent sur le site web Tourisme Hautes-Laurentides   
 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ La pandémie a eu un effet positif sur le nombre de personnes venant visiter la région 
 

 

Entre 2018 et 2023, le Carrefour bioalimentaire des Laurentides (CBL) a poursuivi la mission de 

contribuer au développement de systèmes bioalimentaires plus durables dans les Laurentides. 

Auparavant connu sous le nom de Table de concertation agroalimentaire (TCAL), il est né en 1996 

de la volonté du milieu bioalimentaire de la région de se doter dΩǳƴ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴΦ 

tƻƛƴǘ ŘŜ ŎƻƴǾŜǊƎŜƴŎŜ ŘΩƛŘŞŜǎΣ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘǎ Ŝƴ ŀǇǇǳƛ ŀǳȄ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΣ ŀǳȄ ǇŀǊǘŜƴŀƛǊŜǎ 

et à leurs projets collectifs, le CBL a joué un rôle de catalyseur pour le développement du secteur 

agroalimentaire des Laurentides et a contribué Ł ƭŀ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŀǳ ǊŀȅƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 

artisans et de leurs produits dans notre région.  

5ŀƴǎ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle, il existe maintenant des circuits agrotouristiques autonomes de 

tourisme gourmand mis sur pied par ƭΩŞǉǳƛǇŜ ŘŜ ¢ƻǳǊƛǎƳŜ IŀǳǘŜǎ-Laurentides 

(https://tourismehauteslaurentides.com/).    

Un des attraits agrotouristiques les plus visités de la MRC ŘΩAntoine-Labelle se trouve à Ferme-

Neuve Υ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ǉǳƛ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŜ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ƳŜƭƭƛŦŝǊŜǎΣ ƻŦŦŜǊǘǎ Řŀƴǎ ǳƴŜ ōƻǳǘƛǉǳŜ 

sur place et en ligne, et qui exploite une cantine estivale. Depuis son ouverture en 2016, la Cantine 

Pollens & Nectars aurait attiré entre 12 000 et 14 000 clients. Par le biais de sa boutique en ligne, 

https://tourismehauteslaurentides.com/
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ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŀ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ƳŀǊǉǳŞŜ ŘŜ ǎŜǎ ǾŜƴǘŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜǇǳƛǎ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜ ƭŀ 

ǇŀƴŘŞƳƛŜΦ 5Ŝ ƳşƳŜΣ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ƭŀ ǇŀƴŘŞƳƛŜ ǎΩŜǎǘ ǘǊŀŘǳƛǘ ǇŀǊ ǳƴ Ǉƭǳǎ ŦƻǊǘ ŜƴƎƻǳŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 

ǾƛǎƛǘŜǎ Ł ƭŀ ŦŜǊƳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŘŜǎ ǾƛǎƛǘŜǳǊǎΦ 

 

 

SOURCE : NICOLAS AUBRY, ZOOM MULTIMÉDIA. 
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5.2. Paysages agricoles  

 

PAYSAGES AGRICOLES  

Constats PDZA 2015 

 

¶ Aucune caractérisation des bâtiments et des paysages dans la zone agricole (faiblesse) 

¶ Qualité et diversité des paysages agricoles supportant les activités récréotouristiques 
(force)   

¶ tǊƻƎǊŀƳƳŜ ǇƛƭƻǘŜ ŘΩŀǇǇǳƛ Ł ƭŀ ƳǳƭǘƛŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ όнлммύ 

¶ Dans la MRCAL, quatre projets ont eu lieu entre 2011 et 2014 : amélioration du paysage 
ǊǳǊŀƭ Ŝǘ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇŃǘǳǊŀƎŜǎΣ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ōŃǘƛƳŜƴǘ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜΣ 
ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ŀǊǊşǘ-vélo dans un paysage de pâturage, et amélioration de cultures 
paysagères et des pratiques agroforestières 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ Étude préliminaire : Caractérisation et évaluation de paysages identitaires et 
emblématiques réalisées par la MRC 

¶ Capsules vidéo culturelles, dont une sur le thème « vallées et agriculture »  
 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ [ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎŜǊŀ ƛƴǘŞƎǊŞŜ ŀǳ {ŎƘŞƳŀ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 
développement révisé   
 

 

Dans la première édition du PDZA, il est mentionné que les spécificités paysagères de la zone 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎƻƴǘ ŎƻƴƴǳŜǎ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ǘǊŝǎ ǎƻƳƳŀƛǊŜ Ŝǘ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ǇǊƻǇǊŜΦ 

¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǘŞƳƻƛƎƴŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŎƻƳǇǊŞƘŜƴǎƛƻƴ ǉǳŀƴǘ Ł ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ǉǳŜ ǇŜuvent 

représenter les paysages agricoles. Plus précisément, la sinuosité des rivières et la formation de 

vallées sont citées comme des points de vue uniques pour les automobilistes, cyclistes et 

marcheurs. Par exemple, il y a 151 kilomètres de routes accessibles aux cyclistes en territoire 

agricole, dont 100 kilomètres en chaussées désignées. Dans le même sens, approximativement 155 

kilomètres de sentiers sont accessibles aux quadistes et aux motoneigistes dans la zone agricole. 

Les tracés, bien souvent situés dans les champs agricoles, offrent des paysages et des vues 

ŜȄŎŜǇǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎΦ 9ƴ ǎŀƛǎƻƴ ŜǎǘƛǾŀƭŜΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ Ŝƴ ǇŃǘǳǊŀƎŜΣ ŘŜ ƳşƳŜ 

que les bêtes qui les occupent, agrémentent la diversité du décor agricole. 

" ǇŀǊǘƛǊ ŘŜ нлммΣ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ƻƴǘ ŞǘŞ Ƴƛǎ ǎǳǊ ǇƛŜŘ ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ Řǳ tǊƻƎǊŀƳƳŜ ǇƛƭƻǘŜ ŘΩŀǇǇǳƛ Ł 

la multifonctionnalité du paysage du MAPAQ, dont une halte pour les cyclistes, attenante à une 

ferme ovine.   

Entre-ǘŜƳǇǎΣ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ sur les paysages identitaires et 

emblématiques de la MRCAL sert de ǇǊŜƳƛŜǊ ŜȄŜǊŎƛŎŜ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ documentation sur les 

paysages. Cinq thématiques distinctes ont été sélectionnées, dont une sur les vallées agricoles. Des 
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capsules vidéo promotionnelles ont résulté de cet exercice et peuvent être consultées sur le site 

de la MRC ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle (https://www.mrcal.ca/nos-services/services-aux-

citoyens/patrimoine).  

La diffusion de matériel de sensibilisation auprès des citoyens sur ces thématiques ainsi que 

ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ Ŝǘ ŘŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ 

comptent parmi les recommandations générales. Quelques prescriptions spécifiques aux vallées 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘΣ ŜƴǘǊŜ ŀǳǘǊŜǎΣ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ Ŝƴ 

ōƻǊŘǳǊŜ ŘŜǎ ǊƻǳǘŜǎ Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳΩen fond de ƭƻǘΣ ƭΩŞƴǳƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘŜ ǾǳŜ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜǎΣ ƭŀ 

ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǊƻǳǘŜ ǇŀƴƻǊŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ 

territoire de la MRCAL, la promotion du cyclotourisme avec des haltes partagées avec les 

ŀǳǘƻƳƻōƛƭƛǎǘŜǎ Ŝǘ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ƛƴŎƛǘŀǘƛǾŜǎ ǇƻǳǊ contrer ƭΩƛƴŀŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŞǾƛǘŜǊ ƭŜ 

vieillissement des bâtiments agricoles accessoires.  

Il est également à noter que la caractérisation des paysages agricoles et des bâtiments 

patrimoniaux en zone agricole sera traitée dans le cadre de l'élaboration du prochain Schéma 

d'aménagement et de développement de la MRC d'Antoine-Labelle. Également, par le biais de son 

Entente de développement culturel, la MRC a la possibilité de développer des projets culturels en 

collaboration avec les EAE de la région.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://www.mrcal.ca/nos-services/services-aux-citoyens/patrimoine
https://www.mrcal.ca/nos-services/services-aux-citoyens/patrimoine
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5.3. 5ƛƳŜƴǎƛƻƴ ǎƻŎƛŀƭŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ŎƻƘŀōƛǘŀǘƛƻƴ  

 

5La9b{Lhb {h/L![9 59 [Ω!DwL/¦[¢¦w9 9¢ /hI!.L¢!¢Lhb   

Constats PDZA 2015 

 

¶ Journées portes ouvertes UPA 

¶ Labyrinthe dans les champs de la Ferme JMS Amitiés lors de la cueillette de maïs 

¶ Marchés publics 

¶ Sensibilisation des citoyens à l'achat local 

¶ Participation aux activités de nature agricole 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ Mise sur pied de la Table de concertation en sécurité alimentaire  

¶ aƛǎŜ ǎǳǊ ǇƛŜŘ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀǘŜŦƻǊƳŜ ŘΩŞŎƘŀƴƎŜǎ ζ Communauté agricole Hautes-Laurentides » 

¶ Certaines activités ont cessé, notamment le labyrinthe de maïs et le marché public de Mont-
Laurier  

 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ 5ŜƳŀƴŘŜ ŀŎŎǊǳŜ ŘΩǳƴŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƳŀǊŎƘŞ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ όǇŀƴƛŜǊǎ ŘŜ ƭŞƎǳƳŜǎ Ŝƴ ŞǘŞΣ ƳŀǊŎƘŞ 
public, produits du terroir, etc.) 

 

 

La Table de concertation en sécurité alimentaire ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle, tel que mentionné 

Ǉƭǳǎ ƘŀǳǘΣ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ǳƴŜ ǎŀƛƴŜ ŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ 

et de faire la promotion des saines habitudes de vie. En 2020, plus de cinq tonnes de denrées ont 

été récoltées par les jardins Cultiver pour nourrir, soit près de 60 000 portions de légumes 

distribuées. Une équipe de sept employés mènent les opérations des jardins, aidés de 50 à 100 

bénévoles annuellement, soit des groupes en intégration socioprofessionnelle, des groupes 

ŘΩŜƳǇƭƻȅŞǎ ƛǎǎǳǎ ŘŜ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎΦ   

9ƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ǎŜǎ ǊƾƭŜǎ ŘΩŞŘǳǉǳŜǊ Ŝǘ ŘŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ Ǉƭǳǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜǎ Ł ŘŜǎ 

denrées saines, deux projets ont vu le jour : La Route à croquer, qui a pour but de créer une 

ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩŀǊōǊŜǎ ŦǊǳƛǘƛŜǊǎ, et la mise sur pied 

ŘΩŀǘŜƭƛŜǊǎ ŘŜ ƧŀǊŘƛƴŀƎŜΦ [Ŝǎ ŘŜǳȄ ƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŎƻǳǊƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ǎǳŎŎŝǎΦ DǊŃŎŜ Ł ƭŀ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀǘƛƻƴ 

ŘŜ мп ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞǎ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ǘǊŜƴǘŀƛƴŜ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎΣ Ǉƭǳǎ ŘŜ оул ŀǊōǊŜǎ ŦǊǳƛǘƛŜǊǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǇƭŀƴǘŞǎ 

sur le territoire de ƭŀ aw/![ Ŝǘ пп ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŘŜ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩŀǊōǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǇǊƻŘƛƎǳŞŜǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ 

ŘŜǎ ǾƛǎƛǘŜǎ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ Ŝǘ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƻǊƎŀƴƛǎŞŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǎ ateliers 

ŎǳƭƛƴŀƛǊŜǎΣ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩƛƴƛǘƛŜǊ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ ǎƻƛȄŀƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ Ł ƭŀ ŦŀōǊƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇŀƛƴΣ 

de saucisses et de pâtes maison.  

Mise Ŝƴ ƭƛƎƴŜ Ŝƴ нлмрΣ ǳƴŜ ǇƭŀǘŜŦƻǊƳŜ ŘΩŞŎƘŀƴƎŜǎ ǎǳǊ CŀŎŜōƻƻƪ ŀǇǇŜƭŞe Communauté agricole 

Hautes-Laurentides ŦŀŎƛƭƛǘŜ ƭŜ ǊŞǎŜŀǳǘŀƎŜ Ŝǘ ƭŜ ǇŀǊǘŀƎŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŜƴǘǊŜ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ Ŝǘ 

intervenants agricoles. Ce groupe permet de partager des renseignements concernant des 
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événements, formations et ŀƴƴƻƴŎŜǎ ŘŜ ǘƻǳǘŜǎ ǎƻǊǘŜǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩƛƴǘŜǊǊƻƎŜǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎǳǊ ŘƛǾŜǊǎ ǎǳƧŜǘǎ ǊŜƭŀǘƛŦǎ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŎΩŜǎǘ ǳƴ Ŏŀƴŀƭ ŘŜ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ 

permettant de communiquer des informations liées aux ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ 

gouvernementaux Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎΦ !ǳ ŘŞǇŀǊǘΣ ŎŜǘǘŜ ǇƭŀǘŜŦƻǊƳŜ ǎΩŀŘǊŜǎǎŀƛǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ 

aux producteurs et intervenants des Hautes-Laurentides. À présent, la popularité de ce groupe 

dépasse les frontières de la MRCAL, qui totalise plus de 1 900 membres, dont environ 220 

producteurs des Hautes-Laurentides et près de 50 intervenants et acteurs du milieu.  

 

Agriculture soutenue par la communauté (ASC)  

[Ŝ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻǳǘŜƴǳŜ ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ǳƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŦŜǊƳŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŎƛǘƻȅŜƴǎΣ 

ǊŜƭƛŜ ƭŜǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘŜǳǊǎ Ł ƭŀ ǘŜǊǊŜΣ ƳƛǎŜ ǎǳǊ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƭƻŎŀƭŜ Ŝǘ ǾƛǎŜ Ł ƻũǊƛǊ ŀǳȄ ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ ǳƴ 

ǇǊƛȄ ƧǳǎǘŜ Ŝǘ ǳƴ ǊŜǾŜƴǳ ŘŞŎŜƴǘ όIǳƴǘŜǊΣ WƻƴŎŀǎ Ŝǘ .ǊƻŎƘŀǊŘΣ нлммύΦ 5ŜǇǳƛǎ мл ŀƴǎΣ ǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

ƳŀǊŀƞŎƘŝǊŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ƳŜƳōǊŜ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ !{/Σ ŘƛǎǘǊƛōǳŜ ŘŜǎ ǇŀƴƛŜǊǎ ŘŜ ƭŞƎǳƳŜǎ Ł Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ 

ŎŜƴǘŀƛƴŜ ŘŜ ŦŀƳƛƭƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ tƭǳǎ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘΣ ǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŘŜ wƛǾƛŝǊŜπwƻǳƎŜ ǎΩŜǎǘ ƛƴǎǇƛǊŞŜ 

ŘŜ ŎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ǇƻǳǊ ǾŜƴŘǊŜ ǎŜǎ ǇŀƴƛŜǊǎ ŘŜ ƭŞƎǳƳŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ ǎƻƴ ǇǊƻǇǊŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ 

ƳŀǊŎƘŞ Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǝƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ōƻǳƭŀƴƎŜǊƛŜ ƭƻŎŀƭŜ Ŝǘ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ǎƻŎƛŀǳȄΦ 

5ΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǳǝƭƛǎŜƴǘ ƭŜǳǊǎ ƪƛƻǎǉǳŜǎ Ł ƭŀ ŦŜǊƳŜ ǇƻǳǊ ǾŜƴŘǊŜ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǎŀƴǎ 

ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜǎΦ  

 

tƻǊǘŜǎ ƻǳǾŜǊǘŜǎ ŘŜ ƭΩ¦t!  

Dans la région, ƭŀ WƻǳǊƴŞŜ ŘŜǎ ǇƻǊǘŜǎ ƻǳǾŜǊǘŜǎ ŘŜ ƭΩ¦t! Ŝǎǘ ǳƴ événement annuel incontournable, 

toujours attendu avec hâte par le public autant que par les producteurs. Lors de ces journées, le 

public est invité à visiter une ferme de la région, où il peut prendre part à une visite guidée à bord 

de ƭŀ ǊŜƳƻǊǉǳŜ ŘΩǳƴ ǘǊŀŎǘŜǳǊ, faire le tour des installations et dîner sur place avec des produits de 

la région. La participation moyenne à ces journées excède les 1 000 visiteurs. Ces journées sont 

rendues possibleǎ ƎǊŃŎŜ Ł ƭΩƛƳǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƳŜƳōǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ŦŀƳƛƭƭŜ ƘƾǘŜ Ŝǘ ŘŜ ōŞƴŞǾƻƭŜǎ, qui se 

préparent souvent ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ Ƴƻƛǎ Ł ƭΩŀǾŀƴŎŜΦ  

 

Cohabitation  

Dans la première édition du PDZA, les producteurs agricoles qui ont participé à la consultation 

publique ont été questionnés sur la cohabitation entre les usages agricoles et résidentiels. Certains 

défis de cohabitation avaient été relevés, mais on notait plus généralement les relations 

harmonieuses entre les parties prenantes. /ŜǘǘŜ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜ ŘŜƳŜǳǊŜ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ŘΩŀŎǘǳŀƭƛǘŞ et 

une sensibilisation en continu demeure pertinente, ŜŦŦŜŎǘǳŞ ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ ŘΩactivités de 

sensibilisation et ŘΩévénements agricoles.  
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5.4. Agroenvironnement et agroforesterie 

AGROENVIRONNEMENT ET AGROFORESTERIE   

Constats PDZA 2015 

 

¶ Faible pression des activités agricoles sur l'environnement régional (faible densité animale 
et faible application de produits sur les terres) 

¶ tǊƻƎǊŝǎ ƴƻǘŀōƭŜǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƻŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 
agricoles et les services d'expertise  

¶ Présence d'importantes superficies en cultures pérennes limitant l'érosion du sol 

¶ Présence d'organismes favorisant la sensibilisation à l'importance de la qualité de 
l'environnement 

¶ Importance des résidus de culture, des prairies et des pâturages pour les habitats et les 
espèces fauniques de la région 

¶ Appauvrissement graduel des sols causé en partie par le déficit de matières fertilisantes 
dans la MRCAL  

¶ Certaines problématiques ciblées de pollution diffuse d'origine agricole 

¶ 1 000 hectares reçoivent des pesticides (herbicides et fongicides) sur un total de 13 824 
hectares de superficie cultivée, soit 7 % de la superficie cultivée 

¶ 887 hectares de superficie cultivée dont les résidus de récolte sont maintenus à la surface 

¶ оо 9!9 ǳǘƛƭƛǎŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴƎǊŀƛǎ ǾŜǊǘ ǇƻǳǊ ŜƴŦƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘ 

¶ Aucune entreprise agroforestière  

¶  

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ 2 000 hectares reçoivent des pesticides (herbicides et fongicides) sur un total de 14 368 
hectares de superficie cultivée, soit 14 % de la superficie cultivée (hausse de 100 %)  

¶ 1 456 hectares de superficie cultivée dont les résidus de récoltes sont maintenus à la 
surface, soit une augmentation de 64 % 

¶ пл 9!9 ǳǘƛƭƛǎŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴƎǊŀƛǎ ǾŜǊǘ ǇƻǳǊ ŜƴŦƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ǎƻƛǘ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ нм ҈ 
 
Nouveaux éléments identifiés  

¶ tƭŀƴ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘǳǊŀōƭŜ нлнл-2030 

¶ Engouement pour lΩagroforesterie 

¶ Projets Agriclimat et PǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ǎƻǳǘƛŜƴ Ł ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ 
climatiques (PIACC) 
 

[ΩŀƎǊƻŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ŘŞŦƛƴƛ ǇŀǊ ƭŜ a!t!v ŎƻƳƳŜ ǳƴ ƳƛƭƛŜǳ Řŀƴǎ ƭŜǉǳŜƭ ƻƴ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ 

activités agricoles avec le souci du respect et de la protection des écosystèmes qui le constituent 

(MAPAQ, 2021). Dans ce contexte, le défi des entreprises agricoles et agroalimentaires devient la 

ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ǉǳƛΣ ǎŀƴǎ ŎƻƳǇǊƻƳŜǘǘǊŜ ƭŜǳǊ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΣ ǇǊƻǘŝƎŜƴǘ 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ [ΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ Ŝǘ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ ŘŜ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘ 

ainsi que ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ ƴŜ sont pas sans conséquence pour la qualité des sols et de 

ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ όa!t!vΣ нлнмύΦ {ŀƴǎ ŎƻƳǇǘŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ ƴƻǳǎ ƻōƭƛƎŜƴǘ Ł 

réfléchir et à revoir nos manières de faire afin de relever les défis écologiques actuels.  
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5Ŝǎ ŀǾŀƴŎŞŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ŞǾƻƭǳŜǊ ƭŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƳƛǎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǾŀƴǘ ŎƻƳƳŜ 

ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜǎ ǊŞǇŜǊŎǳǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ /Ŝǎ 

ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ Ŝǘ ƭŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦǳƳiers, la gestion des 

ǇŜǎǘƛŎƛŘŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘǎΣ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ όa!t!vΣ нлнмύΦ [Ŝ Plan 

ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘǳǊŀōƭŜ нлнл-2030 du MAPAQ vise par ailleurs à accélérer la mise en place de ces 

pratiques agroenvironnementales.  

 

Gestion des fumiers 

Dans leur gestion des fumiers liquides ou solides, les exploitants agricoles sont tenus de respecter 

le REA et doivent obligatoirement fournir un PAEF (voir section 1.1). Cet outil de gestion des fumiers 

est rédigé par un agronome qui recommande aux producteurs les quantités à épandre et les 

ŎƘŀƳǇǎ Ł ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŜǊ ǇƻǳǊ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜΦ Parmi les membres du GCAHL, 84 % font faire leur PAEF par 

les agronomes en place (données de 2020).  

9ƴǘǊŜ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ŞŘƛǘƛƻƴǎ Řǳ t5½!Σ ǊƛŜƴ ƴΩŀ ŎƘŀƴƎŞ Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜ ŘŞŦƛŎƛǘ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜǎ 

ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘŜǎΦ [ŀ aw/![Σ Ł ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ ŘŜ ōƛŜƴ ŘŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎΣ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǎƻƳƳŀƛǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Řǳ ōƛƭŀƴ 

phosphore négatif et pourrait accueillir une quantité supplémentaire de fumiers et lisiers sans 

dépasser les seuils environnementaux fixés par le MELCC.  

À la lumière des données du RŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ нл21Σ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘŜ ŦǳƳƛŜǊ (solide ou 

liquide) non incorporé au sol se pratique sur une plus grande superficie (3 9лл Ƙŀύ ǉǳŜ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ 

de fumier incorporé dans le sol (1 282 ƘŀύΦ [ΩŞŎŀǊǘ Şǘŀƛǘ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ Ŝƴ нлммΣ ǎƻƛǘ н 912 ha et 2 071 

Ƙŀ ǊŜǎǇŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘΦ 9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǘǊŀƛǘ Ł ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎΣ Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭŜǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ 

apportées au contenu et au traitement des données du recensement agricole 2021, il est difficile 

ŘŜ ŦŀƛǊŜ ŘŜǎ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦǳƳƛŜǊǎ, sans compter que le nombre de 

ǊŞǇƻƴŘŀƴǘǎ ǎΩŀǾŝǊŜ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ en 2021 ǉǳΩŜƴ нлмм dans plusieurs sous-catégories. 

 

Produits phytosanitaires  

Les superficies où sont employés des produits phytosanitaires sur le territoire de la MRC 

enregistrent une hausse constante, entre 2011 et 2021, pour toutes les catégories (herbicides, 

fongicides et ŜƴƎǊŀƛǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎύΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǳȄΣ ǇƻǳǊ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ƭŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ƻƴǘ connu 

une baisse en 2016 ŀǾŀƴǘ ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜǊ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ Ł ƴƻǳǾŜŀǳ Ŝƴ нлнм. La plus forte augmentation, 

soit 125 %, touche les superficies sur lesquelles sont utilisés des herbicides, ayant passé de 916 à 

2 042 hectares (Tableau 25ύΦ [Ŝǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ƻǴ ƭΩƻƴ ŀǇǇƭƛǉǳŜ ŘŜǎ ŦƻƴƎƛŎƛŘŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŜƴƎǊŀƛǎ ŘŜ 

synthèse ont augmenté respectivement de 65 % (2011 à 2016) et de 62 % (2011 à 2021). En ce qui 

ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜǎ ƛƴǎŜŎǘƛŎƛŘŜǎΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ ŀǳŎǳƴŜ ŘƻƴƴŞŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ Ŝǎǘ 

inférieur à dix. Il est à noter que le RŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇǊŞŎƛǎŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ŘŜǎ 

terres sur lesquelles des pesticides (herbicides, insecticides et fongicides) ont été appliqués 

demeurent sous-déclarées. 
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En 2016, 44 fermes (sur 242) ont épandu de la chaux, sur un total de 805 hectares (Tableau 25), 

contre 35 fermes sur un total de 938 hectares en 2011. On note donc une hausse de 26 % de fermes 

qui se sont procuré de la chaux pour améliorer leur terre, mais une baisse de 15 % des superficies 

chaulées. En 2017, la MRCAL a été désignée comme prioritaire dans le contexte du programme du 

MAPAQ Territoires : Drainage et chaulage des terres. Parmi les 50 demandes déposées, 15 ont été 

acceptées pour le chaulage et cinq pour le drainage. Selon des intervenants agricoles du milieu, 

ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǳȄ ŀ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜǇǳƛǎ мл ŀƴǎ, notamment en raison du programme de 

chaulage du MAPAQ (2018-нлноύΦ tŀǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘΣ ƭŜ ǇI ŘŜǎ ǎƻƭǎ ǎΩŜǎǘ globalement amélioré, ce 

qui augmente leur résilience. 

Tableau 25. Fermes déclarantes et superficies où sont appliqués des produits phytosanitaires sur 

les terres de la MRCAL (A-L) et de la région des Laurentides (L) 

 2011 2016 2021 

Catégories de 
produits 
phytosanitaires 

Fermes 
(%) ¹ 

Superficie 
(ha) 

Fermes 
(%) ¹  

Superficie 
(ha) 

Fermes 
(%) ¹ 

Superficie 
(ha) 

 A-L L A-L L A-L L A-L L A-L L A-L L 

Herbicides 17 36 916 28 869 22 36 1 876 31 882 18 29 2 042 30 087 

Insecticides 2 16 c2 4 175 4 16 c2 4 937 2 9 F 5 319 

Fongicides 4 16 79 4 029 4 16 130 6 040 3 11 F 6 492 

Engrais de 
synthèse 

22 38 1969 29 433 26 38 3 194 31 522 27 33 4 403 32 889 

Chaux 14 14 938 4 757 18 16 805 5 433 13 15 1 199 5 850 

Oligoéléments et 
nutriments 

NA NA NA NA 2 9 118 4 842 3 6 F 3 345 

1 FERMES DÉCLARANTES EN POURCENTAGE. PAR EXEMPLE, EN 2011, IL Y AVAIT 41 FERMES DÉCLARANTES SUR UN TOTAL DE 244 EAE POUR LA 

MRCAL, SOIT 17 % DES EAE.   
2 DONNÉES CONFIDENTIELLES. 
SOURCE : STATISTIQUE CANADA, RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, 2011, 2016 ET 2021. 

 

[ƻǊǎǉǳŜ ƭΩƻƴ ŎƻƴǎƛŘŝǊŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ƻǴ ǎƻƴǘ ŀǇǇƭƛǉǳŞǎ ŘŜǎ ƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ Ł ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ 

totale cultivée dans la MRCAL, on obtient un taux de 14 ҈Σ ƭŜǉǳŜƭ ǎΩŀǾŝǊŜ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜƳŜƴǘ Ǉƭǳǎ 

faible que le taux calculé pour la majorité des autres MRC de la région des Laurentides et pour 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ vǳŞōŜŎ ό¢ŀōƭŜŀǳ н6). Dans ces régions, les plus grandes superficies recevant des 

herbicides et le plus grand pourcentage des terres cultivées recevant des herbicides pourraient 

ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ǇŀǊ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ǳƴ Ŏlimat plus favorables aux cultures de maïs et de soya, lesquelles 

nécessitent une utilisation plus fréquente de ces produits.  

En contrepartie, dans la MRCAL, la faible utilisation observée des produits phytosanitaires pourrait 

ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜǊ ŀǳǘŀƴǘ ǇŀǊ ƭŜǳǊǎ ŎƻǶǘǎ όƛƴǘǊŀƴǘǎ Ŝǘ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘǎύ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘΩǳƴŜ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

raisonnée. Puisque nos terres reçoivent généralement peu ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ 

phytosanitaires, le délai de conversion à la production biologique est la plupart du temps plus court 

ici que dans les Basses-Laurentides. 
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Tableau 26. Portrait général de ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ aw/Σ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ 

des Laurentides et dans la province du Québec 

  Nb 
d'EAE 

Zone 
agricole 
(ha)  

Superficie 
cultivée1 
(ha) 

Superficie 
recevant des 
herbicides (ha)  

Part de la 
superficie 
cultivée (%)  

Antoine-Labelle 240 60 984 14 368 2 042 14 % 
Argenteuil  181 43 226 12 220 7 118 58 % 
Deux-Montagnes 247 16 058 8 307 4 070 49 % 
Les Laurentides  106 15 182 2 733 F2 ND 
Mirabel 328 42 245 23 500 13 642 58 % 
Thérèse-de-Blainville 76 10 606 5 269 2 335 44 % 
Région des Laurentides  1 265 194 840 68 000 30 087 44 % 
Québec  29 380 6 307 229 2 045 042 920 858 45 % 

1 FICHES DΩENREGISTREMENT DU MAPAQ, 2020. 
2 EN 2021, LES DONNÉES SONT TROP PEU FIABLES POUR ÊTRE PUBLIÉES. LES DONNÉES DU RECENSEMENT AGRICOLE DE 2016 AFFICHAIENT UNE 

SUPERFICIE DE 321 HECTARES. 
SOURCE : STATISTIQUE CANADA, RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, 2021. 

 

Pratiques et aménagements 

La catégorie « Pratiques et aménagements » du RŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƛƴŎƭǳǘ cinq sous-

catégories, dont ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƻǳ ǇŃǘǳǊŀƎŜ ƘƛǾŜǊƴŀux dans les champs, le pâturage en rotation, les 

ŜƴƎǊŀƛǎ ǾŜǊǘǎ ǇƻǳǊ ŜƴŦƻǳƛǎǎŜƳŜƴǘΣ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŘŜ ŎƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ŘΩƘƛǾŜǊ Ŝǘ ƭŜǎ ōǊƛǎŜ-vent (naturels ou 

plantés) (Tableau 27).  

TABLEAU 27. PRATIQUES ET AMÉNAGEMENTS DES TERRES DANS LA MRCAL ET DANS LΩENSEMBLE DES LAURENTIDES EN 2021 

 
MRCAL Région des Laurentides 

 
Nb de 
fermes 
déclarantes 

Part des EAE 
dans la MRC 

Nb de 
fermes 
déclarantes 

Part des EAE dans 
la région des 
Laurentides 

Alimentation ou pâturage 
hivernaux dans les champs 

21 9 % 95 8 % 

Pâturage en rotation 66 28 % 184 15 % 

Engrais vert pour enfouissement 35 15 % 195 15 % 

Cultures de couverture d'hiver 15 6 % 91 7 % 

Brise-vent ou coupe-vent 63 26 % 335 26 % 

SOURCE : STATISTIQUE CANADA, RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, 2021. 

 
.ƛŜƴ ǉǳΩƛƭ ŦŀƛƭƭŜ ŦŀƛǊŜ ǇǊŜǳǾŜ ŘŜ ǇǊǳŘŜƴŎŜ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭϥƻƴ ŎƻƳǇŀǊŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řes données des 

recensements de 2011 et 2021 en raison de changements apportés au contenu et au traitement 

des données, ƻƴ ǇŜǳǘ ƻōǎŜǊǾŜǊ ŀǳǘŀƴǘ ŘŜǎ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ ǇƻǎƛǘƛǾŜǎ ǉǳŜ ƴŞƎŀǘƛǾŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜǎ 

pratiques. Dans la MRCAL, la plus forte baisse a été enregistrée dans la sous-catégorie 

« Alimentation ou pâturage hivernaux dans les champs », avec une variation négative de 38 % 

pendant la période retenue, ce qui pourrait correspondre à la baisse du cheptel bovin et du nombre 

de fermes bovines. La deuxième baisse la plus prononcée a été observée au niveau de la pratique 

du pâturage en rotation, laquelle a été adoptée par un plus petit nombre ŘΩ9!9 ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ 
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considérée, ayant passé de 99 à 66, soit une baisse de 33 % (sensiblement égale à celle enregistrée 

dans la région des Laurentides, soit de 30 %). 5ǳ ŎƾǘŞ ŘŜǎ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴǎ ǇƻǎƛǘƛǾŜǎΣ ŎΩŜǎǘ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ 

cultures de couverture d'hiver qui a connu la plus forte hausse, soit de 50 % dans la MRCAL (contre 

une hausse de 49 % dans la région des Laurentides). Dans le même sens, 57 EAE ont aménagé un 

brise-vent (naturel ou planté) comparativement à 63 en 2021, soit une légère augmentation de    

11 % (12 % dans ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ). 

5ŜǇǳƛǎ нллпΣ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƘŀƛŜǎ ōǊƛǎŜ-vent avait été encouragé par le MAPAQ grâce au 

programme Prime-Vert. Or, en 2016, les données de Statistique Canada démontraient une baisse 

de cette pratique pour la MRCAL et la région des Laurentides. Cette diminution pouvait être liée 

en partie à la disponibilité des arbres. Si, par le passé, les arbres provenaient du MFFP et étaient 

fournis gratuitement, à partir des années 2015-2016, les arbres du MFFP devaient être achetés (1 $ 

Ł о Ϸ ƭΩǳƴƛǘŞύΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ƭŀ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎΩŜǎǘ ƛƴǾŜǊǎŞŜ Ł ƴƻǳǾŜŀǳ Ŝǘ ǳƴ ōƛƭŀƴ ǇƻǎƛǘƛŦ Ŝǎǘ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞ ŀǳ 

terme de la période 2011-2021. 

5ŜǳȄ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƻŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ ǎƻƴǘ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƛŎƘŜǎ ŘΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ Řǳ 

a!t!v ǇƻǳǊ ƭΩŀƴƴŞŜ нлнлΦ !ǳŎǳƴ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛŦ ƴΩŜǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ 

édition du PDZA. LΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ données des recensements ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ de 2011 et 2021 

(Tableau 28), utilisant une terminologie qui diffère, mais traitant de pratiques similaires, permet 

plus facilement la comparaison. Par exemple, dans la sous-catégorie « Semis directs sur chaume 

ou gazon intact », 17 EAE déclaraient des superficies totalisant 300 ha en 2011Σ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƻƴ 

répertoriait 27 EAE exploitant 908 ha en 2021, soit le triple des superficies. Pendant la même 

période, la région des Laurentides affichait une légère diminution de 6 % au niveau des superficies 

malgré une hausse de 17 % Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9!9. Il est à noter que les premiers essais en semis directs 

ont eu lieu dans la vallée de la Kiamika. Les résultats ayant été encourageants, plusieurs 

producteurs ont adopté cette pratique. Dans la sous-catégorie « Maintien à la surface des résidus 

de récolte », la superficie totale a également triplé dans la MRCAL, ayant passé de 887 ha en 2011 

à 2 601 ha en 2021, tandis que le nombre de fermes déclarantes était en hausse de 76 %. Du côté 

de la région des Laurentides, les superficies et le nombre de fermes déclarantes ont augmenté 

respectivement de 42 % et 32 %.  

Tableau 28. Pratiques de travail  du sol et d'ensemencement (2021) 

 MRCAL  Région des Laurentides 

 
bō ŘΩ9!9 

Superficie 
(ha) 

Part des 
Laurentides 

bō ŘΩ9!9 
Superficie 
(ha) 

Semis directs sur chaume 
ou gazon intact 

27 908 16 % 187 5 611 

Travail qui maintient à la 
surface la plupart des 
résidus de récolte 

58 2 600 15 % 360 17 732 

SOURCE : STATISTIQUE CANADA, RECENSEMENT DE LΩAGRICULTURE, 2021. 
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Agroforesterie  

Dans le contexte de ses engagements liés aux enjeux du climat et du développement durable, le 

gouvernement du Québec a élaboré un tƭŀƴ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘǳǊŀōƭŜΣ ǉǳƛ ǾƛǎŜ Ł ŀŎŎŞƭŞǊŜǊ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ 

de pratiques agroenvironnementales responsables et performantes. Parmi les objectifs fixés, on 

ŎƻƳǇǘŜ ŎŜƭǳƛ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŀǎǎƻŎƛŞ Ł ǳƴŜ ŎƛōƭŜ Ł ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ŘΩƛŎƛ нлолΣ ǎƻƛǘ 

de doubler les superficies agricoles aménagées (bandes riveraines élargies et haies brise-vent) 

ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ Ł ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞΦ hǊΣ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜΣ ǉǳƛ ƳƛǎŜ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀǊƛǘŞ 

entre les arbres et les cultures, pourrait contribuer à cultiver la biodiversité et favoriser ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ 

de cet objectif.  

[ΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŘŞŦƛƴƛŜ ŎƻƳƳŜ « un système intégré de gestion des ressources du 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊǳǊŀƭ ǉǳƛ ǊŜǇƻǎŜ ǎǳǊ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜƴǘƛƻƴƴŜƭƭŜ ŘΩŀǊōǊŜǎ ƻǳ ŘΩŀǊōǳǎǘŜǎ Ł ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ƻǳ 

Ł ŘŜǎ ŞƭŜǾŀƎŜǎΣ Ŝǘ Řƻƴǘ ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ƎŞƴŞǊŜǊ ŘŜǎ ōŞƴéfices économiques, 

environnementaux et sociaux » (De Baets & Lebel, 2007). Ainsi, l'agroforesterie intègre à la fois des 

ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ Ŝǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ Ŝǘ ǘƛǎǎŜ ŘŜǎ ƭƛŜƴǎ ŀǳǎǎƛ ōƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŀ ŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ ǉǳŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

(Figure 11).  

[ΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƘŀƛŜǎ ōǊƛǎŜ-vent, encouragée par le MAPAQ via son programme Prime-Vert, et le 

maintien des bandes riveraines, encadrées par le nouveau régime transitoire (auparavant Politique 

de protection des rives, du littoral et des plaines inondables), forment les deux principaux systèmes 

agroforestiers rencontrés dans les Hautes-[ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ ŎƻƳƳŜ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΦ 

5ΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜǎ sont mises en ǆǳǾǊŜ, notamment les cultures sous couvert 

forestier, les cultures intercaƭŀƛǊŜǎΣ ƭŜ ǎȅƭǾƻǇŀǎǘƻǊŀƭƛǎƳŜ Ŝǘ ƭΩŀǇƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝƴ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴŜ 

ŜǎǇŝŎŜ ƭƛƎƴŜǳǎŜ ό5Ŝ .ŀŜǘǎ ϧ [ŜōŜƭΣ нллтύΦ [ΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ƳŜƭƭƛŦŝǊŜ aƛŜƭs ŘΩ!ƴƛŎŜǘ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŎŜǘǘŜ 

ŦƻǊƳŜ ǳƴƛǉǳŜ ŘΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŀǳ vǳŞōŜŎ, en termes de production commerciale et professionnelle, 

celle-ci étant pratiquée avec le tilleul.   
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Figure 11. [Ŝ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ ŀǳ Québec 

SOURCE : FIGURE ADAPTÉE DE DE BAETS, ET AL. (2007).  

5ŀƴǎ ǎƻƴ ǊŀǇǇƻǊǘ ǎǳǊ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ changements climatiques, le Consortium Ouranos4 cite 

ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ ŎƻƳƳŜ ŜȄŜƳǇƭŜ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƴƻǘǊŜ ǊŞƎƛƻƴ :  

« 5ŀƴǎ ƭŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΣ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜΣ ōƛŜƴ ǉǳΩŜƴŎƻǊŜ ǇŜǳ ǊŞǇŀƴŘǳŜΣ ƻŦŦǊŜ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ 
significatif de renforcement de la biodiversité, tout en créant des occasions de 
développement économique et social pour la région. Plusieurs entreprises détiennent 
une expertise enviable dans cette filière et se démarquent sur le plan du développement 
durable en valorisant la gastronomie boréale et en développant la permaculture et 
ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƳŜǎǘƛōƭŜΦ [Ŝǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ǇǊŞŎƻƴƛǎŞŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ ƳƛƴƛƳƛǎŜǊ 
ƭΩŀǊǊƻǎŀƎŜ Ŝǘ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴƻƴ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎΣ Ŝǘ ŘŜ ƳŀȄƛƳƛǎŜǊ ƭŜ ōƛŜƴ-être 
ǇǎȅŎƘƻǎƻŎƛŀƭ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ƭƻŎŀƭŜǎ ƻǴ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ŘŞǇƭƻȅŞǎΦ » 
(MAMH, 2020) 

Les services agroforestiers ainsi présentés font écho au principe de multifonctionnalité, touchant 

à la fois aux dimensions économiques, sociales et environnementales, Ŝǘ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ 

des fonctions associées au territoire (diversification des revenus, sécurité alimentaire, protection 

ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳύΦ {ŀƴǎ ŎƻƳǇǘŜǊ ǉǳŜ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ ǇŜǳǘ ǎŜ ǇǊŀǘƛǉǳŜǊ ǎǳǊ ŘŜǎ ŦǊƛŎƘŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ 

et des parcelles en pente, ce qui permet une occupation diversifiée du territoire et valorise les 

terres marginales.   

 

 
4 !ǳ vǳŞōŜŎΣ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ǳƴ ŎƻƴǎƻǊǘƛǳƳ ǎǳǊ ƭŀ ŎƭƛƳŀǘƻƭƻƎƛŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ 
climatiques appelé Ouranos. Ce consortium regroupe des centaines de chercheurs, praticiens et décideurs 
provenant de divers milieux et organisations qui unissent leurs connaissances afin notamment de soutenir 
ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΦ 
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Changements climatiques 

À partir de données recueillies depuis des décennies sur les bouleversements du climat et les 

émissions des gaz à effet de serre, des modèles prédictifs ont été élaborés pour la région des 

[ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎΣ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀƴǘƛŎƛǇŜǊ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǎŎŞƴŀǊƛƻǎ climatiques. Les projections climatiques 

tiennent compte des variations saisonnières de différents paramètres : la température (et 

notamment les extrêmes de température), les précipitations, les crues, les étiages, les cycles 

gel/dégel, etc. (Figure 12). Selon hǳǊŀƴƻǎΣ ƭΩŀƭƭƻƴƎŜƳŜƴǘ de la saison de croissance et les 

températures plus chaudes ouvriront de nouvelles opportunités et pourraient favoriser de 

meilleurs rendements agricoles en fonction des choix culturaux retenus. Diverses adaptations aux 

changements climatiques pourraient permettre aux producteurs de tirer leur épingle du jeu : 

modification des dates des semis et des récoltes, choix des variétés de cultivars mieux adaptées 

όǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ŘŜǎ ŎǳƭǘƛǾŀǊǎ ŀȅŀƴǘ ōŜǎƻƛƴ ŘΩǳƴ ŎǳƳǳƭ ŘŜ ŎƘŀƭŜǳǊ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘύΣ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

cultures et établissement de couverture de sol comme stratégies de gestion du risque, etc. 

(Ouranos, 2015). 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŜȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ǾƛŜƴƴŜƴǘ ŀǇǇǳȅŜǊ des perspectives agricoles 

novatrices Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜǎ [ŀǳǊŜƴǘƛŘŜǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜΣ ƭŜ 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƳŜǎǘƛōƭŜΦ  

Figure 12. Projections climatiques pour la région des Laurentides 

                       

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

SOURCE : OURANOS, 2020. 
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Le projet Agriclimat, ǇƛƭƻǘŞ ǇŀǊ ƭŜ /ƻƴǎŜƛƭ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Řǳ vǳŞōŜŎ 

(CDAQ), ƻǊƛŜƴǘŜ ǎŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ŦŀŎƛƭƛǘŜǊ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ Řǳ vǳŞōŜŎ Ǿƛǎ-à-vis des 

enjeux climatiques afin de garantir la sécurité alimentaire, la santé financière des fermes et la 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ /ŜǘǘŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀǘƛǾŜ, initiée en 2017 par les producteurs et 

productrices agricoles du Québec, a permis lΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Ŝǘ la 

création de fiches synthèses par type de production. Par exemple, certains impacts prévus pour les 

ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ƭŀƛǘƛŝǊŜǎ Ŝǘ ŦƻǳǊǊŀƎŝǊŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŜƴǘ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜƭ ƘƛǾŜǊƴŀƭ ŘŜǎ 

ǇƭŀƴǘŜǎ ŦƻǳǊǊŀƎŝǊŜǎΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŘŜ ƴŜƛƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƎƭŀŎŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǘƻƛǘǎ Ŝǘ 

une meilleure survie des insectes, parasites et bactéries. Divers moyens sont alors proposés pour 

se préparer et bénéficier des changements à venir.  

La phase II du projet (2021-2024) inclut la participation ŘΩun réseau de 36 fermes pilotes dans la 

province afin de tester et de documenter des actions visant à améliorer la résilience aux 

changements climatiques et à développer un outil de diagnostic permettant de calculer les 

ŞƳƛǎǎƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŜ ǎǘƻŎƪŀƎŜ ŘŜǎ D9{ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŀǇǇƻǊǘŞǎΦ 5Ŝ 

ǇƭǳǎΣ ǳƴ ƎǊƻǳǇŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǊŞƎƛƻƴŀƭΣ ŎƻƻǊŘƻƴƴŞ ǇŀǊ ƭŀ CŞŘŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ¦t! hǳǘŀƻǳŀƛǎ-Laurentides, 

en collaboration avec la CDAQ et le club conseil Profit-eau-sol, se penchera sur les initiatives 

ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ ŘŜ ƭǳǘǘŜ Ŝǘ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩêtre mises en place 

ǇƻǳǊ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ōŜǎƻƛƴǎ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ tƭǳǎ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǎǳǊ 

le site Outaouais-Laurentides | Agriclimat. 

tŀǊŀƭƭŝƭŜƳŜƴǘΣ ƭŀ aw/![ ŜƴǘŀƳŜ ƭŀ ƳƛǎŜ ǎǳǊ ǇƛŜŘ ŘΩǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ Řǳ 

tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ǎƻǳǘƛŜƴ Ł ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŘŀǇǘŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎ Ł ƭŀ 

planification municipale όtL!//ύΣ ŞƭŀōƻǊŞ ǇŀǊ ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜǎ !ŦŦŀƛǊŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩIŀōƛǘŀǘƛƻƴ 

όa!aIύ Ŝǘ ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŞŎǳǊƛǘŞ ǇǳōƭƛǉǳŜ όa{tύΦ /Ŝ Ǉƭŀƴ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ 

ŀŘŀǇǘŀǘƛǾŜǎ ŀǳȄ ŞŎƘŜƭƭŜǎ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭŜǎ Ŝǘ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ Ŝǘ ǘƻǳŎƘŜǊŀ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩactivités du 

territoire.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://agriclimat.ca/les-regions/outaouais-laurentides/
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tǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜǎ ŘŜ ƭŀ CƛƴŀƴŎƛŝǊŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řǳ vǳŞōŜŎ   

La Financière agricole du Québec prévoit du soutien financier aux producteurs par le biais de 

ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀǎǎǳǊŀƴŎŜ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭΩAssurance de protection des récoltes (ASREC) et ƭΩAssurance de 

stabilisation des revenus agricoles (ASRA) (Tableau 29). Les entreprises peuvent assurer des 

ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŜ ƳƛŜƭΣ ƭŜ ǎƛǊƻǇ ŘΩŞǊŀōƭŜΣ ƭŜǎ ǇƻƳƳŜǎ ŘŜ ǘŜǊǊŜΣ ƭŜǎ ŎŞǊŞŀƭŜǎΣ ƭŜ Ŧƻƛƴ Ŝǘ ƭŜǎ 

ŀƴƛƳŀǳȄ όŀƎƴŜŀǳȄΣ ǾŜŀǳȄ ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜΣ ōƻǳǾƛƭƭƻƴΣ ŜǘŎΦύΦ [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀǎǎǳǊŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ 

de la MRC Antoine-Labelle a fluctué au cours des dernières années, passant de 8 716 ha en 2018 à 

6 490 ha en 2022. Le tableau 29 présente le nombre de clients actifs pour les programmes de 

protection du revenu et de gestion des risques.  

 

Tableau 29. Portrait du nombre de bénéfic iaires des programmes ASREC et ASRA par type de 

productions 

SOURCE : FINANCIÈRE AGRICOLE DU QUÉBEC (FADQ), 2023.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Année 2005 2010 2012 2015 2017 2018 2019 2020 2021 2022 

Foin  119 115 97 89 85 82 75 76 72 67 

Céréales 59 50 40 39 43 42 33 26 33 17 

Maïs fourrager 17 19 14 13 10 9 7 10 8 9 

Total ASREC 127 134 111 110 106 107 103 102 95 90  
          

Bovins  74 66 52 43 34 40 42 45 49 49 

Végétales 47 40 32 32 36 36 33 30 27 27 

Agneaux  13 13 16 12 8 8 6 7 5 5 

Total ASRA 119 103 86 74 64 73 70 82 81 81 
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5.5. Ressource eau   

 

Je suis de lacs et de rivières, je suis de gibiers, de poissons.  

CLAUDE GAUTHIER  

 

RESSOURCE EAU   

Constats PDZA 2015 

 

¶ Plusieurs milieux humides (non caractérisés) et zones inondables sont situés tout près des 
terres cultivées en zone agricole 

¶ Environ 250 kƳ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ƭƛƴŞŀǊƛǎŞǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ aw/![ 

¶ Charge moyenne de phosphore dans la rivière du Lièvre de 112 tonnes/année 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ Caractérisation des milieux humides en affectation agricole totalisant environ 4 400 ha  

¶ Charge moyenne de phosphore dans la rivière du Lièvre de 91 tonnes/année 

¶ !ŘƻǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ tƭŀƴ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŀ 
restauration de 25 ƪƳ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ  

¶ LƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜǇǘǎ ŘΩƘȅŘǊƻƎŞƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻǎǎƛŜǊǎ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ  
 

Nouveaux éléments identifiés  

¶ Formation ζ [ŀ ƎŞƻƳƻǊǇƘƻƭƻƎƛŜ ŀǇǇƭƛǉǳŞŜ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ η 

¶ Finalisation du tǊƻƧŜǘ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ όt!/9{ύ et 
disponibilité de nouvelles données 

¶ Élaboration du Plan régional des milieux humides et hydriques (PRMHH) 

¶ /ŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ  
 

 

Comme mentionné précédemment, lŀ aw/![ ǎΩŜǎǘ ŘƻǘŞŜ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ 

ŘŞŎƛǎƛƻƴ ǇƻǳǊ ƻǇǘƛƳƛǎŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎǳǊ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŜ twaII (voir 

section 3). Plus précisément, le PRMHH est un document de réflexion stratégique visant à intégrer 

ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎ Ŝǘ ƘȅŘǊƛǉǳŜǎ Ł ƭŀ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

afin de favoriser un développement structurant et durable (MELCC, 2019). LΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ twaII 

de la MRCAL a été complétée et déposée au MELCC en juillet 2022. Lŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǎera effective 

après réception des commentaires du ministère. 
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Milieu humide  

9ƴ ǘŀƴǘ ǉǳΩŀŎǘŜǳǊǎ ƛƴŎƻƴǘƻǳǊƴŀōƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ƛƴǘŞƎǊŞŜ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝƴ Ŝŀǳ όDLw9ύΣ ƭŜǎ 

organismes de bassins versants (OBV), dont les mandats principaux sont notamment de favoriser 

la concertation ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩinformer, mobiliser, consulter et sensibiliser la population sur les enjeux 

de ƭΩŜŀǳ du territoire όwh.±vΣ нлмфύΣ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ Ł ƭΩŀǾŀƴǘ-scène pour protéger cette ressource. 

¦ƴ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ǘƻǳǘŜ ŦƻǊƳŜ ŘŜ 

précipitations est drainée vers ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǎŜǎ ŀŦŦƭǳŜƴǘǎΦ  

Deux ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ h.± ǘǊŀǾŀƛƭƭŜƴǘ Ŝƴ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ aw/![ ǇƻǳǊ ƳŜǘǘǊŜ 

Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƭŀ DLw9Φ [ŀ ȊƻƴŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ƛƴǘŞƎǊŞŜ Řǳ /ƻƳƛǘŞ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Řǳ [ƛŝǾǊŜ 

ό/h.![Lύ ŎƻƳǇǊŜƴŘΣ ŎƻƳƳŜ ǎƻƴ ƴƻƳ ƭΩƛƴŘƛǉǳŜΣ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝre du Lièvre (9 473 km2), mais 

également les bassins de la rivière Blanche (555 km2) et du ruisseau Pagé (55 km2). Celle de 

ƭΩhǊƎŀƴƛǎƳŜ ŘŜ ōŀǎǎƛƴǎ ǾŜǊǎŀƴǘǎ ŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ wƻǳƎŜΣ tŜǘƛǘŜ bŀǘƛƻƴ Ŝǘ {ŀǳƳƻƴ όh.±wtb{ύ ǎΩŞǘŜƴŘΣ 

pour sa part, sur une superficie de 8 434 km2. La portion de la zone agricole de la MRCAL dans le 

bassin de la rivière du Lièvre atteint une superficie de 57 000 hectares, soit pratiquement 

ƭΩŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle, et de 4 000 hectares dans le bassin des rivières 

Rouge, Petite Nation et Saumon. 

5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ǎǳƛǾƛΣ ƭŜ /h.![L ǊŜŎǳŜƛƭƭŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ 

la rivière du Lièvre et de ses tributaires. Il est possible de consulter la carte interactive de 

@Arianne Caron-Daviault 
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ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ όCarte interactiveύ Ŝǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ŀƛƴǎƛ ŘŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǘŜƭƭŜs que 

les concentrations de phosphore.  

En нлмуΣ Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜ /h.![L Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇŀǊǘŜƴŀƛǊŜǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄΣ ƭΩ¦ƴƛǾŜǊǎƛǘŞ Řǳ vǳŞōŜŎ 

à Montréal a coordonné le tǊƻƧŜǘ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ dans la 

région des Laurentides et de la MRC Les Moulins (PACES-LAULM) afin de brosser un portrait régional 

de la ressource hydrique souterraine. Les objectifs de ce projet étaient multiples : comprendre la 

nature des formations aquifèrŜǎΣ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴǎ ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

souterraine, décrire la ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜΣ ǉǳŀƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜ ōƛƭŀƴ ƘȅŘǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀǉǳƛŦŝǊŜ, 

estimer la pérennité de la ressource et ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŀ ǾǳƭƴŞǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 

humaines. Des recommandations ont été émises au terme du projet PACES telles que ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ 

protection des zones de rechargeΣ Řŀƴǎ ƭŜ ōǳǘ ŘΩŀǎǎǳǊer un renouvellement maximal de la nappe. 

À partir de ces recommandations, la MRCAL pourra intégrer les données dans sa planification 

territoriale afin de protéger et ŘΩassurer la pérennité des eaux souterraines de son territoire. 

 

vǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

Une ŞǘǳŘŜ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ Řǳ vǳŞōŜŎ ŀ ŞǘŞ ǇǳōƭƛŞŜ ǇŀǊ ƭŜ MELCC 

(MDDELCC) en 2017 (MDDELCC, 2017). Pour la période concernée (2009-2012), la charge de 

phosphore (calculée en supposant, chaque jour, une concentration égale) de la rivière du Lièvre à 

son embouchure (0,017 mg/l) demeure inférieure au seuil limite identifié (0,030 mg/l) pour limiter 

ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŜȄŎŜǎǎƛǾŜ ŘŜǎ ŀƭƎǳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎΦ [ŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘΩŀȊƻǘŜ ǘƻǘŀƭ όлΣнф mg/l) est 

elle aussi sous le seuil établi (1 mg/l), ce ǉǳƛ ƛƴŘƛǉǳŜ ǳƴ ŘŜƎǊŞ ŘΩŜƴǊƛŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŞƭŜǾŞΦ 9ƴŦƛƴΣ ƭŀ 

charge de matière en suspension (6 mg/l) reste inférieure au seuil de concentration sous lequel la 

ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ƧǳƎŞŜ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘŜ όмо ƳƎκƭύΦ 5ŀƴǎ ƭŜ ƳşƳŜ ǎŜƴǎΣ ƭŜ ǎǳƛǾƛ Řǳ COBALI (2015-

нлмтύ ǘŜƴŘ Ł ƛƴŘƛǉǳŜǊ ǉǳŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Řǳ [ƛŝǾǊŜ Ŝǎǘ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ōƻƴƴŜ 

όǊŞǎǳƭǘŀǘ ǇǊƻǇƛŎŜ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ǊŞŎǊŞŀǘƛŦǎ ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŀ ōŀƛƎƴŀŘŜύΦ bŞŀƴƳƻƛƴǎΣ ŘŜǎ 

dépassements des paramètres de solides en suspension et du phosphore total ont été enregistrés 

pour environ 10 % des échantillons à la station de Mont-Laurier en fin de saison estivale, et deux 

dépassements de coliformes fécaux ont été enregistrés à la station de Kiamika. 

La charge en phosphore dans la rivière du Lièvre a connu une baisse depuis la dernière publication 

des données, qui couvrait la période 2001-2003 (Figure 13). La charge issue des activités agricoles 

est incluse dans les sources diffuses, qui comprennent aussi celles provenant de la foresterie, de la 

voirie et des réseaux pluviaux. Il est cependant difficile de comparer directement les bilans en 

Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜǎ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛǉǳŜǎ όŞƳƛǎǎŀƛǊŜǎ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴǘ 

incluses dans les sources pƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ŦƛƎǳǊŀƛŜƴǘ ŀǳǇŀǊŀǾŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŘƛŦŦǳǎŜǎύ 

Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŞŜ Ŝƴ activité ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŘŜ YƛŀƳƛƪŀ Ŝƴ нлмл ό/h.![LΣ 

2018). 

 

 

https://cobali.maps.arcgis.com/apps/webappviewer/index.html?id=4880f9ee413b4539877ee518a973a2ae
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Figure 13. Bilan des sources de phosphore du bassin versant de la r ivière du Lièvre pour les 

périodes 2001-2003 et 2009-2012 

 

SOURCE : PATOINE, MICHEL 2017. 

 

.ƛŜƴ ǉǳŜΣ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ aw/![ ǎŜ ǇƻǊǘŜ ōƛŜƴΣ ƭΩŜȄŀƳŜƴ ŘŜǎ ǎƻǳǎ-bassins, tels 

ceux des ruisseaux Villemaire, Léopold-Leduc et des Journalistes, révèle des problématiques, en 

particulier en milieu agricole et urbain. Ces tributaires obtiennent, du moins dans leur portion aval, 

ŘŜǎ ƛƴŘƛŎŜǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘΩŜŀǳ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊǎ ŀǳȄ ƎǊŀƴŘŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘΣ ŎŜ ǉǳƛ ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘŜ 

leur plus grande vulnérabilité, en raison de leurs plus faibles débits et capacité de dilution. La 

qualité de leur eau varie également davantage selon les activités en cours (épandage de fumier, 

etc.) et les conditions météorologiques (fortes pluies contribuant au lessivage des sols, etc.). Les 

paramètres comportant parfois des dépassements sont les coliformes fécaux, le phosphore total 

et les solides en suspension. Par ailleurs, certains de ces tributaires alimentent des lacs de 

villégiatures, contribuant à la problématique des cyanobactéries : 18 lacs ont été touchés par au 

Ƴƻƛƴǎ ǳƴ ŞǇƛǎƻŘŜ ŘŜ ŦƭŜǳǊ ŘΩŜŀǳ ŜƴǘǊŜ нллр et 2015 dans la MRC (COBALI, 2018). 

[Ωƛmpact ŘŜǎ ǎƻǳǊŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝŀǳ Ŝǎǘ ƛƭƭǳǎǘǊŞ ǇŀǊ ƭΩŞǘǳŘŜ ŘŜ IŞōŜǊǘ 

Ŝǘ .ƭŀƛǎ όнлмтύΣ ǉǳƛ ǎΩƛƴǘŞǊŜǎǎŜ Ł ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎǳǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǘ 

ŎƘŜǊŎƘŜ Ł ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ǳƴ ƳƻŘŝƭŜ ǇǊŞŘƛŎǘƛŦ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ǇƘȅǎƛŎƻŎƘƛƳƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ [ŜǳǊ ŀƴŀƭȅǎŜ Şǘŀōƭƛǘ 

que les cultures annuelles (cultures à grand interligne et à interligne étroit) expliquent 65 % de la 

ǾŀǊƛŀƴŎŜ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƳŞŘƛŀƴŜǎ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ Řǳ vǳŞōŜŎΣ Ŝǘ ǉǳΩŜƴ 

considérant la charge de phosphore provenant des cheptels, la variance expliquée atteint 79 %. En 

ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƳƻǘǎΣ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŀƴƴǳŜƭƭŜǎ ŜǘΣ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƳƻƛƴŘǊŜ ƳŜǎǳǊŜΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜǎ ŎƘŜǇǘŜƭǎΣ ǎƻƴǘ 

les variables du territoire qui permettent le mieux de prédire les concentrations de phosphore dans 

ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ  

5ŀƴǎ ƭŜ ƳşƳŜ ƻǊŘǊŜ ŘΩƛŘŞŜǎΣ ƭŜ a9[// όнллрύ ŜȄǇǊƛƳŀƛǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǎǳǇǇƻǊǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ όŘŞŦƛƴƛŜ ŎƻƳƳŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ǊŜǎǇŜŎǘŜǊ ƭŜ ŎǊƛǘŝǊŜ ŘŜ 
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ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊŞǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴύ ǇŀǊ ƭa proportion des 

superficies cumulées des cultures à grand interligne et à interligne étroit présentes dans le bassin 

ǾŜǊǎŀƴǘΦ /ŜǘǘŜ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǎǳǇǇƻǊǘΣ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Řǳ a9[//Σ Ŝǎǘ ŞǘŀōƭƛŜ Ł ǳƴ ǎŜǳƛƭ ŘŜ 

ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ р ҈ ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘΦ hǊΣ le cumul des superficies occupées par les 

cultures à grand interligne (677 ha) et à interligne étroit (1 067 ha) dans le bassin de la rivière du 

Lièvre (Tableau 30) représente, en 2021, une proportion (0,18 %) bien inférieure à ce seuil. 

 

Tableau 30. Cultures à grand interl igne et interl igne étroit dans le bassin versant de la rivière du 

Lièvre (2021) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

*POUR CARACTÉRISER LES SUPERFICIES, NOUS UTILISONS LA CULTURE PRINCIPALE DÉCLARÉE.  
**LES ENGRAIS VERTS OFFRENT UNE COUVERTURE DE SOL QUI VARIE EN FONCTION DU TYPE IMPLANTÉ : LE SARRASIN ET L'AVOINE, PAR EXEMPLE, 
SONT DES CULTURES À INTERLIGNE ÉTROIT, MAIS DΩAUTRES CULTURES, COMME LE TRÈFLE ET LA LUZERNE, CONSTITUENT DES CULTURES FOURRAGÈRES 

QUI NE SONT PAS COMPTABILISÉES ICI.  
SOURCE : FINANCIÈRE AGRICOLE DU QUÉBEC (FADQ), 2021. BASE DE DONNÉES DES PARCELLES ET PRODUCTIONS AGRICOLES DÉCLARÉES. 

 

  

Interligne Type de cultures* Superficie (ha) Total (ha) 

Grand 

Soya 318 

677 

Maïs fourrager 174 

Maïs-grain 44 

Maïs sucré frais 2 

Carotte 82 

Pomme de terre 54 

Autres productions maraîchères 3 

Étroit 

Avoine 674 

1067 

Orge 105 

Engrais verts** 95 

Triticale de printemps 48 

Blé de printemps 47 

Millet japonais 40 

Seigle 30 

Sarrasin 25 

Panic érigé 3 
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6. Secteur bioalimentaire 
 

[ΩƘƻƳƳŜ Ŝǎǘ ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ ƘƻǊƭƻƎŜΦ Lƭ ǎŜ ǊŜƳƻƴǘŜ ǇŀǊ ƭŀ ƴƻǳǊǊƛǘǳǊŜ ŘŜǳȄ ƻǳ ǘǊƻƛǎ 
fois par jour.  

ALPHONSE KARR 

 

6.1. !ŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ  

 

!/¢L±L¢;{ 5Ω!.!¢¢!D9   

Constats PDZA 2015 

 

¶ Sur un total de trois, il reste deux abattoirs en fonction, dont un de type provincial A 
(volailles) et un de proximité, le 3e (de proximité) ayant cessé ses opérations  

¶ Absence d'un service d'abattage régional adapté à la production dominante  

¶ CƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛǾŜ ŘŜ 30 producteurs agricoles pour acheter et relancer un 
abattoir de proximité   
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ {Ŝǳƭ ƭΩŀōŀǘǘƻƛǊ ŘŜ ǘȅǇŜ ! Ŝǎǘ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ  

¶ Projet de relance de la Coopérative de solidarité des éleveurs des Hautes-Laurentides (Coop 
des éleveurs) toujours en cours 

¶ La Coop des éleveurs ŀ ƻōǘŜƴǳ ŘŜ ƭΩŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ Řǳ a!t!v όPǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀǇǇǳƛ Ł ƭŀ 
compétitivité des abattoirs régionaux) ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŘΩŀƛŘŜ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜ 

 

 

¦ƴ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƳŀƧŜǳǊǎ ŘŞŎǊƛŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŀƎǊƛŎǳƭǘŜǳǊǎ Ŝƴ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŀƴƛƳŀƭŜ Ŝǎǘ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ 

ŘΩǳƴ ŀōŀǘǘƻƛǊ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭ Ƴǳƭǘƛ-espèces (bovins, ovins, caprins, porcins, cervidés, etc.) avec salle de 

découpe, ce qui constituerait un élément facilitateur important pour la mise en marché des 

produits animaliers. Afin ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ Ře respecter la conformité de la Loi sur les produits 

alimentaires, un abattoir provincial doit être sous inspection permanente. Ce qui permet la vente 

dŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŀƴƛƳŀƭƛŜǊǎ ŘŞǊƛǾŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŞǇƛŎŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǊŜǎǘŀǳǊŀƴǘǎΦ  

Au cours des dernières années, plusieurs actions ont été priorisées par les principaux partenaires 

ŀŦƛƴ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ Ŝǘ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭŀ /ƻƻǇŞǊŀǘƛǾŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ƭΩŀōŀǘǘƻƛǊΦ tŀǊ ƭŀ ǎǳƛǘŜΣ ǳƴ 

ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŜƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀōŀǘǘƻƛǊ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ōŃǘƛǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎΣ ŘŜ 

ŘŞǇƻǎŜǊ ŘŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘŜ ŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ƭŜǎ ŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘǎ ŘΩŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ 

ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ όŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘΣ ǇƻǳǊ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀōŀǘǘƻƛǊ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŜǘΣ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ ǇƻǳǊ 

ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩexploitation dΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǳǎŞŜǎύΦ À ce jour, la Coopérative 

Ŝǎǘ Ŝƴ ŀǘǘŜƴǘŜ ŘΩǳƴŜ ŀǳǘƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘ Řǳ a!t!v ŀǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Compétitivité et 

environnement, volet 1, pour la réalisation des plans et devis (phase de prédémarrage).  
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[ΩŜƴǘǊŞŜ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀōŀǘǘƻƛǊ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘΩǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŘŜ ǾƻƭŀƛƭƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŀ 

ǎƻǳǘŜƴǳ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƳŀǊŎƘŞ ŘŜ ǎŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎΣ ǉǳƛ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜƴǘ Řŀƴǎ ŘŜ 

nombreuses épiceries de la région des Laurentides. De plus, ƧǳǎǉǳΩen 2022, par ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ 

ŎŜǘ ŀōŀǘǘƻƛǊ ǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ƻƴǘ Ǉǳ ŦŀƛǊŜ ŀōŀǘǘǊŜ ƭŜǳǊ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ 

ǾƻƭŀƛƭƭŜǎ ƘƻǊǎ ǉǳƻǘŀǎΦ {Ŝƭƻƴ ƭŜǎ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎΣ ƭΩŀōŀǘǘŀƎŜ ƘƻǊǎ ǉǳƻǘŀǎ, estimé entre 10 000 et 15 000 

têtes dans la première édition, avait connu une augmentation depuis 2020. Malheureusement, le 

contexte de la grippe aviaire, le manque de main-ŘΩǆǳǾǊŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭŜǳǊ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

ont obligé ces derniers Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŧƛƴ Ł ƭŜǳǊ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ Ł ŦƻǊŦŀƛǘΦ 
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6.2. Transformation agroalimentaire  

 

TRANSFORMATION AGROALIMENTAIRE    

Constats PDZA 2015 

 

¶ 18 agrotransformateurs, dont la majorité se trouve à Mont-Laurier 

¶ 35 transformateurs 

¶ см ҈ ŘŜǎ ŀƎǊƻǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ  

¶ Un transformateur laitier et distributeur (fabricant de fromages et autres produits laitiers) 

¶ Un transformateur laitier régional et distributeur (lait, crème et crème glacée)  

¶ Deux fromageries locales 

¶ Une entreprise de PFNL 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ [ŀ aw/ ŎƻƳǇǘŜ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴǘ мф ŀƎǊƻǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎΣ ǎƻƛǘ ǳƴ ŘŜ Ǉƭǳǎ ǉǳΩŜƴ нлмл 

¶ 28 transformateurs (données estimées à partir du Registraire des entreprises du Québec) 

¶ он ҈ ŘŜǎ ŀƎǊƻǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ǎƻƛǘ ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ ŘŜ 
45 % 

¶ Une fromagerie locale a cessé ses opérations  
 
Nouveaux éléments identifiés 

¶ Nouvelles entreprises artisanales de transformation (pâtisseries et confiseries à base de 
miel, noix et mélanges de noix, boulangerie, etc.) 

¶ Une nouvelle entreprise de PFNL  
  

 

Petit rappel : Dans la MRC Antoine-Labelle, on distingue deux types de transformation alimentaire, 

ǎƻƛǘ ƭΩŀƎǊƻǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴΣ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ Ŝǘ ƭŀ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ 

par les entreprises manufacturières. 

La transformation alimentaire demeure forte dans le secteur des produits laitiers. Les deux grands 

ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ ƭŀƛǘƛŜǊǎ Ŧƻƴǘ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǊŞƎǳƭƛŜǊǎ Ŝƴ ǾǳŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ ŘŜ ƭŜǳǊǎ 

équipements et de maintenir un standard élevé de qualité.  

5ǳ ŎƾǘŞ ŘŜ ƭŀ ƭŀƛǘŜǊƛŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΣ ƭΩŀƧƻǳǘ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ ǇƻǳǊ ƭŜ ƭŀƛǘ ŎǊǳ Ŝǘ ƭŜ ƭŀƛǘ ǇŀǎǘŜǳǊƛǎŞ 

ainsi que ŘΩǳƴŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ƭƛƎƴŜ ŘŜ ƭŀǾŀƎŜ Ŝƴ Ƴŀƛ нлнм ŀƳŞƭƛƻǊŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘ ǳƴ ǊȅǘƘƳŜ 

de travail en continu. La laiterie tire une grande fierté de son approvisionnement exclusif dans des 

fermes régionales, donc de proximité, et de son offre de ǇǊƻŘǳƛǘ ƴŜ ǎǳōƛǎǎŀƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ǎŜǳƭŜ 

ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ όƭŀ ǇŀǎǘŜǳǊƛǎŀǘƛƻƴύ ŀǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ ŘƛǎǘǊƛōǳŞΦ  

5ŀƴǎ ƭŜ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ƭŜǎ ŀƎǊƻǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ ŘŞōƻǊŘŜƴǘ ŘΩƻǊƛƎƛƴŀƭƛǘŞ Ŝǘ ǎƻǊǘŜƴǘ ŘŜǎ 

sentiers battus. En plus de faire dŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŜ ōŜǳǊǊŜΣ ƭŜ ǎǳŎǊŜ Ŝǘ ƭŀ ƎŜƭŞŜ ŘΩŞǊŀōƭŜΣ ƛƭǎ 
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osent des vinaigrettes, des condiments, des épices, des chocolats fins et ŘΩautres produits de 

confiserie.    

tƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŦƛƎǳǊŀƛŜƴǘ ŀǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ t5½! ŀŦƛƴ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŘŞǎƛǊŀƴǘ 

améliorer la commercialisation de leurs produits dans la région. Des mises en relation entre les 

ŀƎǊƻǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ Ŝǘ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŘŞǘŀƛƭƭŀƴǘǎ ŘΩŞǇƛŎŜǊƛŜǎ ƻƴǘ ǇƻǊǘŞ ŦǊǳƛǘΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ 

agrotransformateurs ont adhéré au programme du CBL.  

 

6.3. Mise en marché 

MISE EN MARCHÉ   

Constats PDZA 2015 

 

¶ Absence de marchés publics dans les villes centres de la MRC 

¶ La vente à la ferme est le mode de mise en marché de proximité privilégié 

¶ 40 EAE ont un kiosque à la ferme dont quatre kiosques libre-service 

¶ Huit EAE offrent ŘŜ ƭΩŀǳǘƻŎǳŜƛƭƭŜǘǘŜ 

¶ Un EAE vend des paniers de légumes bio par le biais du réseau de ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻǳǘŜƴǳŜ ǇŀǊ 
la communauté (ASC) 
 

Situation révisée 

Ce qui a changé  

¶ Présence de marchés publics à Ferme-Neuve (fermé pendant la pandémie) et Nominingue  

¶ Premier mŀǊŎƘŞ ŘΩŞǘŞ Ł wƛǾƛŝǊŜ-Rouge (été 2023) 

¶ 46 EAE tiennent un kiosque à la ferme, ce qui représente une augmentation de 15 % 

¶ Quatre nouveaux kiosques libre-service et deux fermetures 

¶ Adaptation des entreprises à la pandémie (formule pour emporter, boîtes-repas, cueillette 
sans contact, etc.)  
 

Nouveaux éléments identifiés  

¶ Plusieurs entreprises utilisent les réseaux sociaux pour faire la promotion de leurs produits 
agroalimentaires 

 

Mont-Laurier et Rivière-wƻǳƎŜΣ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ǾƛƭƭŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ ŘŜ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle, ne possèdent 

ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉŀǎ ƭŜǳǊ ƳŀǊŎƘŞ ǇǳōƭƛŎΣ ƳŀƭƎǊŞ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ ǎǳǊ ǇƛŜŘ ŘŜ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ 

initiatives, dont la plus récente, ƭΩAgrofête des Hautes-LaurentidesΦ 5ŜǳȄ ŞŘƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩAgrofête, une 

grande fête des récoltes, ont en effet été tenues à Mont-Laurier en 2018 et 2019, lors desquelles 

ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ōƛƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ŘΩƛŎƛ ƻƴǘ Ǉǳ ŦŀƛǊŜ ŘŞŎƻǳǾǊƛǊ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ 

ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ ƪƛƻǎǉǳŜǎ ŘŜ dégustation. Par exemple, en 2019, 18 exposants et quelque 800 

ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎƛǇŞ Ł ƭΩŞǾŞƴŜƳŜƴǘΦ 5ǳ ŎƾǘŞ ŘŜ wƛǾƛŝǊŜ-Rouge, le projet de ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ 

ƳŀǊŎƘŞ ǇǳōƭƛŎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ Ŝǎǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ł ƭΩŞǘǳŘŜΦ ¦ƴŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǇƘŀǎŜ Ŝǎǘ ƭŜ ƳŀǊŎƘŞ ŘΩŞǘŞ.  

https://www.fermierdefamille.org/lagriculture-soutenue-par-communaute
https://www.fermierdefamille.org/lagriculture-soutenue-par-communaute
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5ΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘΣ la fête annuelle au centre-ville de Mont-Laurier permet à des exposants, dont les 

entreprises agroalimentaires, de louer un emplacement afin de faire connaître leurs produits et de 

les vendre. 

Dans la première édition du PDZA, la mise en marché directe (dans un marché public, mais aussi à 

la ferme) était perçue comme avantageuse par ceux qui avaient du temps à y consacrer puisque 

cette pratique contribuait à fidéliser la clientèle et à obtenir la juste valeur de leurs produits. Le 

maillon faible demeurait le manque de réseautage entre les producteurs offrant des produits en 

ŎƛǊŎǳƛǘ ŎƻǳǊǘΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƪƛƻǎǉǳŜǎ Ŝǘ ōƻǳǘƛǉǳŜǎ ƳŜǘǘŜƴǘ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŀƛƴǎƛ 

ǉǳŜ ŎŜǳȄ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΣ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 

ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ƭƻŎŀǳȄ ŘǳǊŀƴǘ ƭŀ ǎŀƛǎƻƴ ŜǎǘƛǾŀƭŜΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǳƴŜ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ Ŧŀƛǘ ƭŀ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ Ŝǘ 

offre des produits issus exclusivement des Hautes-Laurentides.  

¦ƴ ŀǳǘǊŜ ƳƻŘŜ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ƳŀǊŎƘŞ ǇŀǊ ǾŜƴǘŜ ŘƛǊŜŎǘŜ ƎŀƎƴŜ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΣ ǎƻƛǘ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ 

produits par kiosque libre-ǎŜǊǾƛŎŜ ŀǾŜŎ ǇŀƛŜƳŜƴǘ ŘΩƘƻƴƴŜǳǊΦ 5ŜǇǳƛǎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŀƴƴŞŜǎΣ ǉǳŀǘǊŜ 

entreprises offrent leurs produits ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘΩun tel kiosque (depuis 2023, deux kiosques 

ont fermé). Les offres agroalimentaires les plus communes sont ici les concombres, les tomates et 

ƭŜ ƳŀƠǎ ǎǳŎǊŞΦ [ƻǊǎǉǳΩƻƴ ŀǾŀƴŎŜ Ŝƴ ǎŀƛǎƻƴΣ ƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ŘŜǎ ŎƛǘǊƻǳƛƭƭŜǎΣ ŘŜǎ ŎƻǳǊƎŜǎΣ ŘŜǎ ƻƛƎƴƻƴǎΣ 

des carottes, des patates, des conserves et autres. Depuis peu, quatre autres kiosques libre-service 

ont vu le jour sur le territoire de la MRCAL, dont un kiosque offre des produits à base de miel (frais 

ou congelés) et les trois autres, des légumes, des petits fruits ou des fines herbes. Les propriétaires 

mettent à la disposition des clients un carnet ǇƻǳǊ ƛƴŘƛǉǳŜǊ ƭŜǎ ŀŎƘŀǘǎΣ ǳƴŜ ŎŀƭŎǳƭŀǘǊƛŎŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ 

caisse pour le paiement. Certains offrent le mode de paiement par Interac. Cette stratégie flexible 

de mise en marché ǇŜǳǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ǳƴŜ ŞŎƻƴƻƳƛŜ ŘŜ ǘŜƳǇǎ όǇŀǎ ōŜǎƻƛƴ ŘΩşǘǊŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ǇǊŞǎŜƴǘύ 

Ŝǘ ŘΩŀǊƎŜƴǘ όǇŀǎ ŘŜ Ƴŀƛƴ-ŘΩǆǳǾǊŜ Ł ǇŀȅŜǊύ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǉǳƛ ƭΩŀŘƻǇǘŜƴǘΦ   

Les stratégies de mise en marché des produits bioalimentaires évoluent très rapidement, 

ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƎǊŃŎŜ ŀǳȄ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛque, dont le rôle est encore davantage exacerbé 

ǇŀǊ ƭŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ŘŜ ǇŀƴŘŞƳƛŜΣ ǉǳƛ ŀ ǇǊƻǇǳƭǎŞ ƭΩŀŎƘŀǘ Ŝƴ ƭƛƎƴŜ5. Plusieurs entreprises de la région 

ŀǾŀƛŜƴǘ ŘŞƧŁ ŘŜǎ ōƻǳǘƛǉǳŜǎ Ŝƴ ƭƛƎƴŜΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎŜ ǎƻƴǘ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ ŀŘŀǇǘŞes pour offrir leurs produits 

en ligne grâce, entre autres, au Programme actions concertées pour le maintien en emploi qui avait 

cours Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ нлнлΦ ¢Ǌƻƛǎ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ǎƻŎƛŀǳȄ όŘŞōǳǘŀƴǘΣ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ Ŝǘ 

ŀǾŀƴŎŞύΣ ǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜǊ ǎƻƴ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ǎǳǊ ƭŜ ǿŜō ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀ 

ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ōƻǳǘƛǉǳŜ Ŝƴ ƭƛƎƴŜ ƻƴǘ ŞǘŞ ƻŦŦŜǊǘŜǎ ǇŀǊ ƭΩŜƴǘǊŜƳƛǎŜ ŘŜ ƭa Chambre de commerce de 

Mont-Laurier. Quelques entreprises agroalimentaires y ont participé.  

  

 
5 https://www150.statcan.gc.ca/n1/pub/11-627-m/11-627-m2020088-fra.htm, consulté le 19 août. 

https://www150.statcan.gc.ca/n1/pub/11-627-m/11-627-m2020088-fra.htm
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II. DIAGNOSTIC ET ENJEUX 
 

ζ [Ŝǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎƻƴǘ ǘŜƴŀŎŜǎΣ ŞŎǊƛǘ ƭΩǳƴ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄΣ Şǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ƭŜǎ 
défis rencontrés pour faire de l'agriculture dans les Hautes-Laurentides. » « Son 
territoire étant plus nordique, écrit un de ses pairs, cette caractéristique dominante 
implique de faire des choix conséquents dans le type de culture à implanter. » Un 
autre répondant écrit : « L'acériculture est le secret le mieux gardé de la MRC », 
indique une force du territoire en devenir qui permettra à la MRCAL de se 
démarquer dans les années à venir.  

Répondants du questionnaire PDZA, 20206 

 

LƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ǾŜǊǎƛƻƴ Řǳ t5½!Σ ǉǳŀǘǊŜ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜǎ ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ƻƴǘ 
été organisées pour recueillir les commentaires des producteurs agricoles de la région. 
Plusieurs sujets ont été abordés, ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǘŜǊǊŜǎΣ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ 
la qualité du sol, le climat, etc. Cet exercice a permis de dresser une liste de constats qui a 
ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ƭŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Řǳ ǇǊŜƳƛŜǊ t5½!Φ tƻǳǊ ƭŀ ǊŞǾƛǎƛƻƴ Řǳ t5½!Σ ǳƴŜ ƳƛǎŜ Ł ƧƻǳǊ ǎΩƛƳǇƻǎŀƛǘ 
afin d'intégrer de nouvelles thématiques (milieux humides, changements climatiques, 
agroenvironnement, etc.). La liste des forces et faiblesses ainsi que des potentiels et 
contraintes a été présentée au comité de pilotage Řǳ t5½! Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜ нлнм; chaque 
constat a été revu, modifié, corrigé ou supprimé. Un consensus a donné lieu à ce nouveau 
diagnostic.    

Les constats sont présentés selon les dimensions de la multifonctionnalité ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 
(économique, environnementale et sociale). tƭǳǎƛŜǳǊǎ Ŏƻƴǎǘŀǘǎ ǘƻǳŎƘŜƴǘ Ł Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴŜ 
ŘƛƳŜƴǎƛƻƴ Ŝǘ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀƛƴǎƛ ǎΩƛƴǎŎǊƛǊŜ Ł ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎΦ ;ƎŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭŀ ŘƛƳŜƴǎƛƻƴ 
ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ǎΩŀjoute ici aux trois premières et fait référence aux aménités 
environnementales. Pour les besoins de cette section, la dimension territoriale se définit 
comme ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƛŞ ŀǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ Ł ǎŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ƎŞƻǇƘȅǎƛǉues qui 
ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŜȄŜǊŎŜǊ ƭŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŀǎǎƻŎƛŞŜǎ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ.  

 

 

 

 

 
6 tŜǊŎŜǇǘƛƻƴ Ŝǘ ŀǘǘŜƴǘŜǎ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ŦŀŎŜ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ Ŝǘ ŀŎǘƛƻƴǎ Řǳ t5½! ǇƻǳǊ ƭŜǎ années 
2015-2020. 
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5La9b{Lhb ;/hbhaLv¦9 μ /Ŝ ǉǳΩƻƴ ŀ ŎƻƴǎǘŀǘŞ : 

FORCES FAIBLESSES 

La valeur moyenne des terres agricoles demeure inférieure à la 
moyenne de la région administrative des Laurentides.   

Certains modèles de fermes ǎΩŀǾŝǊŜƴǘ performants et innovants au 
niveau technique (avicole, bovine, laitière et ovine). 

Importance de la production acéricole dans la région des 
Laurentides (revenus, superficies, nombre d'EAE, etc.) et   
présence d'une expertise locale. 

Présence d'industries de transformation (laiterie, fromageries, 
charcuteries, boulangeries). 

Développement de produits de niche et présence accrue des 
produits bioalimentaires régionaux dans les restaurants, les petits 
marchés, les pourvoiries, les dépanneurs, etc.   

Productions biologiques innovantes et en progression, 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ƳŀǊŀƞŎƘŝǊŜǎΦ 

Présence de superficies boisées exploitables sur les lots agricoles 
(volumes et capital forestier disponibles). 

Diversification des productions agricoles (fleurs, ail, miel, grands 
gibiers, etc.). 

Filière laitière durable, adaptée aux particularités régionales, 
toujours dynamique. 

 

IŀǳǎǎŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ƳŀǊŎƘŀƴŘŜ Ŝǘ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ƭƛƳƛǘŀƴǘ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ƭŀ 
propriété pour la relève agricole et les nouveaux exploitants. 

5ƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŦŜǊƳŜǎ Ŝǘ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝƴ 
production animale. 

Les terres agricoles non possédées par les agriculteurs (louées ou 
non occupées), correspondant à 65 % du territoire de la zone 
agricole, subissent en général de faibles investissements (entretien, 
drainage, chaux, etc.). 

Coût de transports et des intrants élevé. 

La dƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ŎƘŜǇǘŜƭ ŜƴǘǊŀƞƴŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ 
en grandes cultures et, par conséquent, élimine les cultures 
pérennes jouant le rôle du maintien des sols. 

Défis de rendement dans les grandes cultures. 

Les faibles revenus par hectare fragilisent la rentabilité des EAE. 

Limite de rentabilité de plusieurs entreprises. 

CǊŀƎƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŜ 
seuil critique du nombre de fermes (vétérinaires, conseillers, etc.). 

Reconnaissance de la problématique : le coût de la main-ŘΩǆǳǾǊŜ 
augmente plus rapidement que la rentabilité 

POTENTIELS CONTRAINTES 

Établissement de nouvelles entreprises agricoles. 

Capacité de réception des sols permettant une augmentation du 
ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΦ 

Éventail de projets et de programmes dont les producteurs 
agricoles pourraient bénéficier. 

5ŞŦƛ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ŘΩŜȄǇŀƴǎƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǆǳǾǊŀƴǘ ǎƻǳǎ 
ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜΦ 

tƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊǊƛŝǊŜ ŘŜ ŎƘŀǳȄ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ 

tǊƻƧŜǘ ŘŜ ǊŜƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀōŀǘǘƻƛǊ ŘŜ CŜǊƳŜ-Neuve et développement 
ŘΩǳƴ ŎǊŞƴŜŀǳ ŘŜ ǾƛŀƴŘŜ ŘŜ ǎǇŞŎƛŀƭƛǘŞΦ 

 

 
 

!ōǎŜƴŎŜ ŘΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘŜ ƴƛǾŜƭŀƎŜ Ŝǘ de drainage. 

Défis administratifs et financiers ŜƴǘƻǳǊŀƴǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ. 

Les modalités de location des terres agricoles constituent une 
contrainte à l'investissement sur ces terres (entretien, drainage, 
chaulage, etc.). 

Augmentation du coût des transports causé par l'éloignement des 
fournisseurs d'intrants. 

Faible rentabilité liée au développement des PFNL (excluant 
l'acériculture).  

Valeur du capital agricole et coût des immobilisations pour les EAE, 
notamment pour le démarrage d'entreprise. 

Limitation de la place accordée aux produits régionaux et aux 
entreprises locales dans les marchés d'alimentation. 

Augmentation de la charge de travail administrative pour la gestion 
de l'entreprise agricole et du suivi des exigences réglementaires 
(formulaires, autorisations, etc.).  

5ƛŦŦƛŎǳƭǘŞ ŘΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘŜ ǎǳōǾŜƴǘƛƻƴ Ǿǎ ŀǳ ŎǊŞŘƛǘ 
agricole. 
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5La9b{Lhb 9b±Lwhbb9a9b¢![9 μ /Ŝ ǉǳΩƻƴ ŀ ŎƻƴǎǘŀǘŞ : 

FORCES FAIBLESSES 

Faible pression des activités agricoles sur l'environnement régional 
Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ utilisation modérée des produits phytosanitaires. 

tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ Ŝƴ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ǇŞǊŜƴƴŜǎ 
ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǊƻǎƛƻƴ Řǳ ǎƻƭΦ 

Engagement des producteurs agricoles à mettre en place des 
pratiques agroenvironnementales. 

Biodiversité du milieu agricole et modèle agricole dominant 
ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜ 
(biologique, permaculture, PFNL, etc.). 

tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŀ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ 
ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 

Productions biologiques innovantes et en progression, 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎŞǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ƳŀǊŀƞŎƘŝǊŜǎΦ 

Importance des prairies et des pâturages pour les espèces 
fauniques de la région (valeur récréotouristique et maintien de la 
biodiversité). 

 

Sous exploitation du potentiel des sols causé par le manque 
ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƭŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜǎ 
contraintes naturelles des sols (acidité, pentes, etc.). 

aŀƴǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ƭƻǊǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ 
ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ 

Appauvrissement graduel des sols causé en partie par le déficit de 
matières fertilisantes dans la MRCAL. 

/ŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŘƛŦŦǳǎŜ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ  

Diminution du cheptel qui entraîne ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ 
en grandes cultures et, par conséquent, élimine les cultures 
pérennes jouant le rôle de maintien des sols. 

Pression grandissante des usages non agricoles, résidentiels et de 
villégiature sur le milieu agricole. 

 

POTENTIELS CONTRAINTES 

Capacité de réception des sols permettant une augmentation du 
ƴƻƳōǊŜ ŘΩǳƴƛǘŞǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΦ 

Connaissance amorcée et mise en valeur des bâtiments et des 
paysages dans la zone agricole. 

Possibilités entourant les productions biologiques, non 
traditionnelles et émergentes. 

Valorisation des cendres et épandage de biosolides. 

Augmentation du rendement des sols, car non exploités à leur plein 
potentiel. 

Complexité pour l'obtention d'autorisations gouvernementales 
όŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜύ. 

5ŞŦƛǎ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛŦǎ Ŝǘ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊǎ ŜƴǘƻǳǊŀƴǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ 

Présence de milieux humides (non caractérisés) et zones 
inondables près des terres cultivées en zone agricole. 

Le potentiel naturel de fertilité des sols et le climat plus rigoureux 
limitent les cultures possibles.  
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5La9b{Lhb {h/L![9 μ /Ŝ ǉǳΩƻƴ ŀ ŎƻƴǎǘŀǘŞ : 

FORCES FAIBLESSES 

Vision favorable des activités agricoles et volonté de la 
communauté à maintenir la concertation et les communications 
avec les producteurs agricoles. 

Réseaux d'échanges entre les exploitants agricoles et les 
intervenants. 

Sensibilisation des citoyens à l'achat local, multiplié lors de la 
pandémie (effet positif).   

Développement de réseaux locaux de transformation, de 
distribution et de commercialisation. 

Présence d'industries de transformation (laiterie, fromageries, 
abattoir de volailles). 

Engagement des producteurs agricoles à mettre en place des 
pratiques agroenvironnementales. 

 

Pression grandissante des usages non agricoles, résidentiels et de 
villégiature sur le milieu agricole. 

!ōǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŀŘŀǇǘŞ Ł ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
dominante. 

Forte tendance à la location (avec ou sans bail) de courte durée. 

Augmentation de 8 % des superficies en friche dans certains 
secteurs de la MRCAL. 

CǊŀƎƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ Ŝƴ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŜ 
seuil critique du nombre de fermes (vétérinaires, conseillers, etc.). 

aŀƴǉǳŜ ŘŜ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ƭƻǊǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ ŘŜ 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ 

POTENTIELS CONTRAINTES 

Participation aux activités et événements de nature agricole et 
ōƻƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŀƎǊƻǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜΦ 

Établissement de nouvelles entreprises agricoles. 

Connaissance amorcée et mise en valeur des bâtiments et des 
paysages dans la zone agricole.  

Possibilités des productions biologiques et non traditionnelles. 

tǊƻƧŜǘ ŘŜ ǊŜƭŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀōŀǘǘƻƛǊ ŘŜ CŜǊƳŜ-Neuve et développement 
ŘΩǳƴ ŎǊŞƴŜŀǳ ŘŜ ǾƛŀƴŘŜ ŘŜ ǎǇŞŎƛŀƭƛǘŞΦ 

Difficulté à faire reconnaitre et rayonner les particularités du 
territoire de la MRCAL comparativement à la région des Basses-
Laurentides.  

Limitation de la place accordée aux produits régionaux et aux 
entreprises locales dans les marchés d'alimentation.  

Éloignement des marchés qui limite le développement 
d'infrastructures de transformation et de distribution. 
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5La9b{Lhb ¢9wwL¢hwL![9 μ /Ŝ ǉǳΩƻƴ ŀ ŎƻƴǎǘŀǘŞ : 

FORCES FAIBLESSES 

La MRCAL possède une très grande zone agricole (60 983 hectares) 
et 17 954 hectares de superficie cultivable. 

Sol et climat favorables à la production de fourrages de qualité et 
activités agricoles adaptées à cette réalité : production laitière, 
bovine et ovine. 

Capacité à convertir rapidement les terres pour la production 
biologique (faible application de produits phytosanitaires sur les 
terres). 

Filière laitière durable et toujours dynamique, adaptée aux 
particularités régionales. 

Présence d'industries de transformation (laiterie, fromageries, 
abattoir de volailles). 

Diversification des productions agricoles (fleurs, ail, miel, grands 
gibiers, etc.). 

La pratique du pâturage, surtout par la production bovine, permet 
la valorisation de terres moins propices à la culture. 

Qualité et diversité des paysages agricoles supportant les activités 
récréotouristiques. 

Présence de superficies boisées exploitables sur les lots agricoles 
(volumes et capital forestier disponibles). 

 

Superficies cultivées correspondant à seulement 42 % des 
superficies occupées par les EAE. 

Sous-exploitation du potentiel des sols causée par le manque 
ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜǎ 
contraintes naturelles des sols (acidité, pentes, etc.). 

Sous-exploitation des produits forestiers en forêt privée par 
rapport à la capacité réelle. 

Augmentation de 8 % des superficies en friche dans certains 
secteurs de la MRCAL. 

!ōǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŀŘŀǇǘŞ Ł ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
dominante. 

 

POTENTIELS CONTRAINTES 

Développement de cultures adaptées au climat plus frais.  

Important potentiel de développement de l'acériculture. 

Possibilités entourant les productions biologiques, non 
traditionnelles et émergentes. 

Amélioration des équipements et adaptation aux changements 
climatiques : opportunité de nouvelles pratiques ou cultures 
(ensilage de maïs, vigne, etc.). 

Importation de matières fertilisantes organiques. 

Le potentiel naturel de fertilité des sols et le climat plus rigoureux 
limitent les cultures possibles. 

Faible reconnaissance des particularités du territoire de la MRCAL 
comparativement à la région des Basses-Laurentides. 

Présences de milieux humides (non caractérisés) et de zones 
inondables près des terres cultivées en zone agricole. 

Éloignement des marchés, ce qui limite le développement 
d'infrastructures de transformation et de distribution. 
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9ƴƧŜǳȄ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle  

À la suite dŜ ƭΩŀŎǘǳŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǎǘŀǘǎΣ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǊŜƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǳȄ-ci ont mené à la 
définition de nouveaux enjeux. Lors des consultations publiques, ces enjeux ont été présentés afin 
ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ŘƛǎŎǳǎǎƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭŜ ƴƻǳǾŜŀǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ   

Ces enjeux, également regroupés par dimension (sociale, environnementale, territoriale et 
économique), ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŎƻƳƛǘŞǎ, soit le comité consultatif agricole 
et le comité de pilotage du PDZA, afin de dégager un consensus ǇƻǳǊ ōŃǘƛǊ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ  

 

Enjeux sociaux  

Valorisation de l'ensemble de la sphère agricole (métiers, juste valeur des produits, proximité) et 
ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

Autonomie et sécurité alimentaires pour les citoyens de tous âges 

Dynamisme, diversité et vitalité du territoire (activités complémentaires, services disponibles, etc.) 

 

Enjeux environnementaux 

Agroenvironnement et résilience 

Connaissance et mise en valeur des paysages agricoles (incluant les bâtiments) 

Gestion de l'eau dans un contexte de changements climatiques 

 

Enjeux territoriaux  

Maintien du patrimoine agricole (capacité de produire)  

Boisés privés  

Acériculture 

 

Enjeux économiques 

Accessibilité aux services ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ  

Rareté et pénurie de main-ŘΩǆǳǾǊŜ ǉǳŀƭƛŦƛŞŜ  

Accession aux terres par la relève agricole  
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III. ÉNONCÉ DE VISION 
 

Le présent énoncé de vision fait écho à celui de la première édition Řǳ t5½! Ŝǘ ǊŞŀŦŦƛǊƳŜ ƭΩŀƳōƛǘƛƻƴ 
du secteur agricole dans lŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle à la lumière des enjeux récents. Il cherche à 
résumer les idées partagées par les producteurs de la région lors des consultations publiques à 
ƭΩŞƎŀǊŘ Řǳ ŦǳǘǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ sur notre territoire. [ΩŞƴƻƴŎŞ ŘŜ Ǿƛǎƛƻƴ ǎŜ ŘŞŎƭƛƴŜ Ŝƴ ǉǳŀǘǊŜ ǘŜƳǇǎ :   
 

Dans Antoine-Labelle, l'agriculture se distingue par sa communauté tricotée serrée, 
ǊŞǎƛƭƛŜƴǘŜ Ŝǘ ŦƛŝǊŜ ŘŜ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ [ŀ ƳǳƭǘƛŦƻƴŎǘƛƻƴƴŀƭƛǘŞ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ 
ƘŀǊƳƻƴƛŜǳǎŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŜǉǳŜƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊ ƻǳ ŘŜ 
villégiature, mais également milieu de vie, de paysages identitaires, de nature et de 
culture.  
 
La pérennité des activités agricoles sur le territoire est assurée par des producteurs 
ŘŜ ǘƻǳǎ ŃƎŜǎ ǎΩŀƭƭƛŀƴǘ ǇƻǳǊ mieux relever les défis. Une relève diversifiée de même 
ǉǳΩǳƴŜ main-ŘϥǆǳǾǊŜ ǉǳŀƭƛŦƛŞŜΣ ōŞƴŞŦƛŎƛŀƴǘ ŘΩǳƴ éventail de formations offertes sur 
le territoire, contribuent au dynamisme caractérisant la communauté agricole.  
 
Premiers témoins des changements climatiques, les agriculteurs innovent et se 
réinventent pour mieux s'adapter, puis se diversifient en développant de nouveaux 
produits du terroir à valeur ajoutée. Leurs entreprises rayonnent à travers une mise 
en marché vigoureuse, de proximité ƻǳ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ. L'éloignement des 
centres urbains est devenu une force pour se développer autrement.  
 
9ƴŦƛƴΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ƳƛǎŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǘǊŀƛŘŜ ŜƴǘǊŜ ǎŜǎ ƳŜƳōǊŜǎ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ 
ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀǊƛǘŞ ǊŜǎǇŜŎǘǳŜǳǎŜ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ 
le secteur forestier, pour renforcer la cohésion territoriale. 
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IV. [9 t[!b 5Ω!/¢Lhb  
 
[Ŝ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Řǳ Plan de développement de la zone agricole ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-Labelle reflète la volonté 
de soutenir une agriculture multifonctionnelle, dynamique et diversifiée. Chaque action mise de 
ƭΩŀǾŀƴǘ pour répondre aux enjeux actuels vise à assurer la pérennité des activités agricoles et de la 
vitalité du territoire.    
 
;ƭŀōƻǊŞ Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩŀǘŜƭƛŜǊǎ ŘŜ cocréation réalisés dans le cadre des séances de consultation publique 
et des rencontres de travail avec les différents comités (de pilotage et consultatif agricole), le plan 
ŘΩŀŎǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŜ ǊŞǎǳƭǘŀǘ ŘΩune concertation soutenue avec la communauté agricole. Une fois les 
projets et actions identifiés, un processus de priorisation a été établi. Une matrice de priorisation 
a ainsi permis de classer les actions en fonction de leur impact sur la collectivité et le milieu agricole 
(moyen, élevé, très élevé) ainsi que des ressources (humaines et financières) requises pour la 
ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳvre (faible, modéré, élevé). De cette manière, une action dont le facteur de 
priorisation est de 1 sera priorisée par rapport à une action de niveau 3. 
 
/Ŝ ƴƻǳǾŜŀǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜƳŜǳǊŜ ŀƳōƛǘƛŜǳȄ Ŝǘ ǎƻƭƛŘƛŦƛŜ ƭŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ŜƴǘŀƳŞǎ ǇŀǊ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ǇƻǳǊ 
ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭŀ ǾƛǘŀƭƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 5ƻǳȊŜ ŜƴƧŜǳȄ ƳǳƭǘƛŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭǎ ǎƻƴǘ Ł ƭŀ ōŀǎŜ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴΦ 
Pour y répondre, 22 objectifs et 49 actions ont été établis pour préserver, développer et dynamiser 
la zone agricole. Certaines de ces actions issues du premier PDZA sont déjà en cours.   
  
!Ŧƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎΣ ƭŜ ǇƻǊǘŜǳǊ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭŀ aw/ ŘΩ!ƴǘƻƛƴŜ-
Labelle. Des partenaires potentiels ont été ciblés et pourront être impliqués dans les différentes 
actions. 
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# Enjeux # Objectifs 
Priorité de 
réalisation 

Dimensions 

Propositions d'actions Indicateurs  

Partenaires potentiels 

S
o

ci
a
le 

E
n

vi
ro

n
n

e
m

e
n

ta
le 

É
c
o

n
o

m
iq

u
e 

T
e
rr

ito
ri
a
le

 

A
g
ri

co
le

s 

M
u

n
ic

ip
a
u

x 

Éc
o

n
o

m
iq

u
e
s 

C
o

m
m

u
n

a
u

ta
ir

e
s/

O
B

N
L 

Sc
o

la
ir

e
s 

A
u

tr
e
s 

 

1 

Valorisation de l'ensemble 
de la sphère agricole 
(métiers, juste valeur des 
produits, proximité) et 
sensibilisation à 
ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŘŜ 
ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

1.1 

Mettre en valeur les 
métiers agricoles et les 
entreprises 
bioalimentaires de chez 
nous 

1 X 

   

 {ƻǳǘŜƴƛǊ ƭe milieu scolaire dans le développement d'activités 
pédagogiques à la ferme  
 LƴƛǘƛŜǊ ŘŜǎ ƧƻǳǊƴŞŜǎ ŘϥƛƳƳŜǊǎƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘŜ ǘȅǇŜ Jeune 

agriculteur d'un jour pour différentes productions agricoles, en 
collaboration avec des organismes locaux et régionaux   
 tŀǊǘƛŎƛǇŜǊ ŀǳȄ ŎŀƳǇŀƎƴŜǎ ŘŜ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊŜƴŜǳǊǎ 

agricoles 
 /ǊŞŜǊ Ŝǘ ŘƛŦŦǳǎŜǊ du contenu mettant en vedette les 

entrepreneurs agricoles d'ici 
 tǊƻŦƛǘŜǊ ŘŜǎ événements culturels pour présenter le milieu 

agricole et sensibiliser les citoyens sur les enjeux actuels  
 /ƻƴcevoir des outils promotionnels mettant en valeur les 

entreprises à travers les paysages et le patrimoine agricoles  

-Nb de participations   
-Nb de contenu Ŝǘ ŘΩƻǳǘƛƭǎ créés 

X X   X  

1.2 

Créer et maintenir des 
liens sociaux entre la 
communauté agricole et 
le grand public 

2 X 

   

 tŀǊǘŀƎŜǊ ƭŀ ŘƛŦŦǳǎƛƻƴ ŘϥƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ 
sociaux et assurer un soutien aux différentes productions 
agricoles  
 /ǊŞŜǊ Řǳ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛŦ Ŝǘ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ł ǳǘƛƭƛǎŜǊ 

lors d'événements agricoles et sociaux à caractère régional 

-Nb de diffusions effectuées 
-Création du matériel informatif 
et nb de participations à des 
événements   

X X X X X X 

1.3 

Faciliter la diffusion des 
programmes d'aide 
financière auprès des 
entreprises agricoles 

2 

  

X 

 

 9ŦŦŜŎǘǳŜǊ ǳƴŜ ǾŜƛƭƭŜ ŘŜǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘϥŀƛŘŜ Ŝǘ ŘŜǎ 
formations accessibles aux entreprises agricoles et forestières, 
puis en faire la promotion 

-Nb dΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜs ayant eu accès 
aux progǊŀƳƳŜǎ ŘΩŀƛŘŜ ou à une 
formation  

X X X    

2 
Autonomie et sécurité 
alimentaires pour les 
citoyens de tous âges 

2.1 

Permettre aux acteurs 
agroalimentaires 
ŘΩŀŎŎŞŘŜǊ Ł ǳƴŜ ȊƻƴŜ 
d'affaires pour améliorer 
la compétitivité des 
entreprises 

3 X X X   5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ǳƴ ǇƾƭŜ ƭƻƎƛǎǘƛǉǳŜ ŀƎǊƻŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ   
-Satisfaction et adhésion des 
parties prenantes envers le 
projet 

X  X   X 

2.2 

Établir une étroite 
collaboration avec les 
organismes en sécurité 
alimentaire de la MRCAL 

3 X 

   

 !ŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ƭŜǎ ǇƻǊǘŜǳǊǎ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ 
en place d'initiatives locales    

-Nb de partenaires accompagnés  X   X  X 
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2.3 

S'affilier à un centre de 
R&D afin de multiplier les 
opportunités de 
développer notre sécurité 
et notre autonomie 
alimentaires  

3 X X X X  tǊƻǇƻǎŜǊ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ-pilote régional 

-Capacité à établir un partenariat 
avec un centre de R&D 
-Satisfaction et adhésion des 
parties ǇǊŜƴŀƴǘŜǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ Řǳ 
projet 

X X X X X X 

3 

Dynamisme, diversité et 
vitalité du territoire 
(activités 
complémentaires, services 
disponibles, etc.)  

3.1 

Favoriser le 
développement de niches 
et de créneaux de 
cultures émergentes  

3 X 

 

X 

 

 5ƻŎǳƳŜƴǘŜǊ Ŝǘ ŎƛōƭŜǊ ƭŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŞƳŜǊƎŜƴǘŜǎ ŀŘŀǇǘŞŜǎ ŀǳ 
climat de la région 
 /ƻƭƭŀōƻǊŜǊ Ł ƭŀ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ tCb[ 
 tŀǊǘŀƎŜǊ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ Ŝƴ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛǾŜ 

(CUMA)  

-Documentation réalisée et 
cultures ciblées 
-Satisfaction et adhésion des 
ǇŀǊǘƛŜǎ ǇǊŜƴŀƴǘŜǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ Řǳ 
projet 
- Satisfaction et adhésion des 
parties prenantes vis-à-vis le 
projet 

X  X  X X 

3.2 
Diversifier l'essor des 
transformateurs locaux 

3 X 

 

X 

 

 hǊƎŀƴƛǎŜǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ŎƻŎǊŞŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊǎ 
et les transformateurs locaux  

-bō ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ  X  X   X 

4 
Agroenvironnement et 
résilience 

4.1 

Améliorer les 
connaissances en 
agroenvironnement et 
valoriser les nouvelles 
pratiques  

1 X X 

  

 /ƻƳƳǳƴƛǉǳŜǊ ƭŜǎ ŀǾŀƴǘŀƎŜǎ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƻŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎΣ 
biologiques, issues de la permaculture et des autres pratiques 
innovantes par le biais de différents moyens de diffusion  
 /ƻƭƭŀōƻǊŜǊ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘǎ Řǳ ƳƛƭƛŜǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀŦƛƴ ŘŜ 

sensibiliser les producteurs aux bénéfices des pratiques 
agroenvironnementales  

-Nb de rencontres ou de 
formations réalisées   

X  X  X  

4.2 

Augmenter la quantité de 
fumier ou de matières 
fertilisantes disponible 
dans la région 

1 

 

X X X 

 9ȄǇƭƻǊŜǊ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Řϥǳƴ ǇǊƻƧŜǘ-pilote sur la production de 
thé de compost avec un centre de R&D, en collaboration avec 
les organismes de gestion des déchets  
 !ǇǇǳȅŜǊ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ-pilote du GCAOL avec le Complexe 

environnementale de la Rouge et le promouvoir au besoin   

-Faisabilité du projet-pilote 
-Satisfaction et adhésion des 
ǇŀǊǘƛŜǎ ǇǊŜƴŀƴǘŜǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ Řǳ 
projet 

X X    X 

4.3 
Améliorer la santé des 
sols 

1 

 

X X X 

 tƭŀƴƛŦƛŜǊ ŘŜǎ ƧƻǳǊƴŞŜǎ ŘϥŀǇǇǊŜƴǘƛǎǎŀƎŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊŀƛƴ ŀǾŜŎ ǳƴ 
expert invité et partager les initiatives menées dans la région 
 5ƻŎǳƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ Ŝƴ ŎƘŀǳȄ Řŀƴǎ ƴƻǎ ŞǊŀōƭƛŝǊŜǎΣ ǇǳƛǎΣ 

Ŝƴ ǎΩŀǇǇǳȅŀƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎΣ ŦŀƛǊŜ ŘŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ 
rendre admissibles les projets acéricoles à une aide financière  

-Nb de rencontres ou de 
formations réalisées 
-Documentation réalisée 

X    X X 

5 

Connaissance et mise en 
valeur des paysages 
agricoles (incluant les 
bâtiments) 

5.1 

Sensibiliser la population 
à nos paysages et 
bâtiments agricoles 
patrimoniaux 

2 X X X X 

 CŀƛǊŜ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ƛŘŜƴǘƛǘŀƛǊŜǎ Ŝǘ ŜƳōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ 
du territoire aux producteurs et à la population, identifier les 
points de vue "ŎƻǳǇǎ ŘŜ ŎǆǳǊ" et proposer des sites potentiels 
ǇƻǳǊ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƘŀƭǘŜǎ  
 aŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴ ŎƛǊŎǳƛǘ ŘϥŀƎǊƻ-découverte et favoriser la 

multifonctionnalité des espaces agricoles par l'intégration de 
panneaux de sensibilisation (exemple de Laval)  

-Points de vue identifiés et 
ŦŀƛǎŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŞǘŀōƭƛǊ ŘŜǎ ƘŀƭǘŜǎ Ŝƴ 
ces points  
-Nb de sites multifonctionnels 
  

X X X X X X 
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6 
Gestion de l'eau dans un 
contexte de changements 
climatiques 

6.1 

Approfondir les 
connaissances et 
améliorer la gestion de 
l'eau sur le territoire  

2  X X  

 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ǳƴ Ǉƭŀƴ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭϥŜŀǳ ǇŀǊ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ 
ǘǊŀǾŀǳȄ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀƳŞƴŀƎŞǎ Ŝǘ ƛƴǘŞƎǊŜǊ 
les technologies innovatrices lors des travaux afin de protéger 
la ressource hydrique 
 tŀǊǘŀƎŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ ŀǾŜŎ ƭŜǎ h.± Ŝǘ ŀǳǘǊŜǎ 

organismes pour la mise en place de projets spécifiques à la 
zone agricole 
 .ŀƴŘŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴŜǎ inspirées de Carbone Arbre-Évolution 

-Réalisation du plan de gestion  
-bō ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘŜ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 
ayant intégré des solutions 
innovatrices 
-Nb de rencontres avec les OBV 
-M (ou KM) de bandes riveraines 
élargies 

X X   X X 

6.2 

Assurer une interrelation 
directe avec les objectifs 
communs du Plan 
d'adaptation aux 
changements climatiques 
(PACC) 

3 

 

X X X 

 /ƻƭƭŀōƻǊŜǊ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ t!// Ŝǘ tenir compte des 
objectifs de celui-ci Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ 
le PDZA 
 WǳƳŜƭŜǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘϥƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ 

ceux du PACC 

-Sensibilisation des acteurs aux 
changements climatiques   
-Nb de rencontres ou de 
formations réalisées 

X X    X 

7 
Maintien du patrimoine 
agricole (capacité de 
produire)  

7.1 
Valoriser les friches 
agricoles et augmenter 
leur remise en culture 

2 

 

X X X 

 Mettre à jour les données de la caractérisation du territoire 
non occupé et des friches agricoles 
 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ǳƴ ǇǊƻƧŜǘ ŘϥƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŞƳŜǊƎŜƴǘŜǎ 

dans les terres en friche et sous-exploitées  
 5ƻŎǳƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŜƳƛǎŜ Ŝƴ ŎǳƭǘǳǊŜΣ puis, en 

s'appuyant sur les résultats, faire des représentations pour 
rendre admissibles les projets de remise en culture à une aide 
financière 
 {ŜƴǎƛōƛƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŦƻƴŎƛŜǊǎ ŀǳȄ ƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞǎ ŘŜ 

remise en culture et proposer des outils pour la favoriser 

-Caractérisation du territoire non 
occupé et des friches agricoles 
terminées 
-Satisfaction et adhésion des 
parties prenantes vis-à-vis le 
projet 
-Documentation réalisée 
-Nb de propriétaires rencontrés 

X X    X 

8 Boisés privés 8.1 
Aménager les boisés 
privés 

1 

 

X X 

 

 /ƻƭƭŀōƻǊŜǊ ŀǾŜŎ ƭϥ!ƭƭƛŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ 
Laurentides-Outaouais afin de sensibiliser les producteurs, 
diffuser les opportunités d'aide financière existantes 

-Nb de rencontres ou de 
diffusions réalisées 

X     X 

9 Acériculture 

9.1 
Augmenter l'acériculture 
sur le territoire 

1  X X X 

 !ǎǎƛǎǘŜǊ Ł ŘŜǎ ŞǾŞƴŜƳŜƴǘǎ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ǇŀǊǘŀƎŜǊ ƭŜǎ 
innovations  
 !ǎǎǳǊŜǊ ƭŀ ǇŞǊŜƴƴƛǘŞ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ .ŀƴǉǳŜ ŘŜ ǘŜǊǊŜǎ 

acéricoles sur les TPI et intégrer les secteurs à fort potentiel à 
L'ARTERRE 
 LƴǾŜƴǘƻǊƛŜǊ Ŝǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜǊ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜ ǎǳǊ ƭes 

terres privées 

-Nb de rencontres ou de 
diffusions réalisées 
-;Ǿƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴō ŘΩŜƴǘŀƛƭƭŜǎ 
disponibles ou en production en 
TPI 
-wŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ 

X X X   X 

9.2 
Accroitre les opportunités 
d'apprentissage en 
continu  

3 X   

 

 /ƻƭƭŀōƻǊŜǊ Ł ƭŀ ǘŜƴǳŜ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŀŎŞǊƛŎƻƭŜǎ ƻŦŦŜǊǘŜǎ ǇŀǊ 
ƭΩƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ affiliés à des centres de 
recherche 
 aŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǳƴŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘŜǊǊŀƛƴ Ŝƴ ŎƻƭƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ 

des organismes régionaux 

-Nb de formations offertes   
-bō ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǘŜƴǳŜǎ  

X   X X X 
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10 
Accessibilité aux services 
d'abattage 

10.1 
Accéder à un abattoir (de 
proximité ou provincial) 

2 X X X X 
 !ǇǇǳȅŜǊ Ŝǘ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ƭŀ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛǾŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ 

relance de l'abattoir 

-Satisfaction et adhésion des 
parties prenantes vis-à-vis le 
projet  

X X X   X 

11 
Rareté et pénurie de main-
ŘϥǆǳǾǊŜ ǉǳŀƭƛŦƛŞŜ  

11.1 
Avoir une main-ŘϥǆǳǾǊŜ 
qualifiée et disponible sur 
le territoire  

2 X  X 

 

 5ƻŎǳƳŜƴǘŜǊ Ŝǘ ƻǊƎŀƴƛǎŜǊ ƭŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ Ŝƴ 
main-ŘϥǆǳǾǊŜ Ŝǘ ŦŀƛǊŜ ƭŜ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ǾƛǎŞǎ 
 CŀƛǊŜ ǳƴŜ ǾŜƛƭƭŜ ŘŜǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘƛŦŦǳǎŜǊ 

l'information aux producteurs 
 9ȄŀƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ ŘϥƻŦŦǊƛǊ, en collaboration avec des 

établissements scolaires locaux, des formations agricoles ou 
d'apprentissage accélérées en milieu de travail (PAAMT)  

-Réalisation de la documentation 
-Nb de diffusions réalisées    
-Satisfaction et adhésion des 
parties prenantes envers le 
projet 

X  X  X X 

12 
Accession aux terres par la 
relève agricole  

12.1 
Faciliter l'accès aux terres 
pour la relève agricole 

2 X 

 

X 

 

 tǊƻǇƻǎŜǊ Ŝǘ ŘƛŦŦǳǎŜǊ ǳƴ ƎǳƛŘŜ ŘŜ ōƻƴ ǾƻƛǎƛƴŀƎŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ  
 aŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭŜ ǎŜǊǾƛŎŜ [ϥ!w¢9ww9 Ŝǘ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭŜ ǊŜŎǊǳǘŜƳŜƴǘ 

de candidats 
 Sensibiliser les propriétaires fonciers et les producteurs 

agricoles aux opportunités et aux outils d'affaires permettant 
l'accès au territoire agricole (conférences, témoignages, etc.) 
 LƴŦƻǊƳŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ όnotaires, courtiers) sur les 

mandats et services liés au service L'ARTERRE 

-Réalisation du guide   
-Service offert 
-Nb de rencontres ou 
ŘΩŀǇǇǊƻŎƘŜǎ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜǎ 
-Nb de rencontres ou de 
formations effectuées  

X X X   X 

12.2 
Attirer la relève agricole 
sur notre territoire 

3 X  X 

 

 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ǳƴŜ ŎŀƳǇŀƎƴŜ ŘŜ ǊŜŎǊǳǘŜƳŜƴǘ Ł ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜ 
agricole  
 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ŘŜǎ ƻǳǘƛƭǎ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴƴŜƭǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ 

d'entreprise agricole (ex. capsule vidéo) 

-Réalisation de la campagne   
-Nb de contenus réalisé et 
ǎŀǘƛǎŦŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 
partagée 

X X X  X X 
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V. LEXIQUE  
 

Vous retrouverez, dans ce présent lexique, plusieurs définitions permettant de faciliter la lecture 

de ce document.  

Agriculture régénératrice Υ [Ωagriculture régénératrice emploie des pratiques qui favorisent la 

densité nutritionnelle des cultures vivrières plutôt que le rendement. Ces pratiques comprennent 

le compostage, les cultures de couverture, les engrais verts de légumineuses, la rotation des 

cultures, l'agriculture mixte, la culture peu profonde et réduite, et l'amélioration de la biodiversité. 

L'agriculture régénératrice exige davantage de savoir que d'intrants. Il s'agit notamment de tenter 

de comprendre le cycle biologique des insectes plutôt que de pulvériser les « parasites », ou 

d'améliorer les sols à long terme plutôt que de fertiliser les plantes artificiellement et à court terme.  

L'agriculture régénératrice respecte les millions d'autres espèces avec lesquelles nous partageons 

la planète, à la fois au-dessus et au-dessous du sol (même si nous ne savons pas que ces espèces 

nous sont profitables). Elle respecte aussi les humains qui, par exemple, travaillent dans une ferme, 

distribuent ou préparent de la nourriture, ou encore qui vivent dans les communautés autour des 

fermes ou mines d'où proviennent les intrants agricoles. (Canadian Organic Growers, 2021) 

Agroécologie Υ [ΩŀƎǊƻŞŎƻƭƻƎƛŜ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ ƛƴǘŞƎǊŞŜ ǉǳƛ ŀǇǇƭƛǉǳŜ ŎƻƴŎƻƳƛǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜǎ 

notions et des principes écologiques et sociaux à la conception et à la gestion des systèmes 

alimentaires et agricoles. Elle vise à optimiser les interactions entre les végétaux, les animaux, les 

ƘǳƳŀƛƴǎ Ŝǘ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ǎŀƴǎ ƻǳōƭƛŜǊ ƭŜǎ ŀǎǇŜŎǘǎ ǎƻŎƛŀǳȄ Řƻƴǘ ƛƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘŜ ǘŜƴƛǊ ŎƻƳǇǘŜ ǇƻǳǊ 

ǉǳΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ ǎƻƛǘ ŘǳǊŀōƭŜ Ŝǘ ŞǉǳƛǘŀōƭŜΦ (Organisation des Nations Unies pour 

ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ όC!hύ, 2018)  

Agroforesterie : 5ΩŀǇǊŝǎ 5Ŝ .ŀŜǘǎΣ bΦ Ŝǘ Lebel, F (2007), plusieurs définitions générales existent 

pour définir ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜΣ Ŝƴ ǾƻƛŎƛ ǘrois :   

1. La définition officiellement adoptée par le WAC (World Agroforestry Centre), ici présentée par 

tΦYΦwΦ bŀƛǊΣ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ǇƛƻƴƴƛŜǊǎ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ όbŀƛǊΣ мффоύ Υ ζ [ΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ consiste en 

ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŞƭƛōŞǊŞŜ ŘΩŀǊōǊŜǎ Ł ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ Ŝǘκƻǳ Ł ŘŜǎ ŞƭŜǾŀƎŜǎΣ sur une même 

ǇŀǊŎŜƭƭŜ ƻǳ ǎƻǳǎ ǘƻǳǘŜ ŀǳǘǊŜ ŦƻǊƳŜ ŘΩŀǊǊŀƴƎŜƳŜƴǘ ǎǇŀǘƛŀƭ ƻǳ ǘŜƳǇƻǊŜƭΣ Ŝǘ dont les interactions 

(écologiques et/ou économiques) entre les composantes arborées et non arborées sont 

significatives. » 

нΦ ¦ƴŜ ŀǳǘǊŜ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ Řƻƴǘ ƭŜǎ ƳşƳŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ ŜȄǇǊƛƳŞǎ ŘΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ Ǉƭǳǎ ŜȄǇƭƛŎƛǘŜ Ŝǎǘ la 

ǎǳƛǾŀƴǘŜ ό[ǳƴŘƎǊŜƴ Ŝǘ wŀƛƴǘǊŜŜΣ мфунΣ ŎƛǘŞ ǇŀǊ .ŀǳƳŜǊΣ мффтύ Υ ζ [ΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ Ŝǎǘ ǳƴ terme 

ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ǇƻǳǊ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ƻǴ ŘŜǎ ǾŞƎŞǘŀǳȄ ligneux 

pérennes (arbres, arbustes, arbrisseaux et sous-arbrisseaux et par assimilation palmiers et 

bambous) sont cultivés ou maintenus délibérément sur des terrains utilisés par ailleurs pour la 

ŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘκƻǳ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜΣ Řŀƴǎ ǳƴ ŀǊǊŀƴgement spatial ou temporel, et où sont exploitées des 
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interactions à la fois écologiques et économiques, pas forcément stables dans le temps, entre les 

végétaux ligneux et les autres composantes du système. » 

оΦ 9ƴŦƛƴΣ ǳƴŜ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ǘǊŝǎ ǊŞǇŀƴŘǳŜ Ŝǎǘ ŎŜƭƭŜ ŘŜ [ŜŀƪŜȅ όмффсύΣ ǉǳƛ ƳŜǘ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ƭΩŀŎŎŜƴǘ sur les 

ŀǎǇŜŎǘǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄΣ ǇŀȅǎŀƎŜǊǎ Ŝǘ ŘǳǊŀōƭŜǎ ŘŜ ƭΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ Υ ζ [ΩŀƎǊƻŦƻǊŜǎǘŜǊƛŜ Ŝǎǘ ǳƴ 

système de gestion des ressources qui est dynamique, écologique Ŝǘ ƴŀǘǳǊŜƭ Ŝǘ ǉǳƛΣ ǇŀǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ 

des arbres dans le paysage, permet une production durable et diversifiée, procurant au paysan des 

bénéfices sociaux, économiques et environnementaux accrus. »  

Assurance stabilisation des revenus agricoles (ASRA) Υ [Ω!{w! Ŝǎǘ ǳƴ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǉǳƛ ζ ώΧϐ ǾŜǊǎŜ 

ǳƴŜ ŎƻƳǇŜƴǎŀǘƛƻƴ ŀǳȄ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜ ǇǊƛȄ ƳƻȅŜƴ ŘŜ ǾŜƴǘŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻŘǳƛǘ Ŝǎǘ 

inférieur au revenu stabilisé. Le revenu stabilisé est basé sur un coût de production établi après 

ŜƴǉǳşǘŜ ŀǳǇǊŝǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ŎƘŀǉǳŜ ǎŜŎǘŜǳǊΤ ƛƭ Ŝǎǘ ŜƴǎǳƛǘŜ ǊŞŞǾŀƭǳŞ 

annuellement. » (La Financière agricole, 2023) 

Assurance récolte (ASREC) : L'assurance récolte est un programme qui protège vos récoltes contre 

les risques associés aux conditions climatiques et aux phénomènes naturels incontrôlables. Ce 

programme offre des protections individuelles et collectives selon les cultures. (La Financière 

agricole, 2023) 

Bassin versant : Territoire dont les frontières naturelles suivent les sommets des montagnes et les 

ŘŞƴƛǾŜƭƭŀǘƛƻƴǎ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴΣ ŦƻǊƳŀƴǘ ŀƛƴǎƛ ǳƴŜ ǾŀƭƭŞŜΦ ¢ƻǳǘŜ ƭΩŜŀǳ ǉǳƛ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ǎǳǊ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǎƻǳǎ 

ŦƻǊƳŜ ŘŜ ǇƭǳƛŜ ƻǳ ŘŜ ƴŜƛƎŜΣ ǎΩŞŎƻǳƭŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ǊǳƛǎǎŜŀǳȄΣ ƭŜǎ ƭŀŎǎ Ŝǘ les rivières pour se rejoindre et 

ŦƻǊƳŜǊ ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭΦ ό/h.![LΣ нл23) 

Bilan de phosphore : « Le bilan de phosphore est un inventaire des charges de phosphore, 

produites ou importées, et de la capacité des sols à recevoir ces charges conformément aux dépôts 

maximaux annuels de phosphore prévus par le Règlement sur les exploitations agricoles (REA). Il 

ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ǾŞǊƛŦƛŜǊ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŀǇǇƻǊǘǎ Ŝƴ ǇƘƻǎǇƘƻǊŜ Ŝǘ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ŘŞǇƾǘ ƳŀȄƛƳǳƳΣ 

ǇƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ ǉǳΩǳƴ ǎǳǊǇƭǳǎ ƴŜ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ƴΩŀƭǘŝǊŜ ƭŜǳǊ ǉǳŀƭƛǘŞΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ 

ŦŀǾƻǊƛǎŀƴǘ ƭŀ ǇǊƻƭƛŦŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩŀƭƎǳŜs bleu vert. » (MELCCFP, 2023) 

Bio-intensive : Le terme « bio-intensive » fait communément référence à une méthode horticole 

ǉǳƛ ŎƘŜǊŎƘŜ Ł ƳŀȄƛƳƛǎŜǊ ƭŜ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝƴ ŎǳƭǘǳǊŜ ŀǾŜŎ ƭŜ ǎƻǳŎƛ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊΣ ǾƻƛǊŜ 

ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ Les éléments principaux de cette méthode sont la mise en place 

ŘΩŜǎǇŀŎŜƳŜƴǘǎ ǎŜǊǊŞǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ Ǉƭŀƴǘǎ ƎǊŃŎŜ Ł ǳn système de planches permanentes et de 

ǎǳŎŎŜǎǎƛƻƴ ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎΣ ŎƻǳǇƭŞ Ł ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƻǳǘƛƭǎ ƳŀƴǳŜƭǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎΦ [Ŝ ƳŀǊŀƞŎƘŀƎŜ ōƛƻ-

intensif permet de tirer un revenu intéressant sur une petite terre agricole, tout en cultivant et en 

travaillant à échelle humaine. De plus, en contribuant à améliorer la qualité du sol, la méthode bio-

intensive instaure des pratiques plus durables à long terme. (Adapté de Fortier, J. M., 2015)  

.ƻǳǾƛƭƭƻƴǎ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ Υ 5ŜǊƴƛŝǊŜ ŞǘŀǇŜ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ōǆǳŦΦ [Ŝ ōƻǳǾƛƭƭƻƴ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ 

est âgé entre 15 et 20 mois et pèse environ 1450 livres. Durant cette étape de la production, 

ƭΩŀƴƛƳŀƭ Ŝǎǘ ƴƻǳǊǊƛ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƳŀƠǎ-grain, de maïs fourrager, de minéraux et de vitamines. 

https://lejardiniermaraicher.com/agriculture/maraichage-bio-intensif-quest-ce-que-la-culture-en-planches-permanentes/
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[Ŝǎ ǇŀǊŎǎ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎǎŜƳŜƴǘ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘŜ ōƻǳǾƛƭƭƻƴǎ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ. 

(Adapté de Fédération des producteurs de bovins du Québec, 2014)   

Bovin de semi-finition Υ .ƻǾƛƴ ǇŜǎŀƴǘ ŜƴǘǊŜ улл Ŝǘ фрл ƭƛǾǊŜǎΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ ŞǘŀǇŜ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ŘŜ 

ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ōǆǳŦΣ ŜƴǘǊŜ ƭŜ ǾŜŀǳ ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜ Ŝǘ ƭŜ ōƻǳǾƛƭƭƻƴ ŘΩŀōŀǘǘŀƎŜ. (Adapté de 

Fédération des producteurs de bovins du Québec, 2014)  

Circuit court : 5ŀƴǎ ǳƴ ŎƛǊŎǳƛǘ ŎƻǳǊǘΣ ŀǳ ƳŀȄƛƳǳƳ ǳƴ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ƛƴǘŜǊǾƛŜƴǘ ŜƴǘǊŜ ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ŘŜ 

production ou de transformation et le consommateur. Ainsi, les circuits courts regroupent deux 

grands types de commercialisation : la vente directe et la vente indirecte. La commercialisation en 

circuit court va bien au-ŘŜƭŁ ŘΩǳƴŜ ǎƛƳǇƭŜ ǘǊŀƴǎŀŎǘƛƻƴ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜΦ 9ƭƭŜ ǎŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŜ ŘΩŀōƻǊŘ ǇŀǊ 

la relation entre le producteur et la population : perception des attentes des consommateurs et de 

leurs besoins, amélioration continue des produits, etc. De plus, elle se démarque par le dynamisme 

que ces échanges commerciaux génèrent sur le territoire. (MAPAQ, 2023) 

Culture de couverture : « Une culture de couverture est une plante (ou un mélange de plantes) 

semée après ou pendant la croissance de la culture principale et dont le principal objectif est de 

couvrir le sol. Elle ne sera pas récoltée, mais retournée au sol afin de remettre en circulation les 

ŞƭŞƳŜƴǘǎ ƴǳǘǊƛǘƛŦǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ŀǾŀƛǘ ŎŀǇǘŞǎΦ η ό!Ŏǘƛƻƴ ǎŜƳƛǎ 5ƛǊŜŎǘΣ ǎŀƴǎ ŘŀǘŜύ 

Entreprise déclarante : Une entreprise (ou une ferme) déclarant des revenus de cette production. 
(MAPAQ, 2021) 

Entreprise spécialisée : Une entreprise dont la principale source de revenus provient de cette 
production. (MAPAQ, 2021) 

Friche agricole : « Une friche fait référence à une superficie agricole abandonnée, sans intention 
ŘΩşǘǊŜ ŎǳƭǘƛǾŞŜΣ ƻǴ ǎΩƛƳǇƭŀƴǘŜ ƎǊŀŘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜΣ ƛƴŎƻƴǘǊƾƭŞŜ Ŝǘ ŘƻƴŎ 
impossible à travailler avec un équipement aratoire conventionnel. » (Adapté ŘΩAgriculture et 
Agroalimentaire Canada, 2008) 

Formule ASC : « [ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎƻǳǘŜƴǳŜ ǇŀǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ό!{/ύ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŦƻǊƳǳƭŜ ŘŜ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ 
entre une ferme locale et des groupes de citoyens et citoyennes. Ces derniers deviennent 
ǇŀǊǘŜƴŀƛǊŜǎ ŘΩǳƴŜ ŦŜǊƳŜ Ŝƴ ŀŎƘŜǘŀƴǘ Ł ƭΩŀǾŀƴŎŜ ǳƴŜ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞŎƻƭǘŜΦ [ŀ ŦŜǊƳŜ ŀǇǇǊƻvisionne ses 
partenaires en leur livrant régulièrement des paniers de légumes à un point de chute situé dans 
leur quartier ou leur communauté. Les partenaires soutiennent la ferme financièrement et 
ƳƻǊŀƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǎΩŜƴƎŀƎŜŀƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘΩǳƴŜ ǎŀƛǎƻƴΦ » (Hunter, 2000)  

Kilogrammes journaliers de matière grasse (kg MG/jour) : Unité de mesure qui sert à exprimer le 

ǉǳƻǘŀ ƻǳ ƭŜ ŘǊƻƛǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ŘΩǳƴ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊ ƭŀƛǘƛŜǊ. (Adapté de PLQ, 2023)  

Permaculture Υ [ŀ ŎƻƴǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ Ŝǎǘ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ Řǳ Ƴƻǘ 

permaculture. Conception consciente de paysages qui miment les modèles et les relations 

observés dans la nature, visant à obtenir une production abondante de nourriture, de fibres textiles 

Ŝǘ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ ǇƻǳǊ ǎŀǘƛǎŦŀƛǊŜ ƭŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ ƭƻŎŀǳȄΦ [Ŝǎ ƎŜƴǎΣ ƭŜǳǊǎ ƘŀōƛǘŀǘǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉue la façon dont ils 

ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜƴǘΣ ǎƻƴǘ ŀǳ ŎŜƴǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜΦ !ƛƴǎƛΣ ƭŀ Ǿƛǎƛƻƴ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 
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ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ƻǳ ŘǳǊŀōƭŜ ǎΩŜǎǘ ǇŜǳ Ł ǇŜǳ ŞƭŀǊƎƛŜ Ŝƴ ŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇŜǊƳŀƴŜƴŎŜ ƻǳ ŘŜ ƭŀ ŘǳǊŀōƛƭƛǘŞΦ 

(Mollison, B. et Holmgren, D., Design Écologique, sans date)  

ζ [ŀ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳƴŜ ƳŞǘƘƻŘŜ ŘŜ ƧŀǊŘƛƴŀƎŜΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŀ ǊŞǎƻƭǳǘƛƻƴ 

ŘŜ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƛǎŜ ŘŜ ŘŞŎƛǎƛƻƴΦ /ΩŜǎǘ ŘŜ ƭŀ ǇŜƴǎŞŜ ŎǊƛǘƛǉǳŜΦ ±ƻǳǎ ǳǘƛƭƛǎŜȊ ƭŀ ǇŜǊƳŀŎǳƭǘǳǊŜΦ ±ƻǳǎ 

ne faites pas de la permaculture. »  (Santoyo, L., Design Écologique, sans date)  

Plan agroenvironnemental de fertilisation (PAEF) : « Le Plan Agroenvironnemental de Fertilisation 

όt!9Cύ ǎŜǊǘ Ł ŜƴŎŀŘǊŜǊ ƭΩŞǇŀƴŘŀƎŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ŦŜǊǘƛƭƛǎŀƴǘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘŜǎ Ŝǘ ǊŜœǳŜǎΣ 

ǎƻǳǎ ŦƻǊƳŜ ŘŜ ŘŞƧŜŎǘƛƻƴǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎΣ ŘŜ ƳŀǘƛŝǊŜǎ ǊŞǎƛŘǳŜƭƭŜǎ Ŝǘ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎ ƳƛƴŞǊŀƭΣ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇŀǊŎŜƭƭŜǎ 

ŘΩǳƴŜ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ » (MDDEP, 2002b)  

Produits forestiers non ligneux (PFNL) : Les produits forestiers non ligneux représentent 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǾŞƎŞǘŀǳȄΣ ŀǳǘǊŜs ǉǳŜ ƭŜ ōƻƛǎ ŘΩǆǳǾǊŜ Ŝǘ ƭŜǳǊǎ ǎƻǳǎ-produits, qui sont transformés 

ou consommés. Les PFNL sont généralement des ressources forestières secondaires méconnues, 

mais qui possèdent une valeur économique et sociale intéressante. Ils sont classés selon quatre 

grands groupes : -[Ŝǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎ όǇŜǘƛǘǎ ŦǊǳƛǘǎΣ ŎƘŀƳǇƛƎƴƻƴǎΣ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŘŜ ƭΩŞǊŀōƭŜΣ ƭŜǎ 

arbres à noix, etc.); -Les produits ornementaux (couronnes de Noël, artisanat, etc.); -Les produits 

de santé naturels (PSN) et les aliments fonctionnels (plantes médicinales : ginseng, hydraste, 

sanguinaire, etc.) ainsi que les produits aromatiques (huiles essentielles, parfums, cométiques, 

etc.). (Syndicat des producteurs de bois du Centre-du-Québec, 2019) 

Produits phytosanitaires : Les produits phytosanitaires ou, plus largement, les pesticides, sont des 

produits utilisés pour traiter les organismes végétaux. Ils sont destinés à protéger des espèces 

végétales cultivées contre les insectes nuisibles et les maladies, et à en améliorer les rendements. 

{Ŝƭƻƴ ƭŜ ƳƻŘŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴΣ ƛƭ ǇŜǳǘ ǎΩŀƎƛǊ ŘΩǳƴ ƛƴǎŜŎǘƛŎƛŘŜΣ ŘΩǳƴ ŦƻƴƎƛŎƛŘŜΣ ŘΩǳƴ ƘŜǊōƛŎƛŘŜΣ ŜǘŎΦ ό!ŘŀǇǘŞ 

ŘŜ aƛƴƛǎǘŝǊŜ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭΣ Řǳ ǇƭŜƛƴ ŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴΣ нлноύ 

Quota : Volume de lait, exprimé en kilogrammes de matière grasse par jour et incluant deux 

ŘŞŎƛƳŀƭŜǎ ŀǇǊŝǎ ƭŀ ǾƛǊƎǳƭŜΣ ǉǳΩǳƴ ǇǊƻŘǳŎǘŜǳǊ ǇŜǳǘ produire au Québec ou mettre en marché dans 

ƭŜ ŎƻƳƳŜǊŎŜ ƛƴǘǊŀǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭΣ ƛƴǘŜǊǇǊƻǾƛƴŎƛŀƭ Ŝǘ ŘΩŜȄǇƻǊǘŀǘƛƻƴΦ (Règlement sur les quotas des 

producteurs de lait, Gouvernement du Québec, sans date) 

Superficie cultivée Υ /ǳƳǳƭ ŘŜ ƭŀ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘŜǎ : 
fourrages, céréales, oléagineux, légumineuses et autres grains, légumes, fruits, vergers, 
horticulture ornementale et champ, horticulture ornementale en conteneur, pâturages naturels et 
ǇŃǘǳǊŀƎŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŞǎΣ ŀǳǘǊŜǎ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ ƴΩŞǘŀƴǘ Ǉŀǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ a!t!vΣ ƧŀŎƘŝǊŜΦ 
Dans notre définition, les superficies des boisés, des friches, des chemins de ferme, des érablières 
et des cultures en serre ne sont pas incluses dans la superficie cultivée. (MAPAQ, 2014a) 

Superficie occupée Υ {ǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ǘƻǘŀƭŜ ŘŜǎ ŦŜǊƳŜǎ ŘŞŎƭŀǊŞŜ ŀǳ a!t!vΣ ǉǳΩŜƭƭŜ ǎƻƛǘ ŎǳƭǘƛǾŞŜ ƻǳ ƴƻƴΣ 
en propriété ou en location. (MAPAQ, 2014a) 

Superficie non occupée Υ {ǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǉǳƛ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŘŞŎƭŀǊŞŜ ŀǳ a!t!vΦ {Ŝ ŎŀƭŎǳƭŜ 
en soustrayant la superficie de la superficie de la zone agricole. (MAPAQ, 2014a) 
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Unité animale : tƻǳǊ ǘƻǳǘŜ ŀǳǘǊŜ ŜǎǇŝŎŜ ŀƴƛƳŀƭŜΣ ǳƴ ŀƴƛƳŀƭ ŘΩǳƴ ǇƻƛŘǎ ŞƎŀƭ ƻǳ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊ Ł рлл ƪƎ 

ƻǳ ǳƴ ƎǊƻǳǇŜ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŜǎǇŝŎŜ Řƻƴǘ ƭŜ ǇƻƛŘǎ ǘƻǘŀƭ Ŝǎǘ ŘŜ рлл ƪƎ ŞǉǳƛǾŀǳǘ Ł ǳƴŜ ǳƴƛǘŞ 

animale. (Gouvernement du Québec, sans date) 

Note : À titre indicatif, une unité animale correspond à : 

- 1 cheval                  - 1 vache                                           - р ǾŜŀǳȄ ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜ7 

- 6 brebis                   - 9 agneaux                                      - 4 truies 

- 17 porcelets       - 125 poules pondeuses ou coq      - 250 poulets à griller 

 

±Ŝŀǳ ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜ Υ WŜǳƴŜ ōƻǾƛƴ ŜƴƎǊŀƛǎǎŞ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǇǊŞǎΦ ±ŜǊǎ ƭΩŃƎŜ ŘŜ ǎŜǇǘ Ł ŘƛȄ ƳƻƛǎΣ ƛƭ ǎŜǊŀ ǾŜƴŘǳ 

Ł ǳƴ ǇŀǊŎ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎǎŜƳŜƴǘ ƻǴ ƛƭ ŘŜǾƛŜƴŘǊŀ ǳƴ ŀƴ Ǉƭǳǎ ǘŀǊŘ ǳƴ ōƻǳǾƛƭƭƻƴ ŘϥŀōŀǘǘŀƎŜΦ [Ŝǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 

ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ǾŜŀǳ ŘΩŜƳōƻǳŎƘŜ ǎƻƴǘ ŀǇǇŜƭŞes « élevages vache-

veau. » (Adapté de Fédération des producteurs de bovins du Québec, 2014a) 

Veau lourd : Au Québec, la filière veau lourd rassemble les productions de veaux de grain et de 

veaux de lait. Les animaux engraissés pour ces deux types de viande proviennent des élevages de 

bovins laitiers. Les veaux laitiers qui ne sont pas élevés pour assurer le remplacement des animaux 

de reproduction des troupeaux de bovins laitiers et qui sont choisis selon des critères spécifiques 

sont vendus en bas âge aux producteurs de veaux. Les deux productions se distinguent par le type 

d'aliments servis aux veaux : les producteurs alimentent respectivement les veaux de lait avec du 

lait seulement et les veaux de grain avec du lait et des grains. (MƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ, des 

tşŎƘŜǊƛŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ vǳŞōŜŎΣ ǎŀƴǎ ŘŀǘŜύ 

  

 
7 ±Ŝŀǳ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎǎŜƳŜƴǘ.  
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VIII. ANNEXE 2 |  

RÉSUMÉ DES CONSULTATIONS PUBLIQUES 
 

CONSULTATIONS PUBLIQUES DU PDZA (2E ÉDITION) 
Par Nadia Brousseau | Chargée de projet en développement agroalimentaire 

Agente de maillage LõARTERRE  

 

 

INTRODUCTION 

En 2020, gr©ce ¨ lõobtention dõune aide financi¯re du MAPAQ, la MRCAL a entrepris la révision de son 

Plan de d®veloppement de la zone agricole (PDZA), laquelle a dõabord permis de faire un bilan de la 

mise en ïuvre du PDZA 2015-2020, puis de mettre à jour les données statistiques et les enjeux du 

territoire. Par la suite, une démarche de concertation a été mise en place. Un sondage préconsultation 

ainsi que la tenue de consultations publiques ont été réalisés et reprenaient les thématiques de la 

multifonctionnalit® de lõagriculture (dimensions sociale, environnementale, ®conomique et territoriale). 

Lors des deux séances de consultation, des ateliers de cocréation ont été retenus comme processus 

participatif afin de r®pondre ¨ un double objectif, soit dõidentifier des actions concr¯tes ¨ mettre en 

ïuvre dans le nouveau plan dõaction et dõactualiser la vision collective.   
 

RÉSUMÉ DU SONDAGE PRÉPARATOIRE AUX CONSULTATIONS PUBLIQUES  

Le sondage préparatoire comprenait onze questions dont deux qui permettaient de brosser un 

portrait social des répondants, cinq questions à choix de réponse ou de priorisation et quatre 

questions étaient à développement. Les thèmes principaux du sondage se rapportaient à la 

connaissance du PDZA, aux enjeux territoriaux, aux sujets à traiter lors des consultations publiques, à 

la mise en valeur du territoire et des activités agricoles et, finalement, aux préoccupations et 

inqui®tudes concernant la mise en ïuvre du PDZA.  

Plus dõune cinquantaine (53) de personnes ont r®pondu au sondage, dont des agriculteurs (41 %), des 

citoyens (38 %) ainsi que des acteurs des secteurs municipal, forestier, commercial, gouvernemental, 

éducationnel et bancaire. Par ordre décroissant, les répondants se situent principalement dans le 

groupe dõ©ge des 36 ¨ 49 ans (40 %), des 50 ¨ 64 ans (32 %) ou des 26 ¨ 35 ans (20 %). Parmi les 

répondants, un certain nombre connaissait peu (60 %) ou pas du tout (25 %) le PDZA (Figure 1). 
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Figure 1: Êtes-vous familier et familière avec le PDZA? 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les questions ¨ d®veloppement ont permis de r®colter plus dõune cinquantaine dõid®es, de suggestions 

et de commentaires, fournissant des ®l®ments pertinents ¨ la construction du plan dõaction et ¨ sa 

future mise en ïuvre. Toutefois, il est ¨ pr®ciser que certains commentaires sont indicateurs de la 

m®connaissance de ce quõest un PDZA et de ses objectifs. Il semble parfois y avoir confusion entre le 

r¹le du plan dõaction du PDZA et celui du sch®ma dõam®nagement et de d®veloppement de la MRC.   

 

Parmi les choix de réponses les plus populaires en lien avec les différents rôles du PDZA, ce dernier 

appara´t, aux yeux dõune majorit® de r®pondants, comme un outil de planification strat®gique utile 

pour :  

1. Assurer lõoccupation du territoire agricole et la vitalit® des municipalit®s (88 %) 

2. Viser lõaccroissement ou la diversification des produits, des mod¯les dõentreprises, etc. (88 %) 

3. Favoriser la reconnaissance de la multifonctionnalit® de lõagriculture (85 %) 

4. Mettre en valeur les entreprises agricoles et leurs produits (81 %) 

5. Encourager le d®veloppement des activit®s compl®mentaires ¨ lõagriculture (79 %) 

6. Freiner le démantèlement des entreprises agricoles (77 %) 

Les r®pondants consid¯rent ®galement dõautres contributions, telles que lõaccompagnement des 

entreprises agricoles dans lõadaptation aux changements climatiques, la formation de coop®ratives 

pour les petits producteurs et lõint®gration de pratiques ®coresponsables.   
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Figure 2 : ë partir de vos connaissances du milieu agricole de la MRC dõAntoine-Labelle, quel niveau dõimportance 

attribuez-vous aux enjeux suivants? 

 

En ce qui a trait ¨ la priorisation ou au niveau dõimportance accord® aux enjeux, les enjeux 

environnementaux (85 %), ceux liés à la commercialisation et à la mise en marché de proximité (81 %) 

ainsi que ceux li®s ¨ la dimension sociale de lõagriculture (paysages, agrotourisme, projets de 

sensibilisation et/ou éducatifs, etc.) (81 %) sont ceux ayant été identifiés comme étant de haute 

importance par un plus grand nombre de participants (Figure 2).  

Les enjeux associés à la dimension économique (diversité des productions, transformation alimentaire, 

transport, etc.) de même que ceux associés à la mise en valeur du potentiel des sols de la zone agricole 

sont considérés par une majorité de répondants comme ®tant dõimportance moyenne.  

Enfin, des thèmes spécifiques soulèvent un certain intérêt auprès des participants, tels que le 

développement de la permaculture, la capacité d'abattage et de découpe de viande dans les Hautes-

Laurentides, la souveraineté et la sécurité alimentaires, la communaut® et lõentraide, la culture et 

lõagriculture (arts visuels et arts vivants), la multiplication des petits agriculteurs et le regroupement 

pour une meilleure résilience.  
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Figure 3: Indiquez les enjeux ou probl®matiques li®s ¨ lõagriculture qui vous pr®occupent sur le territoire de la MRCAL. 

(les titres ont été abrégés pour faciliter la mise en page) 

 

Au sujet des pr®occupations des r®pondants, lõimpact des changements climatiques sur lõensemble de 

la sph¯re agricole (74 %), la rel¯ve agricole (52 %) ainsi que la valorisation des m®tiers dõagriculteur et 

dõac®riculteur (50 %) comptent parmi les probl®matiques les plus souvent mentionnées par les 

r®pondants (Figure 3). Dõautres probl®matiques sont ®num®r®es comme sources de pr®occupation, 

telles que la faible capacit® d'abattage et de d®coupe de viande pour grands animaux (bïuf, porc, 

mouton), le manque de formation en agriculture dans la r®gion, lõacc¯s aux terres agricoles (achat ou 

location), lõappui pour la recherche dans l'innovation de la robotique en production mara´ch¯re et en 

production animale, ainsi que la n®cessit® dõam®liorer la gestion des d®chets générés par les 

entreprises agricoles.  

Deux répondants précisent leurs préoccupations. Un répondant, au sujet des pratiques 

agroenvironnementales, indique que : « les pratiques agroenvironnementales auront pour effet 

dõaugmenter la productivit® des terres agricoles et pourraient contribuer ¨ augmenter les rendements 

agricoles en maintenant les nutriments en place au lieu dõengendrer leur lessivage; elles doivent °tre 

r®alis®es de concert avec lõapport dõintrants visant la nutrition des sols et des plantes ».  

En ce qui a trait au foncier agricole, un second répondant ajoute que : « lõaccaparement des terres par 

des investisseurs, la pression de la villégiature, la mode du gentleman farming, la nouvelle 

r®glementation sur le morcellement des terres, la moyenne dõ©ge ®lev®e des propri®taires, les budgets 

municipaux liés à la taxation foncière, tous ces éléments accentuent la pression sur les prix et la 

disponibilité des terres pour la relève ». 

En vue des consultations publiques, les répondants ont souhaité en apprendre davantage au sujet des 

recommandations pour le plan dõaction 2022-2027 (75 %), du diagnostic du territoire et des activités 

agricoles (constats et enjeux) (71 %), du portrait du territoire et des activités agricoles (56 %) et du 
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bilan de la mise en ïuvre 2015-2020 (26 %). Dõautres (8 %) pr®cisent vouloir en apprendre davantage 

sur :  

1. le changement à la LPTAA (loi omnibus 103)  

2. les types de culture (nombre de monocultures, emploi de pesticides/insecticides chimiques, 

cultures biologiques, impacts (positifs ou négatifs) sur la biodiversité) 

3. la mise en march® (de proximit® ou ¨ lõext®rieur de la MRC) 

4. la diversification des productions maraîchères ou animales 

5. les marchés publics 

Dans la dernière section du sondage, les questions à développement ont donné lieu à de riches idées 

et commentaires pour mettre en valeur le territoire et les activités agricoles.  

Parmi les nombreux commentaires reçus, plusieurs répondants expriment la nécessité de développer 

lõagrotourisme (circuits, g´tes et tables champ°tres), de prot®ger les paysages agricoles, dõ®duquer la 

communauté face aux enjeux agricoles et de rendre possible une offre de formation agricole dans la 

MRC.  

Les thèmes touchant à la mise en marché et à la visibilité des produits locaux dans nos épiceries, 

notamment la viande locale, sont ®galement mentionn®s. Dõautres suggestions ®mises soulignent 

lõimportance dõune plus grande implication du milieu municipal dans les th®matiques agricoles, dõun 

regroupement agricole de type communaut® ou r®seau dõentraide afin de faciliter lõatteinte dõun 

meilleur ®quilibre vie/travail, de la n®cessit® dõun soutien financier aux entreprises qui ne se qualifient 

pas dans les programmes gouvernementaux, dõune attention particuli¯re au milieu ac®ricole 

(protection des érables) et des activités gratuites pour faire connaître les entreprises agricoles et leurs 

produits.  

ë cet effet, plusieurs id®es et suggestions mentionn®es sont d®j¨ mises en ïuvre sur le territoire, telles 

que le r®seautage, la tenue de conf®rences, les visites de ferme et lõorganisation de march®s publics.  

Des pr®occupations et inqui®tudes ont ®t® exprim®es concernant la mise en ïuvre du PDZA. 

Quelques r®pondants se pr®occupent du financement, du temps allou® ¨ la mise en ïuvre ainsi que 

de la charge de travail pour une personne. Certains répondants souhaiteraient que le milieu politique 

se positionne clairement en faveur de lõagriculture biologique ou ®coresponsable plut¹t que 

traditionnelle. D'autres sont inquiets en raison des d®fis entourant la r®ouverture de lõabattoir, du 

démarrage difficile des petites entreprises par la relève et de la vente des terres agricoles à des 

®trangers. Un r®pondant indique quõil faut int®resser les jeunes ¨ ces enjeux.     

Des pistes de solutions visant à atténuer les préoccupations soulevées plus haut ont été suggérées, 

notamment celles de maintenir un bon dialogue avec les producteurs et de favoriser la communication 

auprès des citoyens, de recréer des initiatives telles que les Compagnons maraîchers dans la région, 

de poursuivre la promotion de lõagriculture dans les ®coles et dans diff®rentes organisations, de 

promouvoir lõagriculture ®coresponsable, etc.  
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Et, finalement, quelques commentaires additionnels de la part des répondants sont des suggestions 

dõactions. Il est ®galement souhait® que la mise en ïuvre du prochain PDZA permette de démarquer 

la région.  

Le sondage aura permis dõobtenir les perceptions de r®pondants diversifi®s parmi un public plus large. 

Malgré tout, les idées et les commentaires rejoignent souvent ceux du milieu agricole.  

 

DÉROULEMENT DES SÉANCES DE CONSULTATIONS PUBLIQUES 

Les deux consultations publiques ont abord® des th®matiques diff®rentes afin dõall®ger les 

pr®sentations et de faciliter lõatteinte des objectifs fix®s. Les dimensions sociale et environnementale 

ont été présentées le 5 avril 2022, alors que les dimensions ®conomique et territoriale ont fait lõobjet 

de la présentation du 12 avril 2022.  

Les rencontres se sont déroulées en trois temps : une présentation, suivie de deux périodes de 

cocr®ation. Dõabord, une animatrice pr®sentait la d®marche de r®vision, le bilan de mise en ïuvre 

2015-2020, les constats, les faits saillants ainsi que les enjeux actualisés. Par la suite, lors des périodes 

de cocréation, les participants étaient divisés en sous-groupes et r®unis autour dõune table. Au cours 

du premier exercice, différents enjeux étaient attribués à chacune des tables afin de maximiser les 

échanges et de favoriser lõ®mergence de nouvelles actions. Des animateurs ®taient pr®sents afin de 

faciliter les discussions. Pour le deuxième exercice, la vision stratégique de la première édition du PDZA 

a été rappelée aux participants et ceux-ci étaient invités à identifier des mots-clés pour définir ou 

redéfinir une nouvelle vision collective.   

Les deux séances de consultation publique menées à Mont-Laurier et à Ferme-Neuve ont attiré un 

total de 27 participants, dont quatre citoyens et 23 producteurs.  

Ont ®merg® de cet exercice plus dõune cinquantaine dõid®es dõactions et pr¯s de 75 mots-clés pour la 

vision collective.   

Il est int®ressant de souligner lõh®t®rog®n®it® des participants aux consultations par la pr®sence de 

jeunes relèves et de personnes en reconversion professionnelle.   

À la suite des consultations, la coordonnatrice aux communications de la MRC a présenté un résumé 

de celles-ci lors de son passage ¨ lõ®mission è Ma MRC Vue par », sur les ondes de la radio locale 

CFLO. Les citoyens ont également été invités à soumettre leurs propositions. De cette initiative, deux 

personnes ont soumis leurs idées.   
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PROCHAINES ÉTAPES 

Un exercice dõarrimage entre les propositions soumises dans le sondage et aux consultations publiques 

sera effectu® et permettra de bonifier le contenu pr®liminaire du plan dõaction. Les mots-clés partagés 

lors des exercices en consultation publique permettront de rédiger une nouvelle vision collective.  
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